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COX(iEUlÉ
l’édeviD Bedusoleil adopte des 

mesures radicales
dininiîu^ dt1 (ou^trucllon 

de riiirim râleur

L échevin est liulvcrsaire
dt-clâré de t. •ut jtn'jtt de taxe* miwid 1 
J ùé* atiiUticHUicliei* (tous quelque 
f rm« quelle* «oient. Eu e«•nscquemv.il 
'eut que les défienscs soient cohmU* ra- 
Element réduite». Il consent a donner 
lu.-même l'exemple en s’élançant hardi 
ment dans la voie de l'économie et du 
retranchement. 11 a proposé hier de , 
remercier tous les empli»yes du dépar­
tement des vidanges de leurs »er- 
x.ceH. à {partir du sunnteudant 
jusqu’aux hommes d’écurns Tout 
le def>artement devrs itre réorganisé, si
I «jd veut ne pa> excéder les credits oc* 
cordés jar le comité des finances et vo­
tes j>ar le conseil. Plusieurs membres 
du comité furent d'abord consternés de 
C3tîe proposition radicale de l’echevin 
Beaus«»leil, mais après réflexion il a bien 
fallu admettre qu’une réorganisation est 
chose impérieuse.

La question sera plus amplement dé­
battue a la prochaine séance du comité.

Le suriiitendant Morin avoue que 
tout ne va pas comme sur des roulettes.
II dit qu’un certain nombre des em­
ployés ne donnent pas complete satis­
faction, et que le comité1 espère, sans ' 
doute, j»ar des xncswfee radicale», comme 
celles dont il s'agit, remettre le dé- 
partement sur un meilleur pied.

Au moins un tiers du jiersonnel devra 
être congédié. Mais comment fera-t-< n ' 
le service de l’enlèvement des vidanges j 
avec un aussi petit nombre d'hommes ? i 
On se plaint déjà que le» vidangeurs 
travaillent treize et quatorze heures |>ar 
joui.

Le» échevins Lyall et Turner, de la 
commission d’hygiène, ont visité, hier 
après-midi, la ferme Gregor}’ où se cons­
truit en ce moment un incinérateur. Il 
parait que le terrain n’est pas très soli­
de ; il faudra ou construire un égout 
oui débouchera dans la rivière Saint- ; 
Pierre ou enfoncer pour les fondations 
des poteaux à une profondeur de 15 
pieds au moins.

La cheminée posera quatre millions 
• I Six

pieds de plus on ne trouve pas un fond 
de gravier il va falloir avoir recours «à 
des fondations artificielles. Naturelle­
ment, ces travaux coûteront de l’ar­
gent, et le compte pour extras que M. 
Thackeray présentera au comité des 
finances pourra peut-être prendre des 
proportions volumineuses. I iu si belle 
•dose que les extras î Ouoi qu’il en -it, 
l’entrepreneur est à l’œuvre et les tra­
vaux de l'incinérateur proprement dit 
sont déjà avancés. Toutes les difficul­
tés proviendront de la construction de 
l'immense cheminée.

JOURNALIERS ITALIENS
■ ■■ ■ ■ -

Deux escouades d’ouvriors italiens 
sont parties hier soir pour Lvster et 
Yarmouth, pour travailler «à la cons­
truction du chemin de fer de la Nou­
velle-Ecosse et de celui de Lyster.

LE CONCOURS DES CADETS

Le concours pour le drapeau du duc 
de Connaught aura lieu le H juin. Le

Juge sera le lieutenant-colonel Aylmer. !
1 n’y aura pas cette année de inameu- 

vres par compagnie. Les cadets écos­
sais. ceux du college Sainte-Marie et du 
Mont Saint-Louis seront encore au con-

HYGIENE PUBLIQUE

Une réunion préliminaire du conseil 
provincial d’hygiène a eu lieu, hier, 
pour organiser une grande réception à 
l'association d’hygiène publique améri­
caine qui sc réunit à Montréal en sep­
tembre prochain.

—La société des bouchers de Mont­
réal a appris avec regret la mort de 
Mme Edouard Leduc et des résolutions 
de condoléances ont été passées.

Proposé par M. Art. Paré, secondé 
par M. L. M •ntjietit. qu’une croix en 
fleurs naturelles accumnagnée d une let­
tre de condoléances soit envoyée a M. 
Ed. Leduc à l’occasion de la perte qu'il 
vient de faire.

"ILE NATIONAL”

L’organisation du club athlétique 
“ Le National ” marche rapidement. Il 
est certain m dntenant que cette entre­
prise sera un succès. L’appel du comité 
provisoire a été entendu de nos jeune 
compatriotes. Les premières difficultés 
sont sunnontées et tout va à souhait.

IU MU ELLE POMPE
I e *urintcmlaut i>uvi« wtit

congédier des employé»

Le comité de i cau a sit-gi. hierapiv*- 
muii. sous la prt-»id«uce de i eoheviu 
Coatigaa, Le cvmtrat pour une tK>mpe 
destinée au reservoir «u^neui a été ac­
corde a M Jt*hn M l> ugali. au prix de 
#20.000 11 y avait tre> peu de ditb
ronce dans le prix de» divers soimn» 
sionmurv- tnai» la >u de M
Mel K>ugall a etc acceptée a Eunaniuitté.

M Lavis, surintendant de l’aque­
duc, demande 1 aut« >n>-auou de coture- 
dier le» employés de sou de|>artement 
dont il |H.ut sc di»jH?nsvr de» services.

Les membres du comité ont été una­
nime» a reconnaître que cette besogne 
touj"Ui > pénible était de leur re»»ort. 
Iis out eej-end.tnt aut^rix M Lavis a 
donner un ctuigé tcuijMinurc a ce» em­
ployés iu»<.{u'a ce que le comité, apres 
avoir obtenu la liste de» noms, so ««ut 
prononcé sur leur »v»rt.

Le surintendant ae plaint que le con­
seil retarde de voter les crédit» pour la 
|k»»c des tuyaux a 1 eau. Cela occa­
sionnera, dit-il, de» délais inutiles.

La municifialité de Verdun * obtenu 
la permission de relier s >n aquesluc à 
celui de Montréal. \ e uiditi n qu'un 
contrat jauir cino ans sc.it signé et que 
la municipalité j»aie l’eau et» le mille 
gallons.

Le comité a reçu copies des contrat» 
de la Montreal Water and Power Coic- 
pany avec les municipu’. t s environ­
nantes.

Chs. Langlois ci Gic obtiennent la 
permission de relier leur glacière ave-e 
l’entrepôt }>ar un tunnel audeanous de la 
rue Saint-Amable.

La visite annuelle d’inspection du co­
mité aura lieu jeudi matin, à 11 heures.

COMITE DE POLICE

Le comité de police a siégé hier après- 
midi, à trois heures, sous la présidence 
de M. l’échevin Holiert. Etaient pre­
sents, le» échevins Jacques, Lefebvre. 
Grothé. Kennedy, McBride et Penny. 
Le comité était au complet. Il s'agis­
sait de donner le contrat pour les uni­
forme* d hiver de» officiers et des hom­
mes. Les échevins Leclerc, Savignac 
et Nolan sont aussi venus soutenir les 
prétentions tic leurs protégés, a l'octroi 
d’une partie du contrat de 1 habillement 
de notre force municipale.

11 y avait trois soumissionnaires. II. 
Oharlebois, Arcand et frère et <ï. 11. 
Pearson. Il a été finalement décidé 
d'accorder les contrats comme suit : K. 
Oharlebois : mrdessus d’officier»,#3U.(X); 
constables, win.ini ; pantalons, hom­
mes, $5.25. M. Pearson a obtenu le 
cxmtiat |»»ur les pantalons des officiers à 
raison de $f».50. M. J. B. Lunctôt four­
nira les gants de» ofliciers et MM. Bois­
seau et Pollinaire, les mitaines <le» cons­
tables au firix de #H(.50 et ^10.5<} res­
pectivement. M. Flannery fournira les 
chaussures des officiers et M. Tbiviergc 
celle» des constables.

La résolution récente iwisséo jiar le 
conseil, pour forcer la coiiqiagnie des 
chars urbains a se conformer aux règle­
ments. a été référée à In tirochaine as­
semblée.

On a fixé au 22 courant, la question 
des plaintes de la “ Ministerial Associa­
tion ’ au sujet des maisons de prostitu­
tion.

L’échevin Jacques sc plaint d’une 
boite servant à la patrouille sur la rue 
Wellington. Un ne s'en sert pas. dit- 
il. Les résidents de la Pointe Saint- 
Charles no sont pas suffisamment proté­
gés et la plupart des constables ne par­
lent pas le français. Le surintendant 
répond qu’il ne |H*ut faire mieux. On 
lui refuse les crédits nécessaires pour 
augmenter le nombre de ses hommes, et 
tout de même la ville continue à s’an­
nexer les municipalités environnantes.

Advenant cinq heures, le comité 
s’ajourne.

CORKERY EN COUR

Le sacrilege de Hamilton
Hamilton, î) — James C’orkery. le 

pseudo ex-prêtre, a été condamné à su 
bir son procès pour s’être porté à des 
voies de fait contre le B-v. P. McEvov, 
a la cathédrale Sainte-Marie, dimanche 
dernier.

LES BESTIAUX CANADIENS

Leur eaportatlon en Angleterre
L >MU>. V* 1a t, . fP , rh a 

publie un ordre au »uict de l iur» rta- 
n.»n des lte«tuux canadien». Ce» der­
niers detront être manque» aux (»*11» 
de deben|Ueitieiit, isole» et abattu» dan» 
ue» abutiv :r» sj» « «aux Leur carcaNM» ne 
{«•urru être enlevée aan» la pertm»»ioi) 
de 1 m»i»ei'U ur du «M iiat'd d agnculture. 
Le plu» le» pottim ns de t^e» animaux de­
vront ft re examinés (su* le.» inafavtetin*. 
Cet ordre sera nu» en vigueur le 15 mai.

(01 l'Tlil.ts _

l/eiiipoiaoiiiienietit tlo M. l'.vans

ToHOUTo. 0 I^t* prix*» s de la femmo 
Evans, et de» jeunes ( feuiau et I\*.:g 
s est termine hier. Ce dernier a été 
acquitté ; ma;» le jury a déclaré isunwi- 
bie» Mme Evans et tbunan. L» pn 
sonnier» sont restés calmes eu entendant 

1 prononcer le verdict. Lo juge Hubert 
con rendra ».» Hontence same<li pia<vhain.

Mlle X . du .u» n •• M.lr nu.
. muman awM-z pluWf. que U»» mitre» pen- 
j «Ion'utire» niiîH-lieiit la u'C-r»- t'aftliielti)**.

Pourquoi lui «Sonner « ■ notn ‘ «Inmiii*
. üalt Aurait*-:; S' li.*il.

«"e»r. n'iH>n«Ut S . pan-v qu'i-IU* ue 
eouiuiugiqu* av«v hii -ik* autn inC-rr.

—Avez-vous esanyc le tabac a fumer 
Perby en palette», 5, 10 et 20 cents la 

, palet te f 151—jno

C>u.iihI vous demande/, le talmc a 
| fumer Derby, en palettes. 5. 10 et 20 

cents la palette, ne vous laisse/, pas in­
duire |«ir le marchand à acheter une 
autre marque afin de lui tierinettre de 

» faire de plu» gros profit». 152 jno

—Le Révérend Pere Murphy trans- 
1 fH*rtera son Institut C»«*ld Cure, lepre 

mier avril, à la jolie* villa connue s«*us 
I le nom de Beaumont, sur la ligne des 
chars électriques de la rue Notre-Dame, 
dan» le quartier Est de la ville. 112-juo

Dr Louis FranchCro L D S.
Chirurgien-dentiste. 121 rue St Denis,

: (coin Dorchester), Montréal. Couronnes 
en or et porcelaine, dentiers avec ou 
sans palais, traitement des dent» et «les 
maladies de la bouche, incrustation* 

! dentaires de tout genre. 284—jno

/ . F. Broasoau. L D S.
Chirurgien-dentiste. 7 rue Saint-Lau­

rent. Extraction des dents sansdouleur. 
Dent» posées sans palais. Dentiers faits 
d’apres le» procédé* les plus nouveaux.

ldi—jno

Pourquoi endurer un mal do dent violent 
loi -,u >•!. i“ ut i <■ ;\ i ! une prompte gui i «on

la Comme do Gibbons pour lo 
Mal do Dont».

Aucun tabac a fumer Derby en pa 
1 lette» n <*st véritable, a moins «ju’il ne 
j porte réti«]uetto en métal, Casijue lier 
; ny. 152 jno

Iii'prrhMir d’as uranrr <lem indé
Cne «!« » craïufi s rompaRnios d 

sur la \ )<• ocuiande un agent d'oxpurn-nctf 
1 pour voyairor dans la provinc.-. Heumnvra- 

üiiii par » «lairo et i'oniini«ion. S «4-e>»-ei a 
bmis.'H* m, )‘r< i

MOT L l CXXLCVUE Chambly Dassin
n. Q r« i. lu.u . éciu ouvert lo 1er nmi. 

complt tement rends .« neuf, avec chambre» 
romeubltM-si. |n.ir.de literie, bonne» « IuiIoujh'-* 
j>uur la cha»so c( la n< . lie. « o qui en fait un 
dun pl i* l»c.iu\ iiolc'L du pays oour !«•■ tou 
rinte* durant léte. lion m-rv ice par le <». T. II. 
h 3) inii.u'c* do di»tanec de Montréal soulc- 
nient. Prix s|<eciaiix aux taniil.e-. Adi*. / 
K. U. Lisiu kani x i,: Co., pro;>r;* mire*, 
( batiibly ltns»in. ill iiio a

dl.H(MONTHEA1

I)h. A I.AHCSK maladie de* femmo» 
cl de» o liants, 1102 iuo Ontario.

I.tO-8

ILS SE CONDUISENT BIEN

M. Télesphore Ouimet, préfet du 
pénitencier de Saint-Vincent de Paul, 
était en cette ville hier. Il dit que 
tout se passe pour le lui aux dans le meil­
leur «les mondes, «îans l'institution «pi il 
dirige. Le nombre de punitions a 
diminué de l>eaucoup, depuis quelques 
temps. “ Tous mes hôtes,” ajoute M. 
Ouimet, “ sont en parfaite santé, et »e 
conduisent d une façon exemplaire.

Dr CHS. GUILBAULT
Ancien interne de rïlôteM)icu et de» hôpi­
taux de New-York. Médecine Kern-raie.

11—j o 323 ru»- Amherst.

1 70o LE PIED
I aelu-tera bon» lo’*a txHir. Hitiur* sur lave 
1 nue de i Urine (Klin Av.) c tiv Si Antoine.
; Pus l>ntt»>-Osde premiere « iuim? Htu.e» peuvent 
j < tre er:Kee». Ar^eni a pr«;tcr.

j. (j. noss a- ni:.
Standard Building» 

ô'—Jno 15/ ruo 8t Jao(«uo«

“EL PADRE 
Le plus grand Cigare 

de 10c qui se iume ici-
bas. I.,l jno

L. T R. I.
Remède Infaillible contre ie rbumat »me 

luHumuiatoire et antn>. aiu»i «pie le» 
maux d** i •*• i* « roup d'-rg et g«»r K* - Pro*
cur«‘Z-vou» le Iduiment Tbéroux At Ole, re­
mède anHjtte »nr tern n ai guértoou cer­
taine du rhamutiKnif Inflitr^nuitoln-. l’ -ur 
t'.ijH-s iufornintloi:» «*t n< l.at* «lu retnado, 
s'adrowier « tn-z K. K. Idrnoif**, éj*i< l<-r. No 
137 rue St-Paul. Montréal. 136 A-25

Tarif des Peines Anaonces
PAR INSERTION

VH A Mit R P a LOT FU lo ,vnt
u.*»ts ,m ui*du» et Hri* pour «.

. r i:i».*rtTh 
PI N - \ Ml.

’ I** * Ht* uf'‘ !U t* \ t T«l
f.M|*I.A»\ PS I*FMaM»I "

«IruuuO*. 2.% |K. ir 2T-
A XKVld.K & «iiiî* j- X.

m«>ln« **? l»* pour «-bn ». m 
ST H v ! | - »\s f»K\| % \ ! •|;i t t

mot» ••( U, ' .HMtr , baqu f «
TIMt VF. l«s |*.»ur ai» n».t* .'u
M A f S« \ - M V« • AKINM V

27> «*» lit» l'our gT» muta «>u u».

PFUDP. 2.** «>*nt» pour 23 n» -•« .«t l c*nt 
• • \

N\!SSAN«'i,S •J.V .eut» iwtr i * rtl-»n 
hlARlAi.RA «vut* • j r. ailèr^

insertion «-t 25. *« nt» î»* r *■ iu»«r 
tl«*n *ii»*«ii'qu«-nte.

DF« Kî* .%» «vni-* i»mr la i t. tn*cr
tl**»i et 2*. cent» pour • i. j . luM-rtlon
*«j*.*/- iM.-<ite

Kl ll\ U I - \\\t\ MIS-
l»*.ur la première tn*«m, ï. , t 2Ô cents 
l*our cIm iu«* iu>«*rtion
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pour l«> Jour «u un pour lt titilt, rèfè- 
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O N DFMANPR une m^TTaute. PJO tm«‘ 
H-rrl. i»rè» rm* OtitaH<> 1 M 3

ON DKM ANDR «!«•» « Ig'rlates. d«*K eii- 
v«*lopp«Mir». des **lK>"k«‘r*'' |K»ur le» 

robes, de» c hlcottoiir» «le r«»be» « t un ein- 
pa*jtH*t«‘iir «le i»remlér ela***- |»onr une nia- 
mirartiire <t«* «-iKiirt'a. Kraplre T-.baceo «'.. 
7so Notre-Datue. J.'».: s

ON DKMANDF une Jeuin- fille b;«*n i.
comniniulê.- «!«• 14 A 17» an» pour e«»ni 

mis dans un m.igaslu <1«> frulta au N-. 132 
nu- St-I.aurent.

N DFMAN'DF une 
référence» e\laè«*«. 21-

générale 
3 Notre- 

i:.U3
N DPM A N DP une «« i vnnte gf-nèrnie 
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très bien teOOTitpan 
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DPM VNDP PUv
jH.ur alfatre trè» Su.-.és
SadreHNer pur UUtv AJ. K . lo.

ON DPM V N D F »«h b
Ik>u» iragva. .ttl No Pt* Laval a\.

SITUATIONS DEMANDEES

U N \ P\DPI P e .r. , 1-. - s
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ON DKMANDF iiiu’ieune tille «•• .ui»«'-• r 
\ an'e gene raie «b«n- une faioiU. de < | uv 

tn parlaul nufflai* . elle «le > ru av«»ir «b » r« fe 
i. m «- « t . 11. digne il • - ontlanee •'• i ■ • :
ter entre lu a. m. et 4 fv m au Ne •'•1 i t e < a 
du ux. eu haut «U* la rue l*i .n. • Ai : inn

lad 2b
N DKM VN DK Imnunb * e u« m! «le* p. m 

tr«'>. s i»*i;,c»»«T NotMT M IbmiN
l.vi l.i

N DPM A N DK d*« bon''p« intr«’ i '«• vm 
tur«n*«t un bon bourrour. 8iulre-»«r 

'U Notra Dumr. b** l»
N DKMANDK nne »rr»«nt« yen. i a «• au 

No lui n\emio I Atval I *• In

ON DPMA N DE um* bonne hlh «b mou 
Un thin* le* |katltab>ui4, uIunI «ju»1 «letix 

autre» till< ■ pour c«»u«lre A lu inatn •*.'• 
LaKllUeliet ler«'. l.’ni 3c

ON DPMANI >P un. s.r \ »
et un«* mie pour etifunta, ré(* iriit -k, 

11 Drob-t PM».

ON DKMANDK utn* Jeum* lllb .le Ui A 
1S uns. InmiM gâgvm, Ml N>» H» N Ulta

lion.
N DKMANDI - . • 1010

nu- Notre Dnuie. i."'*'In

ON DPMANDK nu vllbme «lu sault nu
lléeollel, UU«‘ uiui*«*n |Hn*|oii |N>iir 

une M’imilue «ut «leux «lan* mie fninilb' 
prD.e S adr«‘».»«*r A IP S* Ue», 22b «'luis 
topbe. i :•»;.».•

dan
/.M me N «die Dame

n

O

< >
Dm n

()

ON DKMANDP une flîlo jour in«*n«T lo 
moulin a bider et lo moulin h triiimr. 

Adro>,*e'. The Thotupiou Shoe Po Lui. 7124 
rue < raig. I .V» 3

ON DKMANDK un garçon de -.«lio narlant 
anglai- « t français. Hôtol Peloqnin, 

Snult-ttU-Kei allel. IV»- .i

ON A I • t.SOlN de 3 Pcb ...« ■ • voitura» 
S'a«lregAer imnxKUotemont A lT;:t rue 

Ontario. IV» 3

ON DKM ANI»K nn«) üil'* «l'envlron quin/.o 
an» pour aider u louv rage l'-Kiîr du m ' 

nH2C ; une i.iirlant un i»eu Hughu* nréfer«*e. 
Se preBentcr mu Nn:»37 Àv«-iiu«? Pavai. IW 3

ON DKMANDK une bonne < ul»lnwi< «u 
No 317 rue do* Coniml»Rttlre». lion* 

K»ge» IV»—3

ON I F/M A N DF, un bon voituriiT ; n»i*si 
un uide-forgrron. hiidri-Aner n H. Vin­

cent. No ww ruo Ontario, le mm a S'© avium». 
n i

ON DKM A N DK un ’oui.e bon une n) ant «lo 
l ox jK-riotioe dan» le c«»iiimere<; «I épitcu ie. 
S’adr«)»»er au No r o Notre Dunn-. I V. 3

O

O

•r van t e générale 
t-our une fnmillo 
iv'o avec un en- 
tiourralt conv« 

heure* p.tu. au No 
I .

ON DKMANDK d« - flbuir- pour nr« -»<• )» 
« \ I ndre b La Cio d Dn;«. Ptn ault. 73 ruo 

St Jacques. l.V» 3

ON DKMANDK une lüb »«'five et d'i’Xj..'- 
riuncc sachant i anglais et |<> fran«;ai» 
jn»ur rendre g« n< rah im nt utile «lan* un 

inugn-in d«-fi uit», • ■ adri'-Mor coin «te la 
ru«i Wind.-or et St An loi ne. l.V»—b

ervante générale, 
M. L. Forg«!t. au 

155 3
ne Hile pour nt«ier 
• avec reférenre*

154 3

ON DKMANDK un U.'iinur chez A. Ib- 
latiir.r, 1072 • Datin'. 150 Jno

ON DRMANDIKd lean Mar T«n-
«Ir. no« inarchan«liHr - par échantillon* 

au eOinin« r< a «b- (ru* et «li- né: ail, *e v«;nd« nt 
a vue d .i il à tout hoinni" «laflHire* ou mai- 
»on commeicialc. H*<n-a «Iro. arg«mt a» aneé 
pour annonce* et «I»-j « ! -■ Emploi iicrma- 
rmnt. A«lre»ee/. King Mfg.. Po., C.95 Cliiragr),
Tu. lui

Agents il. mandé u ou «le 1 autre
«exe. pour vendre notre nouveau cou- 

teau a hafiher la vlan'!'-. cout«:aux u pain et 
autre» «D'elalitiH. Liai,--. Shear « «», To­
ronto. Ont. 10b jn«»

N DKMANDK un«* bonne lllb' «b* hnII«' 
«t purlitnl b*» deux luiigtMSM, ol7 St- 

Janiue». I.V»1h

I x N D P M A N DI • • In i Iniiddu. ! ' n.-
" F . iti. I In ni • b- s ii Jeudi «'• ht ». 
WV pur Hi'iiuiliie nugun u atbui aux vm iin 
«•«•» S adif»,< r « «• noir 127 Hanuulnct. ù 
r«K«'n«e. Iftd lu

ON DP.M ANDP Pu ciilalub-r n von Xi:»»
il*' < ijdt il troitviTii un iiH»«M*lé nyant 

le nn'llleur emlndt «b- lu ville pour r«*»tMi- 
IMil. S‘inlrns»*.T d<‘ milt»* nui b-* Ih uv. 
«• In St DiMiiinlquu «•( Vitré, a Z. I‘ Tld
haiidcitu 154» 3e

ON DKMANDK unn Jmin. Mb* inuii fui 
re l’ouvrage général «le In iiuiinoii. pu* 

«b* lavage ni n-p.i- sage .‘b* pr«‘M«‘Uti r au 
No r»7»H rue St i »eni - Kib di

ON DKMANDK <pn bpi'iin pour «miI«*v«t 
l«‘ fmnb r «b n é« «irl« N «!«• l«*u»g«* l'run* 
wbk. A l'année, travail po-ir bqin 1 Je 

I d. inl L'C.. I». P. raunirr. «R» rii« Si Vl« v 
un.lre. I^^t»-îb•

rvN DKMANDK un conm.l* vovnu«Mir 
f pour r« pré-.. nt« i la uiiilNon «!«• verni* 
«1i> Wm llurlaml A Son «bins In Krovlni'e 

«!«• «jiiéb* e. ibvrii avoir «le l'«\f»«'i lem <• 
«1min la peinture A voiture *d eapiibb* d é 
« l ire et Hie b fi am.ai- e* I an;:inl ■ m • « 
t «*lll«,Ilt. S'ildfiSMI' «•u Npéellhlllt PAtre i'i 
N«»rmaii Dnia-rrow. Tor*mt«». I.*>«»2b

N DKMANDK uni* M-rvaute «*«•' réfé- 
ren«*( H. ftft CouinoI. l.V» «J

N DKMANDK «le* bonne» r«|»as-iin«s 
au No AV» rue Ituebel léb lu

ON DKMANDK un bnrbh r «b* «boiv an» 
«l'expérlem Z. Turpin, No 37'* rue 

Hleury. i.V lu

ON DKMANDK nu No bld rue St D« nl* 
une Hile «le «humble, léfén ii'e-, «-xl- 

gée». I .’H i-1 h

ON DKMANDK bonin* m«Mll»t<' (•«mr r<>-
l»CH « t nj»pr<oitb*. Mme Kidlab-'. mo- 

«JIhu* pnriNliMine, 110 St Hubert. l.V» lu

ON’ DKMANDK un défnllhur »«tlf ef 
ayniit «b- l'« x|»érlene<* <lum« b- «imi- 

lnére«* «b- meuble»* <r«»eeaKl«»ii. Il «b vrn n** 
pu h nvolr peur de rotivruic »■? purli’r !«•» 
«1»mix IntiKuc». 410 rue «’ralg. l.VJ lu

ON DPMANDP une 1«um- Hile de lb A 
17 min pour ald«T nu inénagi'.S’adri'H- 

H«-r 32'da St Ilyp|»ollt«*. IVJI n

ON D K M A N F t K une jeune «bonolttelle 
d'expérbuice eoniliH* «•«muni* «b«'/. 

MM. l’nqiH'l A- Mbhaud, 211 rue St Lan 
I eut. PVJ 3e

I > K M A NI * K une aervnnte «*«»nnnlM- 
aiiit lu ctilaliie au No 140 St IDila rt.

IV, .'h
N FlKMANDK Inteu»* * « t •«•jaiNHi iiH, h 
WI2 St-L«urcnt.j«oiir lliinriderli* 1 VP la

ON I * i: M AND K «b* morllal. * «b « hu- 
f»«inu\ et r'.b« . S’ii'lreHMT Dim* M. 

« amp* au. Ill* Si f.aurent. l.VJ lu

ON I»KM \M*K 10 m<»«IlNt«.* en rota»» et 
«les Hile- (unir euM-lr«\ H’ndr**»-' r A J. 

Hluger. 1*H rn«- «’ntlleux. IVl-la

ON DKMANDF, «b* e*»uturlér«*» «f «Fe» 
ttnlaeeime* «le *,iiN*|tic*. H'n*lr«*»«* r Im- 

Tnêdliitcmeni a l«i.*» rue M'dilll. J <i*»ld 
b«Tg. ir/i:u-

ON F * F’. VF A NT » I'7 une b«*tifi«- «•oiiturlér»* 
pour l'«»uvrHg** «te prutbjtio ilinl»it» 

d'hf»iniii«'»). hadiciewr au ,N<» 7 m» «lu 
Maire LVJ In

le la i ue Ibifi-i

adio»»i-i a 113 rue si.
15.» G

CIRC ATION
Mut» mr Mur

3< 219
l N MIN
A VENDRE

V PM 
M.it»

♦*'N

rvoigv. 7 an*, ainnl 
b'K'HC, v a trx*»i r

I ê
de de lait de 1* gai 
«al et voitar* **’*- 

154-4

4 aol. i v
Y K>A

pour p*

A

\

t
v . 1 I n »«

.
w«%. 4 Md lie jno
YRNDIvl • , ,

. Il m:, .1 . .. n-. ne I 11ü n l i 
a ..i . j.r> «n la me .-i l 11....» V

i. maiaoii* uveuU.e, «»u u«»u im uUl.o'x
ii. Mt*. ato«,u»>r*« i «3 m*>
VI N DUI
t.oiN «..S

fl \ I U»N DPM V N P P I i ai 
^ «ni '•,«„• . vi- t n o. • n m

an ■ inaitii' dan- le» cliau* me* p u
b* dopai tenifiit *l«’» etiijaM». n«'a » t 1.» i «*up< 
•1. |h«u'«»u». > «^IrvisM’i 3>'a st Andra. Ment
ival. I.i4 A _
• * N JM NP IU 1M Ml a\ «nt t « xi
I t. «i .U. I «f • i........n .. .i
-odnnt teuritr «te Itv n * ou autre l'uipUa. Sa 
«lu'-*i r par lotir* a N. A. Uuivati «le I.A 
Puis.». I.xV 3

IÎN IIOMMI at ant lexpirien •> «In
«‘«noiii. r« « sp« • ialemrnt «lai** le «'*>ni 

liieivt* du bel. Molln lte um-|<la« •' udtv»MT 
J. l*ei'ouie. Ne;n* D.,ioe «le *«rAiv.

151 3

IX N P MODIS I I ka’.lndle «!«• lu «M'utui 
«tanx lu» fuuilib’s priv«N i*lr«'»s«T au 

154 J

1T N J I- J ' N P IP >M M P «le « auijMKlo' munie 
«le-* meiluMir. i. réf'r«'ii. e» «. eonnai -ant 

I i« lonue «li*- lit re» de-ire un einidoi «tan» un 
j bureau «iiieh iti qu«'. S n«ltCH»4u .«u M«*nlreiU 

Ttirn l’tke Tru»t. 15• la

1TN iNS'ITI't tK.tlt «UplAlin' pour < «'ob* 
ni itele et avant vingt an* d **xperl«'iu «' 

dan» I » n-eignemeut. oftr . i \ i. . poiu
la premiere •%tiné«- »>«'«.laire Sailli' ei pa> 
lettre «s. II. boreau d. La I’ui s-i I.miAI

1VN (Il MllITi «•••nnals^Mit n r.i,i«' 
lie frauvalMe. la foiifi*. la trempe. !«• 

i inéei’ldMtlU* «lé* Hl'Uie». ett . •b>lt»ltU h* line 
I linin' «luiia une u*»itt«' «ni «beit nu Npei la 
Inde Atll e»«e N« P»b Me Lllx.lln'lll t.VI I

A LOUER

\I.UPF:II Une Onterlo, une boutique 
«le 7<»\Id A deux éluge*. HVi'e nu ter 

tain un «u run t VoxH» a\ee nielle. S’adieM 
S» | A I U 4 dire «U. Ill»' Nolle
Dame vlsftnl* Je l'alnl» d* .lu«tl«. lieu 
re» «b* bureau «le t» A 12 a tu. • l.VJ Jm»

VI,OP Pltl t es huroaux *i e«*n foi table* et 
«Itu»'- dan* uiim loi’iilltc «i eeiilrate. No 

3.'rue st tlnhro I. Il* M0«»i*t • « jinr» * et am»> 
nui > « au ur«< «le» locataire*'., «m (onto la mai 
non «en* louée immii- un «‘Oinn «rie nu t c ut e 
autre* llu analogue N adret-ot t». S. Itruéli. 31 
rm Kiiik:. l.V» liu»

\l,Ol Kit. k Ste Anne, un ««»llag«' «llu 
«lan un endroit agréable, neuf aiqairfe 
loeuta é«-ut|« «d |»etII larüln. pies «|r gar-- 

de i lo'inln de f» r , a«lrti«s«'r u l*,iv ld l ,«l 
ward. 31'.»\ rua SI IAiin ut. P».» ‘J

\I3H'KU Pour «leux per*oitn«Mi. rliauthn’ 
avee 1 u*aÿo «le Iw «'til»im'. No t ruelle 

rdixalM t.Fi. pre» «u

r ndtlb n». rognure»» de 
.m fi*ui |N.nr n Humer ta

poète. Ct4 , y:, . raide .soipê, > : .V*. «qq 
l ette touge eu bl.M . *1 KVhlo. « «le meU- 
ltn« ÿt 7»o le XiOUu itv i « dau» ut»*' |i.ii|ta 
«P il. .'tuple «te Vi vtlb .1 • M I. «lt * i uni
A «’te. ««Un il.* r<>. ^ SI J «««pic* et i«U>

1 tb ju»

VY FV’l»lti t i i. . m '.oe. I* « he vaux.
' ad: • — 4'* IM Vf J.u «jHi» - t‘ai t lei

132 ino

\YKNDI1K t m- ronde lait. 12 itallon», 
ainsi que 5 v aeb« * au N«» tii.» rue ltr«*> 

b*i'uf 154—1

OtVAslitN KArM'l H»N KI LL INH II 
v I I \ IH.III V v. ndie * d» . • n litbm» 

feeih s I a mairnltniue tunipi iete a Ibitlilei- 
v i. v appai leiinii* au!i't fol»a XI . J M.' 
1*01» • •' ‘i«t ' u *1 !e , etl ». l'eu eu ' I 
m • «ij • u. < t«' |.u 1 t I . n -tant ei|
une mat sell «'U hrtipn -oli»lo a 2 eiagis avec 
•>\ien -ion. ainsi «pi un imignilli)ii«> «iuat, ug 
l.aiu ira m i .«m a t rois et u^e • «m «. 11 en un».

t l i
«le I • Inhlia ■ un i,l >ulr. i » A <ti»ri«M*\, 
i i i erv llb i ' Dû à XX’, u. o, 
llnli'pie Ville Mail .Montreal. |5| —10

Ht ilS SI t' 1*01 lt M.LUMI P l«* 1MPLU
Ci» <>m voy«»g«> g 2.011
Ro|r**urnw St (Vil

111 XI)» lixox | Ui lu S. JIM tlliama Tal. Hill 
Il un»

DIVERS

\|,( *P I .K. «•hftinhio mouhleo «ur le dex ant 
pour mom-lnut. famille privée, ra d en 

fa ut s HT» run Iteaiidi > , entre « ralg «I Notr«’ 
I)nme. I.A IJ

1 l.orKP • ne I onu«> eliamln «• d m 
,\ i u llie J.ilv < «■ Il AI i» «> neuve et h «-n

tinte. Prix uiOilére.
FdixabtLh

ni:S Di:il« IIVPS en qui «n I»eii( 
avoir la pli.s ni.imb* • >.|ittiili* «•, «ont 

foui ni» i u it « iii/idhtn S«'« i « t Servlii*,
I «'Uipb* Itotblt: M oiiréal M 4‘iir|»eiit«*r
le i I.» f «I It'll., llgi-lli e, « st IMI déti'fllvu
«pi . tal n-si i iiumii«T |*uir I»' l 'amiiln «d a 
fi.' nommé p u !«• » oiivi i m nient ptovln 
«lai polir .leeoiuplr lout l'oilVI.ttfe ertiiiliiel 
• I» «h I. il» • d»' •• ilenib'l Itéféreiie».* : 
b'* |>t ilielpiih-* biinqiiea. • orpol .11 bill « et
hot » u .n . .•it** vit. su \s il «• mi
PI N 1 I U .I f I n -au léléplione. 2111. 
MnIhuii têlêplioiie. doit» KU Fm»

VIN T \ Il F.KPFt'i l»P l’IKKKK la* 
tailleiii- d< niei re •ont prléa de ne pn<4 

aller A Ito. kland tint ou une i r. ve a été 
ordonme pat let inidié l’nr nuira «lu • «• 
mite l.»2 !»
I fel l PI ( Il XMltm ■ l«»uli|eN ou «lin- 
I » |ib m'"itdé> av .« ou «an p« n uon, 

dau* une mat"Cu «'liiiutfi *> à l ean «dimide et 
«MiUrv uo de lout lo • «»»ifori nmilenn . '.'«I St. 
11uI»'11 I 4 G

(111 Ml AI I » HANOI a I . » 11^,. H.ml 
I i ie. lundi olr. Iim ir s. pib''«le . o 

jué-rn!e| au No 210 I'm t ben al-. IVI la

I 'M I ’. I' 1 »l' M \ NPl p"ur i < noui njiblu 
Dll|il«M- et «I- -111 in* < I«nl«|lle. Ternit*» 

iin.it> ie-. ' U'Ih «ui H Adeline, l.'Jl la

di . ou * I iére* et d««4 a iqirenl les P. K. 
itaviluud. )!».'«'i ne Nutru Dolui , Je etapi-M.

154 A

O

O

\P«*I Kit A H| Launuit. une Jolie mab-oii 
e * pt uppa* :• ment * et iia --age. a\« .

{ un jai'illn «'p iré «le la roui . Iomt modéré 
pour un Imiii Imaialre. Hivdri - tir a NT- I n 
l'r ii«l«*au. si l.amlfrl. (Jué. 155 2

\F,OI l’dt Pue graiKb' maison av. <■ |i>u 
le» «e» déiit'iidiitK'i'M, uIiinI «|li«‘ le Jai 

{ «lin. «ltue<* A |t<.rdciiux, |iarol««e «lu SmiiII 
au Héi-olb't S'a«lr«'NNer «ur !«•* lu-uv A 
Liiilg«-r F,»»gnr«l«'. 1 d

\I3)PPI( Magnlll'im'« baiiilire. niouFlIéo 
ou li«»n liieuYilé» au No 143 .-t Déni*.

Il 3

\ LDI Kit. la .n m ■ < lia nre, une magnifique 
mai'on. Il upparL'nicnta, aril'-l ique 

nient flmm ju*/lo gaxellei * coinpri». loyer 
! qui vaut «lo f-Vi a'■'Ri paimol», i r« » bon mai 
■ « lié pour ■ < li- «nio— s ailresaor o Tho*. P. 

>i 1.3 4 • St f «ao.'ont. 144 ino

\l,Dt. 1.11 Magadn. -. x 50 pied*, ave** 
« on»|»l«iir » ’ fabl'-lto». rm-eoininen ialo. 

a«ire«*er a F*. Simard. Si JérOmr*. Ill fl«t

(HlAMFtltKH MM Itl.KKs A I>)UI I:
Une « impie «b elièlllbre . bien ni<*ilhb o» 

u .ou« - ave<- toutes lo* atnéitmat ion- mod* r 
m •. loyer m«*dl*iue. ^»«•ll«• 1<>< alite u >4 i ruo 

! .'-borbriKik* . ««dli «bi la i no lll«»ur,v. I V* n >

(lllAMHHK- A F,DI Kit Avne ou an» 
j)eii«ion. prix modorô. s adr« »»cr au N«» 

112 rm -1 Dcnb. P» • - 7
\ J Al ON A |,DI I lt P n« mill «rude pr»- 

t ^T I rnb r< ■ la ... 1 .2 , 1110 Ontario a f|«" 1 
| quo- I»ortCs «le la rue Htlt«nn P«- 's.ion

I linlllédIule. S .oil l'M**1 r a l'hlllp lien. ' . I l
rue ht ■ln««]ll<.> I .Mt»

oo
N TKOUYI ll\ «luimbie avec pcutaloi». 

No 10 rue Pullum INI 7

< F
N TltoK Y Kl? A «'hniithro n « » ,• ou «an» 
{•' n-P»n au N'n |{H) rua ('adl'MIX. I«t> Ü
N TltOl VKKN 2 femtliv» «b- Jonrnéo 
nu No 82 Ht Péllx «ni No ikl ru- Ver- 

HulldM. 1 VF-li

1^ I H )|*l ’ I I T A I It I ‘ * io b*»i* e' «Viifbon.
i. n.ii i adio.hdr«* »in membri «le In so 

clef< ne .Mun'bam^ «le obni lioii « n eeriiaiit 
a ('barbon bui.au «b* l, v l’nr; «i . |.'»l 3u

Iy I PDI le 1er mai un ' «t D «le laplHserbt, 
|onuu«ur'21 veige«. Prière d< b* ra|»p«»r- 

t«T au Nu’220a nu l 'an« l. I.^J 3«:

| M* • ai • • p O . Ci, ' ' .
t' nahl J* ' ' • n | n .i • ,(> ■ «»iiipen e n q il b*
reiiuTtia »»n ie> *ir«l« r de Miititigny. I ••» 'U' 

1)1 !•. Imndi. le ', . oiu ',iil, « nlre b *
ru. le .lu le , f -• l e ( 'u' hlTlne. UIU’ < ni lu

de ju». <ge i. («mmiiii tlon lb ki i Fhui laO.'l K. 
«•ni i e : i llya< Inilu* >1 Monir.nl, uimqiuo 
<> ( I •* '» s . u 11* • ef famille SI II > a< lui lie. 
pli le de une lll< a !.. I,afi amiio. .. Iloifo 
de I ode l.d». Munir, ni I V. «.

Iy i PDI J 1 ndi "n iiitir |e- nu - III 
yard « t Pavai.-ir la rue Mail. Anne, 

un |ior'. bonlo > a me uudnilli. P' 
«omp* ns- h »• u* qni a laiqiorlera au No

l.V, 3

IèMI*l
fnbll, b*

A VENDRE

\V K, N Dit K — I ’ r <• l*ouli'|U« t'r birbier 
avant un'? lamnc « lionb ie dapul* Iban-. 

h \«îf»dr«! puni «an', «li: mortalll*- .“ a«li' » . 
Nu '214', rue N*»ir«- Dama, An I un Magasin In 
laba*; l»i« n a»*orll. I-1»*» t»

VVKNDItK *17!» A 15 par mol*, piano 
«Irulf. 7 «**iave», clé» «u Ivolr*. A n- 

pé 111 loi.. tr</l« <>M«lf«. beau »«»n. garaull 
« n parfait or«lre. nii»»l 8d antn » plnno» 
« t «irg'u * A bon rii:ir«'h6 » lu / * W Kind 
»nv. 22b*. 227(1 *-f 2272 n:«- Hfe ( ntlmrlne.

4l't ruo Marie Autie
Put te mun riale Mardi avan!.- 

aiiranl. un porfe monunla 
conb nanl II n "I.'. au iuar« lu- lion «i. oiii». 
Itéeuniiieri <■ on (o rajijiurtaiit an Nu 2n;bHi.- 
Xndre. I*V» 3

I>oi I 1.1 l i 11,| I. I I:' H V i M II. n .- 
luin De-laimei «b 1 <• Tl- ré**-, a lr< u 

vé «e mai in «lan I»1 li «in «b» ’ Je»«*m*?, un
itord f. iillle contenant d< » valour» * on ■ dé»a- 
bb «. 1.55 3

»n «b- première* « Inas. au Nu 2(1M ruo 
N«»trc Dmu'. l.V» I»

1)1 PDU 1 • « nv« «>j.p«-adr» «•u Je» f o
v.-l .1 l u (.aili. lf« * ouip«'ri»e | on» -*» 

au No 2»2 in*. ShaW. l.VJ b

IN I Kl N K II* » \| *1 K d» ni inde une f«»imo 
» FiaiiiUrn ■ L peji-!«,ti dan , une famillo 

privée rtelii'-il'ant «lan» la ni" f Déni -mi la 
ino Ainh*,r«l dan- b» environ» de laverum 
Duiuib. Prl» r u onnabl', Adr»;»'< / tarifa
No W» bureau «lu j».»-P Muntf «'i. t. IG 2b

FEUILLETON' DE LA MESSE

AMOÜRET HAINE
(21> ------------

PREMIERE PARTIE

(bviU)

—Noati donnerons ” Mirliton” et 
** Tubéreuse* " autant qu’on en voudra 
fl une cote I«'-g-,*eru-iit »ui*érieur(* ù cel­
le de n«e» voisins. En un quart d’heure 
nous ramasserons de 1.5*10 il -.ooo 
frau«*s. .l’irai les mettre sur “ (’.».-inel- 
1« ” h 1Î*J. entre les mains d’un collè-ne 
:« pesage. Vingt f«ji* 2.00») ça fait 
Lien 40.000 fran.-s.

—t5i *’ Coccineile ” n’arrive pas, com­
ment païenms-nous les clients V 

—Puisque je te dis qu’elle doit arri­
ver, que c’est absolument »’1r.

—Mais IA. »i tu veux, supi»oso:is un 
occident. La course commen<*e. ** G***- 
cineüe ” tombe* boiteuse... En«ore une 
fol*, c’est une supposition. Comment 
cous tirerons-nous de là V 

—Dame! en non» tirant... Mais tu 
m# fai* dire <1 bêtis - . N< es av«.n* 

ne «ecasieu uraq i< . V«*uv-tu en profi­
ter ? Ce s-’ir. n i* «'To-,- des Ifiafis- 
* hihi. Il n’y a pus à hésiter. be 
1 a sa nie rien :.’a riei*.

—Tu as rai.*«»n. après tout. Du reste, t 
ta es bien renseigné, tu es certain. C’est 
me trop riche aubaine pour l'at»an«Jon- 
n«*r. Al Ions-y.

Le» deux bookmakers avaient l'ur 
piquet bien pioe,' sur In pelouse, nu mi- * 
lieu «ies autre», mais du cûté k* plus 
rapproché «le i* piste.

-Ca man he. «fit t’hnr'*^ voix F-r*®- | 
«e. La jonrn*'- «era Imnne. Y ci h* 
handicap. Attention. Tiens le carnet 
ÿonr la forme. Mais n« m pas,
Quoi «m je donne»

Buis il glapit bruyamment d’un U»u 
nn peu nazillurd : ,

All«»n*. messieurs, quel cheval |*our 
le handicap ! «ju**! cheval ! Six. * Mirli- 
ton sept. “ TuF»ér«*u*c. . . Ijuol che­
val î

Comme il maintint la cote «les deux 
favoris à un taux plus élevé que les 
bookmakers voisins, mais saris exagé­
ration de* «lifférence. il ne tarda pas à 
empocher une forte somme.

L« s parieurs affiuai« nt auprès de lui.
I/orsqne la cfindie sonna p«»ur le «lé- 

prrt. il calcula «ju’il avait hii n aes deux 
mille fran*'». Alors, il baissa tout i\ 
coup la cote «fis fav«»ri* i*our écart*r 
le* amateur» et avoir se» franches cou­
dées.

li dit tout haut il Paul Ranoir «le fa­
çon A être entendu «fi* *•■» voisins :

—Nous avons «lonné beaucoup de 
“Mirliton” et de “Tubéreuse.’* .le 
vais en pr*'iidre pour 200 franc» afin 
de nous couvrir.

c tt«- opérâti«»n étant couramment 
pratiquée par les bookmakers, on le vit 
s’éloigner sans aucune défiance.

Seul. Ha noir fut pri« d‘in«iuiétu*le. 
1^"- a|*préherî*i'»ns qu’il a\a t, -xpri- 
n»ées durant le «K-j.-un -r Tass'idlirent 
d«- nouveau (l»‘-s qu’il fut seul. I>* public 
n’axait pas jou-, pour ainsi dire. *ur 
*' ( ’«(ccinelle. "

Est-ce que H«»guet n° se fourvoyait 
pu» ? Est-ce qu’il n’allait F»a«. avec son 

< ngouement inexpliqnabk-.fi-s f «urrer 
dans k plus al*eminaF>le i*étrin ?

Tandis qu’il sc livrait îl ce» réflexions 
de mauvais augure, «on as«r»rié courait 
Jnequ’au pesage »q demarxlait nu i>re- 
mier jaquet mille franco «le ‘’Coccinel­
le ” A trente eontre nn.

A trente contrv un. Ma faisait tren­
te mille franc» pour rnilie franca seule­
ment.

Le donneur fut étonné «I** ce cal«njF, 
rt. après avoir délivré le ticket qu’oa 
lui demandait. de»'?en*iit aussitôt “ Caic- 
cinelia à vingt»

I.c bookmaker voisin l’imita, puis 
l’outre, et sur t«*ute lu I.» ligne 1«» 
ri'.nibre vingt remplaça fi* nombr«- tren­
te devant !«• nom «1** “ Coceiic ifi*.”

—Ti-n» ! tiens ! «•’< «t effarant ! s’é­
cria un cocod4‘»s qui l«»rgiiait l*‘s ta­
bleaux. V«»ilA “ (5»<-eineile ” qui fait du 
«li irnbar I. (^-ri's!-* * «ju- >-ela v« ut dir* .' 
(”t-*t mi «-anassoii que cette juinent là. 
A xingt contre un. Si j’en prenait» i«*ur 
vingt * in*| louis.

Bal»ien le Villegente fit comme il 
axait dit.’ Il s«* donna un coup de canne 
sur son pantalon chamois clair **t il 
j»rit un tick»-! de vingt-cinq louis sur la 
jmi eut. L« -•fiiieur mi jiu 1 il eut à fai­
re la descendit a usai tôt à quin%«- fv>;i- 
tn.' un. et tous s«-» confrères s'empres­
sèrent de l'imiter.

lorsque Hogtiet voulut placer son fé­
cond billet «le mille fran* *. car il scin­
dait son i*l.i'em*nt per un sentiment 
trè* expli-able «ie prudence., H ne tr«»u- 
va plus que la cote à quinze contre un.
-(’’est trt»i* f.»rt ! . . La n- !.e est 

é*-(ntée. C’est < V»c. inell«- q*ii gagne... 
Dé péchons-nous de la prendre à quin­
ze. Ix*» deux mis*** nous donnerons qua- ' 
mnte-cinq mille francs.

Il demanda aussitôt A un autre pi­
quet i^ur mille franc* de ** Coccinelle” 
à quinz*» contre un.

Le bookmaker, avant même «le défi- 
vrer k ticket demandé, abaissa Je che­
val y «lix. C«f ehang* ,n«*tit fit **n un cfin 
d'fril le tour de* piquets du p( -;»ge.

I/C» connaisseurs étaient stu|s*faits 
de c»*tte dégringolade de chiffres. Ils 
se diraient qu«* la cote avait s*-s nerf», 
qu’elle était folle. L’un d’eux, réputé 
tièa f«.rt, cria d’une voix haute :

—4Test filfid ce qui se {ussne.
“ t’ - « inelle ” ne vaut p .* un * ’«ei. Elle 
r.e snB ra même ] n» 1«- train au dé ,art.

f’fiari*“» Rogner er>t«»n<lit «v'tte 
nation tom liant de la bouche d’un pon­
tife. I n fri—on lui «e<r»ua la i»eau.

Si cet boni me disat vrai, non seul**- 
•»«ût l’aaaociatiMi RogMt- Ranoir était

n.inéc «k f*>nd en «onible, mais elle 
s«- transformait sur l<- < liar ;i eu filoute- 
ri«* bi« n « anict/ri-'' Elle avait, en 
eff« t. mis );i main '-■ir la cni«s«*, «dl*.* 
axait riMjué et jm rdn l’argent (fi s pa-
ricir».

Elle no relevait plu 
correctionnelle.

A ce i • pensée, lf 
front de R<»gu«*t : 
l’escalier d'une tribu 
sur la terrasse, ali 
course qui c«»miiie!*e.

Il y avait une f< 
mélangée eomme *< '■ 
mais iii«lifTér«'nTe A t. 
si et* n'est .\ ««• gr«»?ii 
key* aux couleurs eh 
snient nu gran«J s«»lei 
de la plaine.

Rogue t se fnnfiln ji 
de et, tirant sa lort 
fsd<»ton (k? quinze c 
paient en face «A la 
d'arlire*.

Ho jument «e trour 
du fsdotoa. En avan1 
eonnn» faisaient Je j 
“ Tul»éreuse ” éfai«-!i 
B asse. If n’y avait *•

R«»gu« t eut un faibl 
g< ment. A la in*;nté«' 
rr-éine. Mais A la de» 
s’égrenèrent, la file 
ça. “ Coecinellc *’ *>cc 
rntig. à distan«-e.

f.”était fini, la déroi 
te. Pou rts ut, on n vi 
iw-ncr leur effort pou 
liant et bondir dans 1 
un courage fnerveillci 

R«'gri"t examine, le 
riiê«? «le la ligne dr«»l 

ï.a f*iuf«* cri»* à <ôf/
-Mirlit*m î Tobén

Mirliton !
I>-- »l*-ux lesd< rs passent comme un 

ouragan d< ' unt les tributes, fi-» na­
saux en feu.

-• que d« la i*olice

sueur jH rla au 
il s élança, par 

jl!«qu'«'ll haut 
m d»- hii-u v«»ir la

t'ilc énorme, très
• et «-«nnine tenu»*, 
•ut «n e** moment,

• mouvant d«* jo<-- 
Toyant*-* qui giit-

. sur I*' f«Ntd vert

-qu’à la bnlustra- 
•i -ft«*. regarda le 
fi'-vaux qui galo- 
sortie «lu FH>u«|uct

ait dans le milieu 
■. «1«*« elievatix m- 
■a. ” Mirlit*m ” et
* noyé» dan» la

• or«- hucun |>éril. 
*• aoQidr «k* s«/u*a- 
. fi* train r«*«ta le 
■ente, les chevaux 
indienne comtaen- 
iiliait le neuve me

ite était iminin* n- 
i *l«-s ch«>vnux ré- 

fi- «Jemi«-r t«»ur- 
i ligne dr«»ite avec
JX.

co ur serré, l’ar-

• <’e lui :
.sc ! Tul»ért*u»e !

R«igU"t ri»- voit quo “OK-* irn-lfi ” 
avant-derni»Tc, A rinquant.* fiMiginMirs, 
« t quittant ie galop i»our prendre l'ain- 
file.

La rosH«* ! fait t'ait haut R*,gu*-t. 
I,a ro-s«- ! fi.i eii<-«»r«' ;1 fa ni qua i«« ia- 
xorls soient arrivés. Mirliton premî* r, 
T jl»ér«-u-«- ««'•«»ii'fi-. Nous i|( v«*nM «fi-ux 
nulle francs «fi- mise «i dix A «1 <uz«- 
n.iil* 1 runes «i*- gain. < "‘-*t du pr«»i*rc. 
Nous n'avons plu- qu’à «Uniiirrer.

11 <!i«paratt uussilôt dans la foule *-t 
il «juitte fi> pu - *. i g* * (-n tournant fi- «fis* 
A la iiefiüjse.

(j ,t‘ «levenait Baui Run«»ir au ne'ine 
instant V

Paul Ranoir. ri«*ii* k* sav«»iis. n’a» ait 
pa» une entière confiance dan* la t« il­
lative «!«• son coll* gu'-. Vers fi* rnili* u 
de la «-'Sirs'. nl«»r« que fi* r«gar«Is <*t 
le» *»r'ill»-»' étaient tendu* du «-ôté oO 
l’on siippoHait fi» qni r««tnit invi
sifil** |s*ur fi-* gens «Je la peks'su. B.ml 
fit *jTj«-l<|ijes i»a» v* r* la pi*te connue 
is/nr aller aux renselgm-'aents «t il m- 
|*enlit aussitôt dan» fi* lfi»l fiumain «jui 
botiillonuait A '•«•t ♦•ndroit.

Si “ 4’*.« • inel!*-” arrive pr« rni« r«-, 
se dit-il. j’ac -ourrni vite à mon pfipn-t. 
Hinon. il faudra «'é*-Iif»s<-r en t*»uie fiâ-

(V ««.fait tr*»p l»ét«- fi r« v«*nir pour 
se faire écharpef par fi » « lient» et cof­
frer fmr I» i»«»li«-**.

lorsqu’il entendît hnrl*r fair ««-fit 
mill'* w,«x fi- notn du cheval vainqueur, 
lorsqu'il xit s«»rtir son numéro sur fi* 
«fi-ux tabfi*aux ri*»ir* éfi-\é» <!« -. aiit fi-* 
tribun»-- il jeta «fi* «fi'-pit fi net illustré 
f.ar f’ambr«»nr»e et il s*- précipita hors 
«fi. la fS'fi/ttse.

Apr* s la «o'T**-. fi-« pnri'Ui * gagnants 
se hâtèrent (Taller t «vacher 1«ur* tic- 
kets. Ils tr«»uvèrent la pb»«*«* vide, le pi 
qnet abandonné

# «• f-it nne *!•' - 
d’une fureur iu«le*«-rij/tiF>fi.'.

—N«»us s/»fnrne» voie-* !... Iî" sont 
pr.rtis av«wî la cniswe!... Les canuil- 
ks !... Ïjou « croc*'

Ce* cx<-fii«nntioiiH *«»rt.'ik*nt «I*.' cin- 
qiiante l»ou< h< « A In f**!*.

Lu «lui «jui servait à Bnul. fi- pi 
que! «» wm labfi*au furent au-sitôt mi» 
*-n f»i«’-«-cs.

J,« - plu < allé* «'en prirent «ux 
Isiokmakers v«dsiii*.

\’«.uh J«-h avez vus Fifi-r, voua ? (Fù 
sont iis ?

Non» n’en savons ri«-ii, n«»us aotii- 
fll* S »lé*«»|é:«.

D- -■ é- ! \’*»us ft"* prêts A «*11 f.-iir»* 
rni iiit, tas «I* fri|»o»iiifi‘s !

Il y «-lit llléllie» «l«-s rixe». Da fK»lice 
iiii«-rvint, reçut fin ré iauiutfinis «les , 
idaigniMits ; pui» lu rfis-h»* «jui animn 
* i» lu <.*our«e suivunte fit rfiitrer le 
<ulm«‘ dans le» «-«j»rlts.

l/i g'-in* «pu v«*nnient d’éfre pillés 
*’« ii.|»r( »M.re.it «fi- «-«iiiHtilter fi» «•»»!«• et 
«fi- n ue ttn- «fi* n«»uv« .m fi-ur argent « li­
tre fi*» main» «fis lK»*»kiiiMk*-r*, av«-«r 
r«sjiéran»-e de fi- qniuiupfi'r, «fi- fi* «lé- 
culfs-r «lan* la «-«sirse «piF »-• préj..-irait.

Ix » «fi-ux «-ompli»»** »*• r« n«*«»ntrèi« nt 
A la stati<»n d’Auteuil.

A la vin- «fi R«jrgu«-t. Buul «-ut «-uvie 
«î«- *iiiit«*r «fi -«us «-t «!«■ lui adruinistrer 
un»- n-uAf lée f«>rmi«lnFile.

lruF»é« ifi- ! tii a* fait un ls»fiM coup. 
J*- ne «ai* «•“ qui me r«*ti«-nt !...

B.i» «fi* rn«-na»'«-* i«-i, pus «l«- g*-»i«s. 
tu va» n*;iH faire srrét«-r. J«- un Nui 
tr«»m|*é. m«»fi «-h* r. je 1«- r« gr« tt«. Hi 
l’affaire avait réussi non* truiefiiotis 
«juaruii»*- * iu*| miifi* franc»,

fl fallait réussir f>u ne fait ■ «•» 
r h«/se« IA qu’A * oup «Ar. Ton erreur «*st 
in« xcusabfi*. d’ab«*rd f»ar*-«- «jii’elfi- n»sj»
T u i f:*-. ensuite f»sr«-*- qu’elfi- m«-t la f»«i 
li«-«- A n*»* !roti'“*‘ Tu a- voulu fa.re 
i-,.i infilin. t«- v«, ’ roulé- Mo j< ru’en 
v«ux «fi* rn i stupidité. Je n’aurais pas 
dfi te laisser fuir" f"«*st trop l/t«-.

11 n y n pus A y r< venir, n’«-st ce 
1*®* ;

F|s v»nt j«»lT«. te» quarante-cinq mil- j 
fi* frari»-s. Tu mériterai» «ju irunte «Inq i 
mille «-«/u;»* «I*- pied» au derrière. Hi 1*1

suis p ncé, m e voilà gi nfll. l!n«-«»re «l«» 
moi» «Je pris«ni « t pins iij.i'-s lu iiii«èi«'. 
Jeu.ais fi •■oint" n*1 Voudra nn- r«-*i,«- 
v«»ir. A fi V t«»ijnei i»• ?

Iv «»uti' moi. .I<- vais fc donner un 
* < lis' il An lieu «I - 1c llielfr*' «'U t-olf n , 
il fiiut -- .ng'-i fr«»i«fi nnuit à t’éehnpp«-r. 
Montons sur fi- «juai Li, n»»u« non-* sé- 
{■ureioi. J» f»r«-inlrai lu «liri-< ti«iu «fi* la 
g .»'• Suint Lm/'T»- loi tu t’eu irai du 
«ôfé «fi- B'-r'-y Adieu

( '< .» ainsi que fut «In oiifc H ao«-iété 
Rogn»-l !(•.non- (pii «l« pi .» r|*'« ntiné> « 
xi-ufi-iit «lu turf (t d'nuîn-x fX|»élient.',.

XXV

l’.-ml Run*,ir ulln s«- réfugi«-r A Viil**- 
jiwf :i i|»i. « «l’nn vieil «,n* l«-, «ju'il ii«i- 
tidf «fi-nv «»u f«ii« par an.

A «Jinqu** xi'-if».. H lui avait même 
lai—é mi»- |s-iite |dè«*(* jaune, jiotir l'in- 
«I* n ni««-r largement «lu r* pa» qu'il pr«- 
fj; if »h« z lui.

I»e bra.'* h*»infn«- n’u vnit f»n» à *o 
plaindre «i< » pr»K*é«|é* «fi* «ou ii«*v«»ii.

fl l<- fi» entr r, « omme llvr« ur «fi* lait, 
rh"/ l« gr«»s f«airiii«seur Mi«1«»nx.

L’* inploi étiit infinie. Mai», a c*- mo­
rn* ni IA, Ranoir n'avaii | a» A fair*- lo 
ditïi'-ifi- sur !«• cfiolx «l'uni' plu*»*. Et 
puis il était en«*harité «!»• *•«•♦ emploi qui 
lui |»ermett:lit «Je f»Ofi«»r un»' bl*»!|s«» nv«-«i 
nn»' e«»iffur«- rustique, «-t d’nv«ijr un dé- 
gni«ein«-nt «'oinpfi't pour «e «<»!i«train» 
aux recher» h«*».

A \'ilfi-jnif même, il ri'avnit ri*-n A 
«t. indre L-s j'.urr a iv n'avn ■ nt pu- 
F ié, «-ri relatant un«- ii**uvelle « s*'r«»«nic- 
rie «fi* l»«*«»kmaker, «pie fi- nom de »*>n 
a««*»« ié. «pii figurait «cul sur I*-» ti«*k«.*ts. 
Lui, il éiniF fun «-onnu il avait eu lu 
clu.ii'-«- «fi- r*-i«*r «laf.-- r«»mlir«-.

Sur «■«•* * ntn-faites, fi- er»:nte «1<- Vil- 
g‘-nte était «fm-né agonisant dans *«»u 
«SiAtcao.

A suivra

L
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NOTRE INDUSTRIE LAITIERE EN 
PERIL

Lca froma^na d'Ai «traho Le traita 
Franco-Canadien

Ou lit tUiiK In A/ >1 :
Fromaua d'Auatralio

Los protluct^uni et U % asiinriaUutra 
d** finin.^e (‘(iiutUicM. a|>{frciidroiit av»*» 
iilit'h' r. (jiio VicUniH, I'iiiiu de*»* colonins 
miM» niliounca ('hcr'liu inainlniiaiit a 
ft'oniparor (t’uiio pnitio do !n ilriuaiido 
do I AnuLdciTü jmiir eu prtMluii. Sa 
piuiuiora et port ni mu, environ »|U;t 
tar» 1 contH Imites, ewt arrivéo à 
Eiiitli t h ut a été vuiiduu a 
des prix éj»iuiK et dana (|UaJ<|Uoii 
c.im Kiipi'ims 11 ceux nlitcuuH |N>iir li t 
froina^cM ( anadiriiN. Ei (jiiHlii et la 
loiiditi >n di >. fi'>iua"<w aii.-,tralicna nuit 
donnéit' coiiiniu oxruiit ntcM. Naturelle 
tuent en frouiM^o l iant frais et arrivant 
À nue épor|iie de I iinin'i oïl le sttK'lt des 
fiomnaes cAiiadiaiiH est faildo sur le 
iinir<'1k', il olitunit eu deliois de son 
mérite des avantagea (|ti il ii’oLtien- 
dnut j*aa ti une autre éptapiü du la sui- 
801». Victoria 11 lu i'e pas en allants, 
comme elle l’a prouvé par le rapide dé- 
vn)np|Hament do scs exportattoiiH de 
beurre nur le marclié anglais, alors 
(|u't lie avait eniitro elle une forte con­
currence et l< s habitudes peu eliuugcaii- 
toa du marché. Maintenant tpie ses ex- 
|H»rtati«inH de hciitre puivent ho défen­
dre ollca mêmes, lu ttouvoriicineiit a di­
rigé aon attention sur l'exiNirtatiou du 
fromage. La tirimc accordée au heurre 
cat aiitipriiiice et remplacée par mie 
prime lie U sh. par cui soit près d'un 
cent iu et demi par 1b accordée sur tous 
les fromages vendu * à l’ét ranger nu desaua 
dofMIsh. parcicL l'IuaieurNfroniaguiies 
nouvelles ont été établies et tout fait 
croire que la colonic du Victoria fera 
une concurrence sérioiiso aux autres 
pays exportateurs du fromage. Lu fait 
que sa production sera misu plustût sur 
le iiurchtf que les fromages du t'an ida 
ou des Et«U-rnis est tout en sa faveur. 
Que ce fromage soit meilleur ou plus 
mauvais, ou plus ou moins vendable que 
lea qualités actuellement importées en 
Angleterre il est certain qu'il en fera 
baisser lus prix. ('anima a établi sa 
réputation et obtenu U première place 
pour ses fromages sur lu marché anglais 
grâce a leur impériosité et omit garder 
cotte place en maintenant cette supé­
riorité. 11 |amt conserver sa place, s’il 
ne peut empêcher rabaissement îles 
prix.

Notre confrère do Toronto est peu 
encourageant comme on le voit.

La Presse n’a cessé depuis do lon­
gues années de mettre les cultivateurs 
canadiens en garde contre cette concur­
rence fatale des colonies australes, et 
leur a indiqué les moyens à prendre 
pour se protéger ou tout au moins pour 
on atténuer les effets.

Ia^s beurres d’Australie, grâce à la 
politique do primes adoptée parses gou­
vernements, se sont fait, en très peu de 
temps, une place considérable sur le 
marché anglais et 011 peut être certain 
que la lutte pour l'exitortntmii dos fro­
mages soi» conduite avec autant d’éner- 
gio.

11 faudra tout d’abord compter avec 
cette prime de un emit in et demi pari b, qui 
permettra aux fromageries australien­
nes, de vendre ses fromages, à qualité 
égale, au dessous des nôtres, l’no pa­
reille prim^ sur l exiMirtat ion canadienne 
représenterait plus de deux millions 
de piastres, somme que nos fromagers 
auront de moins h encaisser en suppo­
sant que les prix ac maintiennent aux 
taux actuels, moins la prime.

Ki Presse n’a cessé de mettre sous 
les yeux de scs lecteurs et elle le fai­
sait il y a encore quelques jours - la sta­
tistique établissant que 1 augmentation 
des exportations do fromage canadien 
était plus attribuable à la diminution 
dos exportations do fromage américain 
qua une augmentation correspondante 
do la consommation en Angleterre.

Dans ces conditions, on comprend 
toute l'importance de la mesure prise 
par le gouvernement do Victoria et 
l’effet désastreux qu elle peut avoir sur 
l'exportation de nos fromages et sur­
tout sur leurs prix.

La Presse a toujours recommandé 
aux cultivateurs de varier les produits 
de notre industrie laitière et surtout do 
fabriquer d’autres fromages durs que le 
cAedrfor.

Elle a demandé qu’on étudie la fabri­
cation du fromage de gruyèrc.du froma­
ge do Hollande, du gor_ m ois ; on n'en 
a rien fait et on est arrivé au moment, 
prédit, par La Pressi:. oii cette étude 
s’impose si on veut que la surproduction 
du CânWtir ne réduise considérablement 
les bénéfices des cultivi.teuis.

L'industrie laitière a sauvé la pro 
vinco ; toute diminution de fabrication, 
de l'avenu, de bénoticcs sera ressentie 
par la province entière.

Li' (iti tti finnc<>-<m tn en nous ou­
vrant le marché français, qui consomme 
pour des millions de piastres de froma­
ges durs, nous aidera eonsidcrableme.it 
•tpounaabsorberlcs produits nouveaux

dont la fabrication 
litigteiaps établie parmi noua.

Il nous penn^ttnt égal- m nt de déve 
kqq^r la fabncatH/it du lait entre 
•t noos Bu* tira a 11. pi■ g»
sar notre mduati.e bnliLie et (1 eu écou­
ler Us produits tam» trop souffrir do U 
fi.rmidsbU er.nfurrcus n'.uvclls qu* 
i»'»u* aliona ronc .ntrer sur U marché an- 
gia. s.

Il oat lagrattable quo lu - t- - I 
duatno laïuero ii’ait p-ui n. >utro n» 
ostia uffu.rs du truité «ic c >.o »* • ’ 
tant d’énargie quo 1 A* *0 - > •
gneroux de l’Ontar.o.

Lu tuita uur le traité dos fromugea, 
concédée |»sr le gouvernent français,dé- 
pend de la décision que le gouimne- 
ment canadiun [.rendra sur ce point, et 
en presence du silence des lut*tchm < b. 
gouvernement M*nut presque ju .til. ib'.c 
en laissuiit t*.11,ber cette partie du tra.^é 
d.uiH l.mbh.

I.i Pr.iJktx no peut que signaler aux 
cultiiutcur. h* dniitp r qui le-, menace; 
a eux et aurtf.ut a la S^x-iét** d Industrie 
lait ici o a | rendre le* mesures néct.aaai- 
rea pour |»rotéger les Intéfêtade la plus 
grande branche do notre industrie 1 u- 
ticm et. du pi un iiiq^ortaiit de nos iuvo- 
n us agricoles.

FAKLK.MKNT FKDKKAL
CH AM DUE DES COMMENTS 

Ottawa, R.
Lu «/•unc<- Kt ouverte ù îl heures.
D;ilires |c*h nlïiûn-s onliuuirea. M. 

Duvb-s pr<>[>osi* ij.if tous les rompt**»» 
qui ont fn.i h* sujet «rime rorr<*s|.oii»l.in 
(•«• * nti' rmnlit' ur k^ii/thI et qin-liiu’un 
d» dé|iMrteiuents soient référés un co­
mité »]• -» c«»tnpti*s piiidies.

Sir .!»»hn Tl oinpson fuit remarquer 
qu** « * ite motion ne peut pas étn* pro- 

Hiins un n\i« préalable. De plus. 
011 n*- devrait référer nu comité que I* s 
paiements «le I'hü dernier Inmlis que lu 
e«irrcN|»ondri!!cc m* ru[i|H*rlo souvent il 
des eoiupt'si d«f l'cxen ice courant.

L’Orutcur dé* lare ht motiou hors »l’or- 
dre.

M. Du vies r< ' oinm**ncc son pluidojer 
«-n faveur <l»* Hii motion.

Sir John lui répond : Je compromis 
hh-n l<*s riiisons il»* riionoruhlc monsieur, 
uiais il u'ii [dis Mijct de H*«‘n plaindre uu 
gouvcriieuicut «i cette corroHpomhinee 
est publié»- uvisnt l«* temps eonveimbh*. 
(•’est lu faute «h* l'iunüt- ur p u* rul (pii 
seiubh* faire line <oiifusioii étrange « n 
prenant sur lui «le publier lettres un 
1111 A rav.'im*'. Il met In Cluimbre dans 
un embarras sérieux, dont il est seul res- 
ponsnhlc

. - i * IU l* au Colonne Carslev LE-nCOLCSSEDM
^ un cl Ulff file -Xiatc-ls.

ANNONCE IMPORTANTE DE

l> » u-

»|U(

S*#n ri'

Ma

(|U(•!(pies diseuKsions entre M
Laurier et sir John, il est 

la motion doit être précédée

Après 
Drtvi«*s, M 
décidé que 
«l’un avis.

La Ciianihro m* forme fn comité sur 
l«* lull »l»* M. Duly pour arnemicr l’a •»«* 
des Territoires du Nord-Ouest. C'- bill 
décrète que 1rs éle<'tioiis fédérales se 
feront au scrutin secret dans le* Terri­
toires connue «Iii.ih les provinces. La 
plupart des articles sont adoptés et le 
comité rapporte pr«»grè*.

La ('liHiiibre se f«»nno en comité sur 
h* tarif. En Ki'*nd nombre d'articles sont 
adoptés il lu séance do rnprès-iuidi et A 
celle du soir. Après des discussions sans 
importances, quelque* changements sont 
faits, l<- plu-* important est celui (pii r<* 
tnhiit l'ancien droit de aJÔ p.c. sur la 
pul|s* d«> N4s.

Eue dis« nssion nssor. longue s’est en­
gagée au sujet «les «lr«*its sur 1** cot«*n, 
puis A minuit, la Chambre s'est ajour­
née il d<'iiiain.

LETTRE I»E PARIS

30 avril 1804.

Lu Chambre n repris ses séances.Les 
Ilots d'éliMpienoe vont c«»uler. L’i«léc 
était venu** A un fnntaisiste «le calculer 
A quel prix, d’après l'indemnité accor­
dée aux membres «le la Chambre du 
Sénat, revenaient a la France les dis 
cours de nos législateurs, et. rassuré, il 
concluait : "Nous en avons pour notre 
argent !”

Tant mieux !
Il est intéressant peut-être d'indiquer 

quelles sont* au sujet des indemnités 
parlementaires, les règles en vigueur 
duns les Etats les plu* inqsirtant*.

En Ernnee, on le sait, ehuqin* député 
ou sénateur reçoit JM.N00 : il n libre par­
cours sur les ehumins «le fer moyennant 
?L‘ par mois.

En Allemagne, les membres du Dur 
lenient impérial ne reçoivent iuiouiu' 
indemnité |*é« uniaiiv. mais jouissent «lu 
libre parcours su.* tous les ehemins «le 
fer pour se rendre aux wsshnis.

Km Anîriche. rindemnite parlementai 
r«* est «h* •'$’* par jour de piéseneo aux 
séances : l«*s trais «le v«*yage nuit rem 
Iseirsés. Eu Hongrie. MjKX) par an «'t 
Ç.‘i30 p«»nr indemnité de l«>g«'m«*nt. En 
Ih-lgiqiie. ÿsT» par mois pendant les s«*s- 
siuiis ismr les membres domiciliés hors 
de la capitale ; ni parcours gratuit sur 
l«*s chemina de IVr ni frais «le voyage 
La Hollande donne $830 par an aux 
membres «Je sa Chambre basse ; elle 
donne SI par jour aux membres de sa 
Chambre haute.

L'Espagne ne paie aucune indemnité 
l/ltalie remboursa 1, «; frais «1«- voyag«* 
«1«* m*s députés. K* Portugal imite l’Es 
pagne le gouvernement ne donne rien 
aux députés, mais il autorise les tiiuni- 
oipalités A b'itr alhaier, s'ils ont Ins.iin 
de e«*tt * subvention, une somme pou­
vant nlb r jnsqn'A $1 par jour.

En («ivco. S Jihï par se-*si«»u ordinaire 
En Angleterre, pas d'in«lemnité. En 
Uv umanic. $'» par jour et Iduv parcours 
sur les elu'inins «1«- f«'r. En Hulgaric. 
St par jour : «n Danemark. SI .s» par 
j«)ur et rcmNnirsement des frni< «l«* 
vi*vagi‘: «'n Suède, pas d*indemnités 
aux mcmbr« s «le la Chambre haute et 
S.TW par s.*ssion aux merabixs «le la 
Chambre basse, avec une retenue de 
S3 par jour en cas d'absence non auto­
risée.

En Norvège, la *ituati«m « st assez pnr- 
ti«*ulièn'.

Les «léputés reçiùvent F-'éJO par s«'*- 
oion. et $3 par jour de voyage : «le plus, 
eenx qui t«»mbent malades sont soignés 
gratuitem«*nt. et il parait «pie les «ieputés 
étendent le bénéfice «le «x* privilège A 
«!«*s «lé[H'ns«s «le pure hygiène: bains, 
massage. g\ m nas tique, vin* ioniques, 
etc.

(bi a protesté, mais les députés n'ont 
rien voulu entendre, et ils maintiennent 
énergi«iuem« nt leurs prix. I.« s électeurs, 
évidemment, tin iront par «xiger «h's ,-an- 
«lidats au parlement qu'ils prennent l'on 
gagement de payer dés,,rmais eux mê­
mes leurs bains Au Wsoin. 011 no.-epte- 
ra «le leur reuilourocr leurs frai* de sa­
von.

Il ne «Uin ndait pas tant, le vi-nx 
••pèn' Vdrien''—de son vrai nom; Adrien 
S -wh* t. qvi vio:vt «le to inr, et «pii 
était le «loyen do* chanteurs «le Café- 
Coinert. i"« oit A la fois Ronhomnte et 
Ri'ger IL'iitemps. Il disait :

Possévler dans an hutte
I ne table, un vieux lit.
I ne chaise, une flflto,
l a broc que Dieu remplit.

Itér. ! *
J.** imtaneli»

Mi
et N ada< 
vkux r«

De
tr.

pull

D

«JT*
J arreat jtiuii 
lien, aujour 
voit f. .s tr<«u|M 
vi.it h-s iJhiim 
f«*i,s**, iutcrrogi 
tenir d’eux d* 
n’a pas pu av<«

>ii » n f**ra ■ 
s sur la frontier 
«!<• no* travaux 
ait les s«»l«lats 1* 

1*% ren.M «'iiin 
ir al*«oluiii* nt la

d'Anven», Mme
fit é»é au moyen
ia niorpbi:*» quVi- 
eavoyer plu* ra- 

be ceux dont eile

,ur ol •

de sa « ulpi.bililé, et on a du I* r«*!re l- 
tr«* eu lilicrté, mais en le pria ut de ce*- 
a* r OOB Kde épulvoque.

Nous ne Miurioua tr«i* uaer de ri- 
guear v is A-vis «le ce* «•spi«»ns qui, en 
résidence dans notre pays, iibuoent. 
juaqu'nu criine «1* trahiM*n, de l’hospi­
talité (jui I* ur (-st a« * '»r«lé«-. La l*»i sur 
l’i M i.mmig.* doit être appliquée dans 
toute mou iiup!a«-uh!«- sévérité. Et 
jH-ut être s'est ««n iii<*ntré un p«n tr«yp 
généreux vis u via du général i ta lieu ar- 
i« té A Nice.

*• *

Souvent, il est vrai, le* <-pions 
étrangers trompent les gnuvermmicnl* 
qui l«-s paient. Dur ignorim». h* plus 
Houvcnt. 1 "cat ainsi que, il y a quel­
ques u nuées, «laiis les papiers saisis 
«liez l'un d’eux, on avait trouvé une 
carte de* gruiuk** manu-uvre* oA l'on 
*.«*> .lit une position oo« u|»♦'•«• par " le 
général Itrienne" <««ntrc *’ le général 
Chauuiont” ; or, Itri«-une et Cliaiinmnt 
sont, comme on sait, deux v il les d«-s 
d«'partemeutM de l’Aube et de la Haute- 
Marne.

M. Gnuthfor-Villar* a publié outre 
fois uu intéressinit article sur e«*rtiii- 
Dts partieulnrité* curi« uses relative*
A «le* noms gé<»grnplii<|U<-* [»«>rtés sur ) 
les cirlcs militaires. Il s'agit des er­
re..rs eonimif-es par beaucoup d«* car­
tographe* «Inns la notation des noms 
«h* lieux, qu'ils défigurent, transform -nt 
»>u interprèt» rit bizarrement au gré* «l«* 
h ur fantaisie étymologique. L«- géné­
ra! Pnriuontmr avait «léjâ signalé, il y | 
a *lix ans, l'erreur qui faisait éerir* 
sur certaines cartes françaises de P A! 
lemngue les mots "Zi* .'le|•(•^' «-t "Meye- 
rei", «•!«•..—«pii siguiti«*nt “tuilerie” et 
“métnirie.” comme de* nom* de villa 
ge* importants.

On •Miiiim-t beaucoup de méprise* du 
niérm* genr«*.

Sur la «arte «1«- Bourcet, le hameau 
piémontais de Millaim* tinille vents) 
«levient “Mylor*!.' et le col de la Ruffe 
itcmpét**). col «lu “Iluflh*. *

(ju«-l est <•«* village ? demande A 
son gni«l«* lirais* un cartographe, dont 
il vaut mieux ne pas citer le nom.

"Ma nnri” (je m* sais pas), ré- 
pom! l'indigène.

El la carte s'enrichit du village de 
“Mairirf.”

Il y 1 mieux • le [>otit port d’Alger, 
eu sabir : “Dorto-INnilo,” ims sohlats 
l’app. !ai.*nt naturelleim-nt le "Dort 
aux Poules” : survient un érudit, qui 
tnnleit «•«*tt«> fantaisiste npp« llati«»n en 
nrats*, «l’oû le nom officiel de “Mors­
el Djejel.”

Ciilcmbourg géogrnphico-culiunire : 
dnn* les vallée* vaudoises, un sieur 
(»uig<» possé«liiit un “jus.”-pr.tun» où 
s«* eoueln*nt (“jacent”) les troiqieaux ; 
e«* jus «l«* («uigo. la c«*rte «le l'Etat Ma­
jor italien a «ru Imn de le transformer 
« n "Ju*-dc-( îigot.”

Le IhjIh «1«» la R«*ssé«‘, tout près de 
Mont Dauphin, «‘t le plateau de l'A- 
ré-nier (sablier) sont devenus le "Dois 
de l’A D C ” «*t le "Dlatenu de l'A- 
rfiignée." Dnn* h*s Hautes-Aljies.près 
de la Ornve. un abreuvoir (al>èourou) 
prend sur les états «h* s<*«*ti«»n le nom 
«l "Aids- Heureux.” Il n'est guère «le 
cartes du Jura qui ne désignent les 
bois «le ban (mis “au ban”, on réser­
ve) ainsi : “B«>i* de Run«\ Pt»ur l«*s 
paysans de la Drêiue, un renllement 
«!«* contrefort «*st un “pieeh.” du latin 
“|H)«lium” ; uu employé «lu cadastre, 
qui ne connaissait pas |«> patois, on 
tendant parler du “l’ieeh Haut,” a 
écrit “Pied-Chaud.”

Près «le l'uncicnnc ville dos Baux, 
en PmvoiHv. d'une montagne peu 
«•liée,—“l»au baissa," on a fait “bi 
Dois‘elle” : au pie«l «lu f«*rt de Saint- 
Eynanl, «lans l’Isère, un “champ «le 
la Liuiira" (champ «lu Li«,'vre) est au­
jourd’hui “le Chamlelier.”

D’un sinistre «oiipe g«>rge entre Ar­
les «q Marseilles, où l’on ne se hasar- 
«lait «ni’en tremblant, du "pas «le l’An- 
xiétè” “lou pas «lé r«n«*ié”—la Com­
pagnie «lu « lu'inin do fer du Paris- 
L>.»i Misliterrautk' a fait le “Pas-dcs- 
I.aneiors.”

11 y a plus f«vrt : aux environs de | 
Salins, une grotte précédée d’uu bal- 
<x>n naturvd (“solariiun*'). et qu’on np- 
p«*lait la “Baume «lu S«>li«'r.” ne tarda 
pas A être nommée la “Baume «lu 
Soulier.” jusqu'au jour où un ingéui- | 
eur. oubliant le n«un exact, mai* non [ 
h» s«*ns. ins«-rivit sur la carte du che­
min de f«-r. bravement, le “Rocher de 
la Savate.”

A Paris même, combien «le rn« s dont 
les nom* primitifs. d«'*figuré*. no se re- 
trouvent plus qn’A grandjH‘ine : la rue 
«les Jeûneurs et la rue Ott-lo-Cfrur, 
par «‘Xempli'. jadis rue «les “Jeux- 
Neufs” et «le “t«i!lcs-(jm'ux” !

Fabre l’EiiMen entendit un jour 
«leux braves gens, spjH'U's en têm«»i- 
gnace. *0 déelnivr domicili«'* l'un rue 
d«* l'Araignée, l’autrv' re«* Chnrlevé. 
Etonnement «lu juge. L’Annuaire «h-s 
Adresses, consulté, resta mn«‘t. 11 fal­
lut nn quart «l’houro d’explh nti« n* 1*'- 
nibles pour arriver A «*<>mprcn«lre «pi * 
!«» premier tênudn habitait nie de In 
R «y nie ;—«•*' mun n'ayant pour lui au- 
euno *signlfi«ation. i! lui avait donné 
un sens ; —et l’autiv. la nu* Chnrh-s 
V. «pi’il pron«>nçait Charles “vé." js'r- 
sonm no lui ayant jamais renseigné A 
lire les chiffre* romains.

Abandonnons ees c«H‘asseric* 1 >ur 
parl«T des anan'hisîes. On ne peut ic» 
cubliei. puisv]ue leurs attentats c«»nti- 
nuent. Le prcH-è* d’Emile Henry, l'au­
tour de l’attentat «lu Café “ Terminirs.” i 
et «le ses complice*, les a remi*. «rail­
leur*. A l’ordre du jour.

Ceux l:\ paieront leurs crimes ; tuai» 
l’auteur de l’attentat du rv'stmimut 
Foj ot. le connaîtra t on j.u i.-»is V 

Ici, les «x»nj«'« 'tin's se d uinent libr»'- 1 
ment et singulièrcuuu.i cnirièn* : n’a-t j 
ou pas essayé «le propager un bruit j 
«l’après h«iuel il s'agirait «l’une bo nN» J 
I ssionnelle apportée IA |x»ur sjitisiai- 1 
n' un ressentiment féminin ?

Je laisse «le l'été le eu spécial de M. 
Tailbade. 11 ne m’apinirtlent p..s d’exa* 
miner «v qu'il l'eut y avoir de fondé ou 
le fantaisiste dans la rumeur. Mais le 
fait d’avoir lancé cvtt* hypothèae mo J

»oriéi

P*»ar l’ofiipidiiorin^uiM*
Joiiiaux, 1*
trop hniyaut ; cV*f A lu 
le avait retour* 
phh-nient «Iniis la 
v'Milait hériter.

I.Mo n ain-d cint*>»*onné 
m.»in* le Parquet d’Anver* « 
t»*u«l.—une de ses *o*urs. un « 
re* et ronde luxtemel de 
I ne véritable Knnviüien». qu 
Huit si elle se ærait arrêtée I

L'h«-« u-ée H|«|»ariient A 
inoridainc. Elle ei»î marié.* i 
nieur de [»r> mt^r* eloam* d**»
('hjiUHHé*-*. Dans 1< * salon* 
et «h* Bruxelle*. clh* était tr 
S« tidttiu, on apprend et-Ue t«
*e • la femme (|ti*on re'ev 
l'boJrUt, qui doumut elle-mêi 
t**s hrilluntea, «*st une crirniii 
cie ! Quel coup de théâtre ! < '* st com 
me une des seê; es les pin* sombres d«.‘) 
trugédic* do Shakespeare.

.Frime mieux vous entretenir «le no* 
ainuiblcM Parisienn«s qui. en ce mo- 
nu-r.t, **«*iit tout A leur toilette. Los S11- 
l«nn N’ouvrent, et on a drt prCqmrcr la 
r«.l*«- <lu jour «lu " rcrnUoagc. ” Iut|ior- 
taute affair** !

Quelle phyainotuio aura cette robe ? 
S**.*t.-t elle “ Pofnp.id«iur,” “Dinctol- 
10,” *»ti “Charles X V” Ln tno^« « t 
< apri'-ieu*»*, elle p.ipillonn»* d’un siècle 
A l'autre, sans s«* nout'icr «h* lu logiqii -. 
Hier. Napoléon faisait fureur, et le» j«*- 
lies i« lûmes «1< Daris s'u[tpli<iuai('tit 
ri>sembler A Joséphine; aujourd'hui, 
le “ dix huitiètfe ’ réparait, api-ès «leux 
«•u trois années d’éclipse, et r.«.us allons 
r«*voir les jupe* Watteau, avec punier , 
fanfreluche* et volants.

Madame est dm très préoccupée. Si 
son budg* t lui [«orme «le f«»|!«*s d«'*pen- 
.-es. elle s’en va cotiKiilter 11.1 gr.in«J 
outurior. qui. moyennant ln bagntch»* 

d’un nlllier «le francs, lui fnbriqiie uu 
«ostume A sensation. Si *a fortune est 
métliocre, elle M’ingénie et -grâce A sa 
inerveillea*o Intelligence—elle arrive A 
s’habiller gentiment, suns ol»érer les 
ressources conjugales. Tout d’abord, 
elle parcourt de son pi»*«l l«*gor les ma- 
gisins. cherchant l'étoffe «le s«*s rêves, 
une étoffe vafH»r«-use. distingu«V. qui 
n vantage l’éclat «!** son teint, qui sorte 
«le la banalité sans être trop tapageu­
se ; puis, chef elle,—on colin luira lion 
avec la couturière «pii .-mit aveuglement 
s«‘s conseils, —« lie élabore uu chef- 
d’o uvre.

Mndiimo pourra alors promener nu 
Salon sn j«»li«* toilette, et «oyez sûrs 
que sa robe, si elle est «le nuance et do 
coupe heureuses. h.*r.i b«nueoup plu* 
rt gardée quo les tableaux et les sbi- 
tu«s.

Et. ma foi 1 ce n'est que chose due, 
«•ar c’est un art qu’on «l**it admirer que 
celui de savoir *«■ faire belle et gracieu­
se !

JÀCQFES LKFRANC.

Porc Sohmcr
(Ouvert tous les jours de 1 h., A 11 hrs)

Représentations : l’après-midi de 3 à 
5 heures. Lo soir do b à KH heures.

Grondes oitnnHons.—Musâjuo com­
plète (37 artistes).

Admission 10c. Les enfants l'après- 
midi 6c (les jours do semaine Roule­
ment). 154-C

un iugé Mode do Haute < loose
P«»nta-«t- Mode do I faute ( ’looee
«rAnv«is Mode do Haute ( 'lasse

**s eoniilie. Mode de Haute 1 lasse
rriule «'lio- Mode de Haute ( lasse
nit, i|U*on Mode de Haute Cl^se.*<* d«*s f«‘- 
•ll«* endur- Mode de Haute Classe

“ON EPItorVE LE WHISKY EN LE 
BU VAN 1."—(Jost pour ectte raison «pie 
n*>us von» invitons ji essayer le boa vieux 
whisky écossais «!o John l>r\var. Il «"<t 
«ioux. 1! a un«* tr«'s Itoonc «>«l-'ur et «•-•t «lê- 
llrieiix an goût, yhs êt«*s ««Ttaliis que 
vo;;s «-n s. i. ■ outÆt'i. Il n obtenu “I nn'- 
«lailles « f plusb'ui ^autrcs rcconnals-cin»^ 
«i<- Biiiita. ? Ifs juo

DIX-HUIT;
Beaux grands thallies laprimes. 

Patrons les plus dûu\eaux, 
de 13e à 18c U verge

Urniie*t.*t

youitUt* briller U»
y eut* lit» Lrotlei i*ê

yout tlles broderie»

Un a**cn. nenl r-înriJrr-x 1* d« aouiOucs 
broder n - coa* tootr* diffrrtn.»^-iargeui*. 
avac in>*-r'«loti# pour coavcn.r. ..a Coi ^#»cBU4. 

KrudericM » ..no*. d«auU le k» varge.
Nou cil** broietie* *ai»«e9 avec m«ert.on»

*i« . trgsur. 
cu.r.

d.*e» <• .Imc» poux jupaç 
uarloes, a * : broderie»

Chez S. CARSLEY

Bue N tre Dame.

Voile* d* premier* communion
VoUo* de premiere communion

Voues de premterc cemmanlcn
Une grande vari- t*-do voile11 «le pretnière 

coirmu»>Oi> a votre choit, au <'o!o»*>c-oni. 
Dar^ao.* bLin •» de prem^re coosmun o 1.

O
J »- .1 » pour preu;; r o:
K«iUid nlaac a ceizuur a pour jrou.i;ro 

comxu umou.

Mode de Haute Classe Corsets f Ccrsets ! Corsets !
lutcnt le» mieux et la 
v vitio, ve&tu «llrctic

POPULAPiITË

Importxdon «le Champagne a-ix Etsts- 
Uni- «i« puis l«* 1er Janvier iusQU'au 
1er M i l’fcU, comme lo (li-moutivnt 
les rogist rcs «le la Douane :

G. 001)1 & CIE
Caisses

ifm 1803
Kxtr«v Sec.......... ....21931 D9,«ei
M«*rt cl ( liai»d«‘n . 9.305 17.192
Pom nu rj cl («itdo .. 7,910 20.795
Vosepoh SCO ...... .... 6.9S* 7,495
Piper HchMck ... ... 4,216 210
Kutnarl ......... ... 2.60* 3.090
Loals Kocérrcr ... 2,7; 7 J 1.323
Tvcthlcqaot 1,200 2.6X0
Diver* — tn-rtissoB» d«‘1,00.) es *«c*........ 6.770 10,053

Total............. . 66.MI M.37I

Le plus Haut Prix
-----OBTENU A------

L'EXPOSITION^
^COLOMBIENNE

WALTER R. WQNHAM & FILS

MONTREAL 

Seuls agents pour le Canada.

•‘EL PADRE ’ 
Reconnu par les con­

naisseurs supérieur à 
tous les autres cigares 
de 15c importés. m_jB,

MODES DE HAUTE CLASSE
Nous a«or.4 to ; onr* un grand a'*- r* m nt 

de mode* «io haute cia-»-** a de» pri» modiques 
Tous le« patron» Ici- plu» nouveaux en mo­
dèles de modo o' modes garbles.

Chez S. CARSLEY

RUE NOTRE-DAME

Four Corset* qui s'a, 
meilleure valeur do 1 

Col Mtim« •■
( Or:aae« pour de moi» cite*, ca L.oik e. gria.

c:olc
lèu 1 S CAR5LEV, l'roprie'a.r*.

CARRE PHILIPPE

Ramituros do 
Garniture* «le 
Garnitun-s «le 
Garniture* do 
Garnitures do 
Garnitures «le 
Garnitures do

Modes
Modes
M«»d«*s
Modes
Mod«-s
Modes
Modes

Garnitures de Modes
Assortiment complet do tnu es les garnitu­

res ot le» inarc!:andises n -' «-ss.»ir«K pour le* 
lins do la modo, couipreuunt un immengo as- 
sorUntcni do Ilcur* do toutes sort « s.

Chez S. CARSLEY.

RUE NOTRE-DAME

Habiliemenis
PO VU PETITS GAHrONS

Habillements do Première Communion 
Habillement* de Premiere Communion 
Habillement* de Première Communion 
Habillements de Première Communion 
Habillements do Première Communion 
Habillements de Première Communion 
Habillements de Première Communion

Hafiiiienwis us Première Ccmmunien
No i* vouons de reco nir un autre gros lot 

d'babilleinont» «lo preini ’ro ('ommunioi. a de» 
prix convenable-* u tou» les acheteurs.

Chez S. CARSLEY.

RUE NOTRE-DAME

Sateens Français Imprimés
Sateens Français imprimés 
Sateens Français imprimés 
Sateens Français imprimés 
Sateens Français imprimé* 
Sateen* Français imprimés 
Sateens Français imprimés 
Sateens Français imprimes

Sateens Français Imprimés
Tou» lo.» patrons et le«5 effets les plu-; nou­

veaux eu sateen» français imprimé* et figures 
sur fonda noir et do couleur.

Chez S- CARSLEY.
RUE NOTRE-DAME

Nous venons de recevoir une 
caisses de lampes qui ont été 
spèc:a!ement achetées pour 
des personnes qui veulent les 
emporter a la campagne. Prix 
de $2.50 à $4.50.

Porcelaine Wave Crest
C’est une nouvelle ligne de 

porcelaine dccorée> doublure 
et sat n convenable pour ca­
deaux de noces*

On peut l’avoir en carbeilles 
à bagatelles» boites à mou­
choirs* bonbons, boites a bi­
joux, etc.

Département de llüincaillerie
Congélateur magique pour 

crème à lo glace» glacières*
^ coffre à glace, necessaire de 
jardin* grattes de jardin» arro­
soirs» c^cibeaux* chaise-esca­
beau- paniers à linge, tinettes 

1 et seaux en fibre, tricycles, 
vélocipèdes, wagons-express, 
carrosses de bébés.

Montréal

1 ’ARGENT PEUT SE PERDRE
A t.F • « Ol I . >N S l»F.

L American Lui re-s Company
Four 1m voyageur» son* rom hou r*»é-«. <,i:an<l 
on le iK*rd. e; iK valent de 1 argent comptant 
dan-n importe quelle partie du monda, quand 
vous voyager ex import < z «.n toujours avec 
vous. u’)

Sateens de Deuil
Sateens do Deuil 
Sateens de Deuil 
Sateen* de Deuil 
Sateens de 
Sateens de 
Sateens de 
Sateers de

Deuil
Deuil
Deuil
Deuil

SATE K y S DE DEUIL
Kt iadiennet de deuil en centaine* de nou­

veaux patron», en «Irai s do toute.- «qualité*.
Drap» et bau-t.- de «IcuiL

Chez S. CARSLEY
RUE NOTRE-DAME

Zephyrs

Changement dnn* rhorairo ccmmen 
rant lo 7 mai 18)4

Depart do iagare do la r-e nindsor pour 
Boston- »•.'.« Oa.m. ‘s-V-Op ni. 
l’ortl n d —9.00 a. m 8.20 a :ix 
Toronto. I»v troit, Chicago—s n2) rum. ; *69.03 

p.m.
S.8te Marie.St Faul.MlnncAPoîii-*.aïo p.m. 
( *tt.«w •». Winnipeg et Vancouvor—s 9.10 p.m. 
Sto Anne. Vaudreuil. cto »vi’a.m., t)..o«j
p.m. 4.Uix m.. • .1.» .n G-1S p.m.. J.00 p.ra. 

Hr ckvtuo — s.\2ôa.m.. 4.là p.m..
Winch«'>ter 1.15 p.m.
fct Jean—a9.aja.ra.. ^Qj p.m.,*»S.209 m. 

p.m.
Sherbrooke— ,v l'.m p.nx
Waterloo ** 8t Hya .ntüo 4.‘ . p.m.
Dcrth- a'.ü a.m. «.lô p.m. *»û.0o o.m. 
Newport—«9.00a.m. :*.U) n.m. ; **1-20 p.m. 
Halifax. N.E. 8t Jccn. N. 1k. et :»N«o p.!U. 
Hudson. »»l y p.m. à 1 p ai.. ii.I5 p.tn. 
Rigaud et Point.* Fortune, a».là p.m.. «aaicdi 

seul* m ni a «5.15 p m.
Depart S< a gare üalhou»ie pour

\\ n . < - -,
«. km, :tsM0i u.m.
.ioi.o'.tc, >' (»abriol cl Troi- itivivre» ÂlJpini. 
Ottawa, svô«’ a nv. -i .^0 r • .
ï-t Lin. >t K«s iv'he rt Pte Agathe, 5.30 p.m, 
PtJ«‘! me. -. 0a.m.. ô 30 p.m. 
fete Rosect Sto Thérèse. *.30 a.m.. (a) Ip.ro. 

s. - • . &3Dp.m.; Samedi 1.30 tvm. ai
heu d«- j.0<» p.m.

îTouslcsiour».cxceptélo»nmedi ‘Lestraini 
circuler.t lou* lca Jours ica diuianclu.* m- 
fi’i»iverncnt.D'« autre* trains iuar h. font la« 
Jour* de «emaino «culement a moins d’avis 

c taux. bars parloir et dorto r. jLe» 
ni manche? seulement, (a» Excepte le same­
di et le dimanche. L- -;«r.n - 1 •.omr ■ « rc. 
t Connection pour Portland tous le* iours 
excepte le» «.luioais.

Hureau d> - hil et* pour la vil’o et bureau 
du télégraphe. 1JJ rue .'t Ja< qu«.s.

DE FANTAISIE
Zephyrs Zijzigs do fantaisie 
Zephyrs Zigzags de fantaisie 
Zephyrs Zigia^s do fantaisie 
Zéphyrs Zigzags de fantaisie 
Zephyrs Zi^ta^s de fantaisie 
Zephyr* Zijxags do fantaisie 
Zephyr* Zigzag* do fantaisie

Z«*ph)rs Ziiîztiirs de fantaisie
r*nn« toute# les nuance* le» plu « nonvclU* 

et i*»* p\tnm* et effet* ies plc.s ne m eaux, 
(.'..ambra; s dan» u>uu» «os couleurs unie*.

CHEZ

S. CARSLEY;
1765, 1737, 17(’»9,l7:i, 17;j, 1774 

1777, 1779

&i» Noire - Dame, Montreal t

a %

mékÆa a a a* • «i aaaa

QUE POSSIBLE

Miie!(iiie»-uiis d« » Bous Mar- 
ehes que uou» ollrou> :
Soies fleurici à 'j5c la verge.
Soies unies à 25c la verge, va­

leur spéciale.
*Soi< > chiaoiscâ fleuries, i 40c 

lu verge.
Soies Surah noires, depuis 50o 

la verge.
Soies Gros Grains noires, de­

puis 50c la verge.
Satins merveilleux noirs, de­

puis 65c la verge.
Satins noirs, depuis 50c la vg.
Ktofles non es rayées eu blancs 

valant 75c pour 50c la verge.
Se r gee» bleu marin, 59 pouces 

de largeur, valeur réelle $2.00 
pour #1.25 1a verge.

«Serges bleu marin et noire*, 
double largeur et tout laine, 
depuis 25c la verge.

L «
valant 15c la verge pour 10c.

JOHN MURPHY A CIE
US! et 17S3 Bue Notre-Dame

Ccin de la t uc St P.erre

Coudilicu* ; un seul prix pour tous et argent 
comptant.

telephc.n: 1133

ARGENT A PRETER
S'cr : «'-r- ’ • • V ; r. b..s tftUX
d'intérét. Aucune «•«iiuini*sion ne sera 
chargée eu té ad ressa i.t «Urne te ment X 

I.'H IS ALLAKI»,
173-Jno ,'ÎN'Î ru«- St-Deult, Montréal.

ARGEM PRETER
Creance* a.-.^rtccs fis et C p.o.

I HZ I
------- NOTAIRE--------

58 RUE SAINT - JACQUES
_____  »*—REE VISITATION—lit W-jM

ARGENT A PRETER
Sur pn-;;:Iêr«* hrpoth'que a lu ville ot fl la

•4
coaiini.s>«ou, en adretotant dlrect**ui«-nt fl 

L. A. CALULLX,
N * JG rue St-Jacques. «*u uu No 4»! rue 

Albina._____ _____________________ m-jno

ARGENT A PRETER
A 5 et G pour cent. Lots fl vendre fl La- 

Chint*. U. SCUETACLNE, Notaire,
GJ rue St-Jacque*. 
_____  301-JnoRésidence; Lachine.

s. ma cka y, n. c. L.
Notaire. Corxxm••-«air©. Etc.

(Autrefois do in «oci.'-tf* l’anlneau. Marin, 
Muckay & Morin).

Chambre «01. i;«n>»«- Nfw-Inr< Ufe. Plxre 
«l’triue*. Tr!. Rr!*

Argr-i;; i j■ i t ■ ■ r *'ir 1 ypothi'-]»ie. .r.3-Jno

-$50,000 A PRETER-
Par differente montantsotà tntix divers 
LespnjUîiir* peuvent placer lour* fond* 

sur bonne* hypothèques, »an* qu’il leur 
• «« o n sou. en s idn-i nt a A 

BOUCHARD JoLl LKI; N li .i cil VHD. 
N «•taire*. No 17 ruo Jacques. Tel. 
Rcll. 678. IG-Jno

rm?

H. A. MILLER
P«*lutr«* «lo maisons, d'enseignes et «h* ri- 

dt-aux. tapissier et «b'^-oraîo, r. doreur, 
vitrier, imitateur, blanchisseur, etc.

1996 RUE STE-CATHERINE
 211—i no

J. A. U. BEADERY
Genü Cicxl. Arpenta^ Architecture el 

JJieret d'Invention.
107 Ruo 8t Jacquoc, Montreal.

* ■

RAOUL RINFRETB. A. feO. 1. C.. A. G.
A. N . Can. Soc. C. C.

ING EN IL IU civil
1 !1 i | • : • n « < • <1«* IT’nlveraité McGill). 

A RP K NT E l 1 : ( ; F< IMETR î :
r.i.M, TS. MTEIHV*. T « ’NTS. ARPEVTAf-RS

LdllbT de la x -York Lllè. rhambro 
514. Place d'Armes, Monli éal.

Telephone 213—jno

D DüGASé ; vr?',:r' Plombier et 
*'ivr«*nr. 1441 rue Ste- 

Cntlu-rine. Sj • iniitê « n couvertures et 
• »n i h es. P «sage «!•' tuyaux fl gaz et »\ 
vai*eur. Om ; _• <\ -cut ave»- s.4n et fl 
«!••* j rix trè* r •!•'r*‘*. Stock «le p «'i. s et 

!• * eonstatnment en main*. ICT-jno

ATELIERS BE MARBRE ET GRANIT
CCTt DE3 NCtG&S, Montrom)

J. BRUNET
Importateur et manufacturier «le 

Monument*. Tombes, Charniers, Poteaux, 
Copines, et t«>n;«‘s sort*-* d’<.urr:;x«*s <l«» 
rim« t i* r«» et d : :• •liltectnro. l!*’p irai i-is* 
en tous cenres fl «b-s prix jnol«-r«'s. U^sl- 
«len'-*': « •‘•ie-«h »«-N* lces. Téléphone 4«î«td,
eonne’-th n gratuite pour M**;;:r«'a!.2tfi-Jno

T M. H A PRISON IT A. SEYLFlt—
, trral Mmrtral feuppij lo.manufac’̂ -

riera et importateurs.

L* n «raie» *al"tf.iti; a tsfe :• a.;u r lare :
«Note * signifie le* *ra;n» d « uculent tou* 

les jours, ton» U» autres : a ns cncuieal cha­
que jour, excepté le ditnaiu S'C».

y.CO a.m.. 7.ou p.m. - Pour (>ttnv« a et tou* les 
endroit* sur le ch min de ter Canada Atlan­
tique. et O. A. cl 1\ 9.7 • n.m.. 7..V» p.m..
lois p m—Pour Toronto, i hate* Niagara. l»e- 
troit. C” i<ar«\ etc. IfiZ* p»nu. «nnxtc* >iur 
Pro k\t ic. 3 p.nv—Pour « crnwalL 7.«XJ iv.m. 
—Pour HemtiiinKforiL V*..lîe>fic!d et Sourca» 
Ma-senn. aursi pour Tapper Lake sia N. A. 
L> et via I . W. et t>. Rr. pour I EMt .le N.Y. 
4 .4) p ni.—Pour lli'ninnnwfort. Vnilc* rc’ i et 
Kor Co\ n.:'1 \lo (m:x?e»—Pour is
land Pon«i. TJOa.m. Pour Snerbinsrke.I-ia: «i 
Pond. Portland. Quebec et les provin«*csn’nr!- 
t.mv*. se rond a Quc s-c « i.an « ur . iû.10 
r m.—Poo.r !*hcrt*rooke. Po-tUnd. «jo- bcc et 
le* endroit» sur IT.C. Ky à Carupbellton. N.IL 
l es train-«le -.«medi «oir rr***. cr.t fl Is’and 

le i irsti. he. ll.Jwa m Pour Ft Jean, 
le «amedt ce train part a l.Ü p.m. 4p-uj.— 
Pour >hercrispe ci 1-. .nd Pou.'. I tup.i-.».— 
Pc»f»r 8t J-*an. U«*usc< IV.iut. Au*»i NN’atc.loo 
ri» Lambert et M. P. X H I; . M p.m.- 
Ih«ur St Hya -initie e. le* «adroit* sur le 1». C. 
Ry. au**» -ffCV -air*' a in S; jjunbcrt. fl.08 p m. 
l’our ."-« ni via Loaul er . n.-* a.tn.. '. *• 
tvm, **.25 p.n» . pour et Ncr -Y» rk via
I«* P.V.P.. D.AOs.m.. 7 e p.m. - Pour N'w - 
Y«>rk via P. & H. 7.60 a.10.. ’.>.13 p m.—Pour 
h-s Adlroud*. k- e» New-York ' ia Coteau 
Junuiouct N.Y.C. P(>»;r lo* I" 'icfltcur» sm- 
burbain*. s’adresser an bureau «les billets do 
cette « hio. 143 rue St Jocquc* eu fl U gare 
Bo nave mure.

S; it'.» «lo 'Y* . rich'» pour txngadn*
et m:i.**.'n» privée*. I::-:nlTati«*n «le *y*-
’ ■' Hf f ■■ » .....  ; t s, butteries, t>
léph< * «**. «* nne»te« électriques, ere.

7M P,T F. « RAIG. 2^7—jro

MArCMAND TAILLCUR
Employ* |*eii «. u

C. PeTO.NNANPG 
éTnM!s*etrent an

No 138; rue ST LAUTTNT, Montréal
*.

• v. - re «,Ü. iité et de pat: nt
les pia* ucuviaux. 92-Jaa

• * :. la mai*oa J*. 
vient d'ouvrir un

• 3-

2 5
«A M
»f re poure* manqner «!e guérir «]*• ^

Wtoax f*'i ’-n r*. me lo-scce • ou^ '.vite* Al
v-r-c Mnrrubo Te ttl FruTt do V 

A A dam a. Paquet. 5 ceata. 74-iMr U
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SOIVELLES UlVIitBES

L«s Cc»vj treuv«
B#V *c «

Coxtv, !»ro«n t! J -i.t - :.t «u trou- 
rê% .cj, L.er. t . 1< jun . d»v«nr
à ; or v ' bAi.r.j. rc*. >ur i« tt-miu via 
C ..jutait, v« ^u: c> Utnir» a in loi.
(.'oie; et Browu «cul» ont t-tv trv»uv«i 
rntpiiblM d avoir marebé *ur le gazon.

Le» avocat* de* Aiv usé* ut fait m«»- 
t. n pour un nouveau pruetns et ont fait 
* imettre leur» i « . ■* a caution moyen­
nant un ilep' t vie

Coxey a declare pur la v .ce de 1 un 
de æ» coukcila. M Uud»- n. repiVMrr.* 
takiit de 1 Etal du Kait*a», «|U il *e pu» 
poaait de lamaer N\ .v-hin^tou a\ ec *c* 
nomme» aUMtitot ou il aura etc tnteiidu 
devant I une des i hanibre» du Con^n»; 
q». il u e»t en aucune n.aint ie athln 
avec le* autre» année* de* saua-travail 
qui »e dmgeiit du côté de Waahington, 
r qu i! ne »ait pas ce (ju elle* sont et ce 
qu elle» veulent.

De» eri<>rt* vont t ire tente* pour que 
Coxey »M.it entendu i»ar le oomité du 
Kfiiat ai. uel on ;i r* t*ie *<»n bill de» 

U n» chemins. >1 ce comité refuse.

MUM JuAhT-LOl IS

l ue belle astuce tlruinalit|iuk rt 
musicale

ou i..uLeuieuz J P ue U rr

l'ne fort oeEt -t-anve dratnat.i
musicale a eu in u. hier apre*-n>
I fe
1 honneur
Su. C

lV\ant une «allé de* mieux garnie* un 
char., .ut programme a ete exrtute.
N v lut ur rt
M. L. \ *ii|H>ucke. professeur au pen 
si“!.:iat, qui a joue avec la nerfectu>n 
qu on lui ei.miait un *uk> de cornet. 
*1 •>(;» le» autre» executant* étaient de» 
éK vos de 1 etablissement. L uu de ceux 
qm u«»u» ont le p'u» «urpn* tuvr leur» 
taie titsest le jeune A Tasse, a^.edc Kian». 
qui a enlevé avec tin b no et une *ûrvte 
remarquai de*, »m le rie n, un 
a*do hen»*e de diibcultée. t'e jt'une 
homme, on qui il est facile de' trouver 
1 otorte <1 un futur artiste hors Italie. e*t 
1 « h Ve de M O Marte! MM W Gui 
liver et A >weeney ont declana avei 
goût en anglais et l otx'hestre du Mont 
Sr-Louiü, qui (M.urrait rivaliser avec ce

on a’etf» iruera d obtenir qu’il aoit entendu 1 lui de beaucoup de t heat re*, a clianue.
devant l'un de» comités de la chambre 
de» représentant*.

Coxey durant le cour» de son procès a 
lait la déclaration suivante

** Avant de partir de Massillon, j'ai 
reçu $15 pour fannée, et depuis lor» on
l. X
Mais la p uiovrt des dt-peiiscs ont été 
payees avec le produit des entrée» dan* 
hotre camp. Je n ai j*as tenu compte 
de* recette* et des de|>enses, mais ;e 
<uia »ûr d une chose, i est que j y suis 
tK>ur 9700 de ma jss-lie J'en suis sûr, 
oarce que c est la somme que j ai mise 
nan» 1 affaire. J

Grèves
Parmi le* mineurs en grevé du comté 

te Pearia, dans 1 Etat de 1 Illinois, il y 
tn a un graml nombre qui s<>nt dans la 
detre»<e. Ils n'ont plu» ni argent ni 
provi»i( >ns.

—11 y a huit mille mineurs en grève 
à Olmitz. en Autriche. Un nombre 
Considérable de troupes ont eie en­
voyées »ui le lieu de* difficultés afin de 
ciaiutenir l’ordre.

Tous le* mineur* employés par la 
Uolfax U««il and Mining Co.. du cc'tnté 
4e Blooiniiigton.dans l'etat de l’illinoi*. 
Mit abandonné le travail. Il n’y a plus 
une seule mine en opération dans tout j 
cet état.

- Les nouvelles de Scott dale. Pen., j 
disent que dau* la région de (’onm lls- | 
ville, il n’y a pas une seule mine . 
en pleine opération. On a commencé à 
remplacer les gréviste* |»ar des étran­
ger» : ceux-ci se rendent au travail ac­
compagnes de nombreux gardiens.

Convocations
Fraternité desClmr|«entier* et Menui­

sier*. locale 134— Réunion, ce soir, au 
N<» 128 rue Vinet, Nainte-l’unégonde.

Union des Plâtrier* Réunion, ce ! 
soir, salle du Monument National, rue < 
baint-Laurent.

Assemblée Hœhelaga, C’. T. — Réu­
nion, ce *«»ir, 321 rue Notre-Dame.

Assemblée Coopérative, des Cor­
donnier», C. 1'. Réunion ce soir, salle 
Ville Marie, 1517 rue Notre-Dame.

Assemblée de» Charretiers, C. T.— 
Réunion, ce soir, No 134 de la rue Cha­
tham.

Assemblée du District No 19, C T.— 
Réunion, demain soir,salle Ville-Marie, 
1517 rue Notre-Dame.

Assemblée «les cordonnicrs-mon- 
Veurs, C.T.,—Réunion, ce soir, salle 
Y ills-Marie, 1517 rue Notre-Dame.

Akuus.

j durant le* entr actes d .4(f»#«( If €*»>•«(/, 
l les oreille* des spectateurs. Cette jder- 
, mere piece—en vers, s i! vott* plait,-— J 
1 av.tit été montée avec soin.

Nous avons remarqué che^ plu» eu»* I 
des jeunes acteurs d’excellente* dispo­
sition» jK»ur 1 art drainatùjue. Citons i 
particulièrement MM i. Giguvre 
(Dilken), 11 (■ (guère, R. Vallade, A. 
>mcennes, fl. liudcn et F. Dtibreuil. 
l^es exercice* miht.nres ont été execu­
tes avec une gmnde precision par le» 
cadet» qui, d'ailleurs, ont déjà fait leurs 

| preuves en public.
D » distinguespr«>fe**eur* du Mont St- 

Loui» peuvent être tiers de leur* élevé», 
et les )>arents de ces dernier» doivent *c 
flatter d’avoir su leur choisir une aussi 
bonne institution.

LES KCHIES
Match Steinitz - Lasker

Steinitz gagne encore une partie

La quatorzième partie de ce match a 
été jouée hier, aux ( "smopolitan Club, 
et g; gnée par M Steinitz

Un dirait que le vieux champion tient 
à réaliser ia pi -diction de ses anus, que 

parti*-- jouées en cette ville tourne­
raient en "•« faveur.

(Juoi qu’il en soit, M. Lasker n'a pas 
encore remporté une seule victoire de­
puis son arrivée a Montréal. Il est en­
core hors de danger, ayant trois partie* 
He plus que son adversaire.

La partie jouée hier soir n'a rien de 
bien particulier, si ce n est que Lasker 
dévia de sa ligne de defense adoptée 
dans la 12e partie en jouant, au 3e coup, 
I* 3 FD au heu de C 3 FR.

3e partie du match
(Gambit de la Dame refusée)

Noirs
M. Steinita

1 P 4 D 
t P 4 ED 
3 C 3 FD 
4P 3 R 
5 C 3 FU 
ti F 3 D
7 Roq.
8 P 4 R
9 C pr P

10 F pr (5
11 F 2 F
12 T 1 U
13 F 2 D
14 F 3 F
15 C 5 R 
Id D 3 D
17 D 3 T
18 TD 1 D
19 D 3 R 
90 C pr P
21 R pr F
22 D pr P
23 P pr D
24 F pr ¥
25 T pr P
20 T pr ] ‘ Ifl)
27 P pr C
28 T 0 T
29 P 5 F 
3»! R 1 C
31 R 2 F
32 F 3 C
33 F 4 F
34 F 3 D
35 R 3 F
30 F pr P
37 P 4 R
38 R 3 D
39 T 7 C. éch.
40 F 4 R
41 P5D
42 T nr T
43 P 6 F
44 F* 7 F 
47; R 4 D 
46 P 6 D

Blancs 
M. Lasker

1 P 4 D
2 P3 R
3 I» 3 FD
4 C 3 FR
5 F 3 D
H CD 2 D 
7 Roq.
H P pr P 
9 C pr C

10 P 3 TR
11 P 4 FR
12 C 3 F
13 F 2 D
14 D 2 F
15 F 1 R 
1b F» 4 CR
17 D2 C
18 p 5 C
19 F 4 T
21» F pr P, éch.
21 F* 0 C. éch.
22 D pr D
23 F pr T
24 P pr C
25 C 5 R
20 C pr F
27 R 3 C
28 T 2 F
29 T 1 D
30 T 2 R
31 T 1 C
■ 2 T (1 C) IR
33 TIC
34 F’ 4 T 
351 7 C 
30 T 2 FR
37 T 7 R. ech.
38 T pr P
39 R 1 F 
4<*T 8 C
41 T 2 CR
42 R pr T 
47. R 3 F
44 T pr P, éch. 
4» T 1 C
40 Abandonnent.

MWMi: KT ((miEHIE

DIVIDENDES payables 
n.-ouiue «1«* M«»mr«'al. **‘iue*irW-l. 5 p.c., 

1er i ilu I.lvr.** feruiA» du 17 au .’<1 mai 
llHiKiue d'H<s-li«‘lags. -i p - . MMiieatriel. 

et mi 1.-MIU» «l«* I p.« .. 1«t J ni u fer
III»''* «lu 17 hu 2.1 IIIHl.

Han»|iie d«'« M:ir«-liuii<l». 4 p *•.. ««‘tne-*- 
trlel. 1er Jiou. Livres f«-riu£« du 17 «u lil 
mai.

ltun«iue du < "inmrree Heun>*trlel. 3V«»
. 1«. juin. Livre» frmA» «lu 10 uu .'U 

i«i*i.
La Ilanqu«‘ Ju<*«iue»-rartler. rementrlel. 

'■‘ ■j p 1 . 1er Juin. Livre» fermé» du 17 au 
41 mai.

DES COMTES PKOSPKUF.S
L**» ••«unté» d’ArtlialNt!>ka. de M«'ganti'- 

et «!•• Hiirtvut ce dernier. t*<>m «lau»
l’état le plus |iro«|»ére pos-*ilde. I.c» up 
provisltMiio-nieiM-. s»»nt rein ti veinent |M*tit» 
«•t l«‘H inun-lianda ont .«<lojué un uou\eau 
svai. im» «i«'M piua profltalder». ceiiil d'H»-li«*- 
t«t «llns-tt-iiicnt «l»‘s nanufacturiers. Bien 
Qii’en «« rtr.inB «Midru'f* il n.nuque t.»tiil**- 
meut «l'.".*ruraiu-e < < ntre le feu. I.i plu­
part d»-* ~ar«‘iiands M«mt du moins t>t«'n 
assurés. Le* fermiers sont A l'oeuvn* et 
«•tit un*- nvane»' «le lrois *«*muiiie» sur Tan- 
née «hrnlérv. En «nitie lu coupe du Ools 
promet d être con*idérabie.
LA CHAMBRE AMLRP UNE NON SA 

TI SI AI P K.
M'.isliinjrion. i» L'-» DéintH-rates «!«• In 

Chniiilire «l«'s R«‘pi<'-entant* ;i • r«-ulent 
pus n'»-cpl«-r le» cliMUK«>iiien(» proposé* par 
h* «•«unité «lu S«'uiHt. I.<* iiieinbu-s «léiu«e 
«•rnte* «lu «‘oiiiité «I»-* V»»ie* et Moyen», «pii 
ont eoii*titué le Mil du tarif. «-t*d autre» 
rcpiV-»«>ni in* «u» vu«*. no «'uchent pu* leur 
déKappoimeiiuMt : Us Hont étonné* «l«* voir 
justpi'A «|U**1 i»*lnt «»ti u modifié i»*» mesu­
res «l«* lu Charnl»r«*.

La m«*rt r«‘> «m*- «!«• M. Ynn«'e \ i«-.it «1«* 
Plaeer le «ondté «les finance* «lu Sénat 
«lau» une aingullère fH>»iti<oi. L«* e«»iiilté 
**• trouve égslcmetit iiartairé et il va être 
liu{»r>»sil)le «l'ail«»pter nu«-uue dc« l*i<»n. !.*•* 
I léiiKM-rates pourraient y remédier en 
iioiutiiHiif un «les leurs |»our lemplir la 
position vin-ante: mais pour une rai-on ou 
pour un*' autre la majorité n'«*ii vein ri«-n 
faire. Ainsi d«>nc les amendements de M. 
Joue* ne nourrout être référé» au «•««mité 
d«*s dnaiiee».

("lie >' .-ne assez eoen*so s'est «lénuilê»
dans l« Sénat p«‘ndant l«* diseurs «!«• M. 
Hoar, «pii parlait «-outre le Mil. M Ifoar 
a ms-un»'’ !«•* «lémocrate» «!«• matiqoer A leur 
serinent et «le trahir la foi ipi«- leur parti 
avait reposée en eux en adoptant de» me­
sure» aussi proteetrl«-«—

i.e Hénateur Cru y *'«**t levé d'nne façon 
qui dénotait une certain** «Iom* d ex<-ita- 
tl«»o et u dit qu'il ne voulait pas laisser 
passer mous silence une t«*ll«* accuHation. 
C«* n'e*t pas au sénateur «lu Ma»»achu- 
»«*tt». M. Hoar. A faire la leçon aux Dé­
lie* ra tes.

M. Hoir a répliqué qu'il n’entendait pa* 
être Intitnblé ni «*tre interrompu par M. 
éïr-iy. ni être appelé “Monsieur", nu li«-u 
d«* l'«*xpres»iott pari«*iiientaire “S -nateur 

Après plusletir» :iutr«*s répartie* a*M-z 
pi«junnt«-s. !«•» lion-«râbles sénat* ur» ont 
été rappelé* A l'ordre.

LES BEHTIAI'X A TORONTO 
Toronto, t* -Le eon’mere** de* besMntt* 

esr tranquille en < ette ville. Ia** «-AMe- 
irramtn< * «le Londres ont «lécouragé l«*s 
exportateur». On u-* p«.s»êd«- i«lu* n»t<nu 
espoir de voir l’eniliargo levé «lau» uu ave 
nir prochain.

L**m I«oeufs d'exportation »<«nt c«.t* de 
4 A 41-,. : le* boeuf- de I.OM. !ieri<\ .'{ :1 
le* m««utous. >1 A .V«: |«*» nirneaux du 
printemps, $3..V> à $1; le» cochons. Î4.t^ 
A $5.

LE GRAND TRONC

semaine finissantRecettes du trafic 
le 5 mai 1894 :

: Passager!...............
Fret*......................

1894 1893
107.755 123.016 
222,355 225.033

—La Hood’s .Sarsaparilla, le roi de* 
re;, ede*. guérit le *cr«>fule, le cat.vrrFie. 
le rhumatisme et toutes les autres mala­
des du sang. La Salsapariila de H«jod 
ît seulement la Sakpanlla de H<xxi. (9

—Le tal»ac à tu inor en palettes Der­
by e«T reconnu yskir sa qualité, 5, 10 
•t iV cents la pal elle. 152—j no

Total.................... 83.30,110 8348,049
Diminut. pour 1894 . 8 17.939

PEU DE DOMMAGES

, Il y a eu un commencement de feu 
! hier soir au magasin de Workman. 248 
I rue Saint-Jacques. Dommages insigni- 
i tiants.

"EL PADRE’
Cigare économique et 

de vraie bonne marque. 
Pas d arôme artificiel.

l.'«l—jno

LES SECRETS DE LA VIE

Ne pas se chagriner.
Ne pas »e presser. Trop promptement 

arrive aussi tard que trop lentement.
Ne pas !naiig>-r trop. N*1 pa» crever 

de faim. "Que la nnxlératio» soit ie lot 
d*- chacun.”

K«» hen her l'air frais îe jour comme 
la nuit "bi l'on savait ce qu'il y a dan» 
î’air ! ”

Dormir et se reposer amplement. I/e 
somuitril est une bénéfiietion de la na-
ture.

Dépenser chaque jour moins d'éner­
gie uerreusa qu'on en dépemte généra 
lement.

Etre gai. “Un coeur joyeux bat long
terni»*."

N.* penser qu’à sa santé et aux moyens 
de la conserver.

( in juife un homme d'après les pen­
sé*»* «le son ereur.

Eviter ia c-olère et l'excitation. Un 
tL- nt «le çf«1ère peut être fata!

S'a»so<ier à «i»*s gens en santé. La 
santé e-t contagieuse de même que 1s 

! main «lie.
Ne pas prendre le monde sur ses épau­

les. encore moins ('univers.
Uuetter les premiers symptôme* de la 

mals«Jie **1 |«*s enrayer promptement par 
l'usage «lu tonique de Hawker pour les 
nerfs et l'estomac, h? plus grand forti­
fia ut du cerveau et d*-* nerfs, le meil­
leur purificateur du sang et promoteur 

^ de la chair connu jusqu'à présent.

ÉJilillllllllllllllllllllllllllllllll!lllllllllllllll!l!lllllllllllllllllMII'llllllll|||||tlltl|||||||t|||!|||||||||||||illilllllllllilllllllllllllllllÈ
iCVIIIIIKIIlIftlIllilllltfilllMfilllliai

COMMUN
|r Habillements de Premiere Communion
=*«

Bonne occasion pour ceux qui veulent habiller leurs enfants 
avec goût, dans les dernières nouveautés

K LES PRIX SONT DE $3 A $10
= ■ _____________________________________»

CUupt'imx, liants, f'#>/.»’. l'otlvis. Chemises, et tons artiefes m eessaires 
=r ' pour cette occasion, à des /tri e très mo(tf res, ehe%

û J. B. BLliENTBAL & FILS !

9

Berlii] jlouse

Le plus Erand Eiauiissemeni de Blaniem du Cidada

Grand Succès de la [Maison Berlii] flouse

"LA RAISON POURQUOI”

La raison pourquoi l;i Maison BERLIN HOU8K aug­
mente »i rapidement c'est que ;

1er—Ses prix .sont bas.
2me—La plus grande variété.

3iue—Ajustement parfait.
4me—La Mode Pratique.

C’est-à-dire NOUVEAUTES et S PEU IA LIT EH de la 
Saison présente et de l’Eté, toutes ces confections ne 
sont pas exagérées, elles satisfont les goûts les plus 
difficiles.

UN FAIT CERTAIN
Tl est un fait certain que la Maison BERLIN 

HOUSE vend ses Manteaux, Collerettes, Gilets et 
Etoffes à Robes, à meilleur marché que toute autre 
maison générale.

C’est un fait reconnu par tous les acheteurs qui 
ont visité la Maison BERLIN HOUSE.

BEDARD VINTCEXT, 

1810 et 1812 rue Notre Dame, Montréal.

IA BANQUE JA( QU Ka CARTIER-Di
j vldende .>o 57.
A Vj.s e-t par ie présent donné qu un dlvi 

li^ndr de trois et demie iJ*t po ir cent. .ur ir. 
capital payé de cette institution, a •*:* déclaré 
par ,< •«.••n*»-’te courant et sera payable hu 
bor« au de la Banane * -Montreal, le e« apr^*- 
ver»«i;**di le premlei tain pr«K:h«lo.

!>*- ivres de tran-fert* -sroni ferm<« du 
d!» <te;.t au trente et un mai prochain, in' lu 
ai ventent.

L A-s mbiée ir»-nera)e annuelle de* .vrtton 
na.r< * «ie la heiti, >ie aa'-a lieu au bun-* » de 
iaB'U.quea Morur-al mercredi. .« vingt jnm 
prochain, s une heure, p. m

l*ar ordre du Bureau de Direction.
A. DkMARTIONY.

ll»>- M • Directeur Germa u

LA BANQUE VILLE-MARIE
AVI?? e«t donné par te present qu in divi- 

dende de nroi» pour cent sur le capital pevé 
de «^rte inantution a et* declare ponr le se 
mettre courant, et -era {«ayab e au bureau 
pr i. i,»; 1 de la Banque, le et apr'-s\eo 
dredi. ie 1er Juin prochaiBb 

I.e- livre» de * ranafert* seront ferroé* du II 
au 31 mai. < e« deux -ours mclusivemeat 

L »*sembi> • verier aie ann e e <!-• *i - 
n aire* aura M'u ««u bureau {rireipal de la 
Banque. nrmr>»i. le 19 juin ptxKhaiu. e midi.

Bar orpre du ooa-e!i de diront «csi
WM. WLIIL dent.

Montreal. 24 arim ifA. » |

POUR S'HABILLER!
ôi)() pièces de «Serges bleues, pure laine (Home 

.Spun) pour habillements de printemps et d été, à 
40c la verge seulement, ces serges valent partout 70c.

*500 pièces de Tweeds pour habillements d’en­
fants, a 2f>c la verge.

U Cüiiip*4»iiif limireil l'oüae t
Spiei Sttmii NüU '

* * au No « t\»>o.
» M A 4 * K* 140

Nous venons de i vovoir deux eai»M > d habits de première Coiiiinu- 
nion, impôt u > directement île Paris

tVs maichandiM's >Miit «l un st\le ti*ut à lait nouveau, et ordonnées 
sik cialement pf»ui cette occasion, et sont coiifecUoimccsi en C'acliemite 
i iaurais. Drap \\ nitien et eu Serge, S

i- 1447 ET 1449 RUE STE-CATHERINE
= !3BI Entre les rues Beaudry et Montcalm. Huccun>ale, coin Bleury et Craig, Montréal =
ss3 All.U S
iiBSSrilllIBSf^MIMRMIlBKVMPIIIII 1
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ARv-sav a mtiftw
U.UU * •..»u«d Al

n< .
I 4ROSlS.)«i A Ci*

! N1
prr» 0#

*> l * 3 » iM»

• •M« SVH Sl M

BILLARDS
gt S SCvt
lu*l*u< %•.»«.« * d»

tnfttri i*. tir b. « t .U* 
luut» ■*•»''# Innk i|'« 

Ttiv «lr
««t quills». I i c i a «
lu*»*- «Inouï sruru.

i.i.Mini »; a i
«N si ».«•

Tstm4ns êtes.
l»u ». v . nt lr» lUlMid» vl l’v ■**» •* rt i«»n.

TV lut Jlio

^S.\ I * \ I Ni l«< ..»* »
| ^ I », liait «ntt t
• '’J* uu* «t ami <tl«i th> tqu» 4r Z 

BRAIIAN 1' . » n t i««
. p» ■

ctkMitlriiw ni « Itr. *mim mi nll.b'i- •
Ik*uir- dt'iilrur» li»l« f iH-'-rt r»l«*i ne» l*«n »«
c \»nl4i pari I . *•. IS rus Noirs
Dsliir <Mft»»t« MkH.trr»:. é l»«»

nu NiKierr» ikhun

COMMERCE
l«MM*k«--» ► v. : :tvu! A l*ur* Si»

ru. Mi J<m i*l !#• ft' rt II
*»*ursi«t .. u * l«»^u» |4Hir, >•
•uu .

.!* ).*i . éf iiè f#i<• i

I n t.>n«U .|. m»!. bsiuii*^* M't'hn» SMHodl,
iMkltt tuts- * ssu* »ét#«MS«i •

» s»i > « »» . «*«• • ix t««U i«otii.>tt« p.u
«»*«'• vc.ttui- ,.s<uikitr* % l.kti, utiuir. 

It'Uls ttnuw«- tvt.ik*|x rl* . ris.
I s sl<«* k dr htir* «t *!«• f.'ii: null’s* U«» 

bua-vstkv ,-« |.»|h tmr 4r u*»*lr* «•«*«
i«* > n i.'iiit»». - rinn..awi*s*, suglslss» «’I
'lu t. , • . . ; mk«4t** il s «ituiM*, m.in. br»
i » * rv* « t.».trikttiiit- t| ih>sHsis. I|i iss «t» 
|U- lr . . t|H l’tk ikt.Hbttln * nil.uni» SI*'

I i* -u» l. dr !r-. ii>niirt . . i«»u«. i »», Inuilons. 
« i • «u% hrib . tiuisBt i ir Ih>SIimi» de poru s.

' >> U < • l»* 11 III- U il lit» SI Ult'U
Mtr.* I.il lien rl. Ci.

I t mir* •/», I, Il nid
s .

qu un I» «u -h k. il.'pi-i-rn . n<«*«tni. III»*. 
. ils* «t».. . u> i\ i t »iu<. tituriiis
ilr- r--.-i. . poii.,ir • |t.>l tiv -ut». l>.**•.«>«, 
ri*«sr butlr t oiii r. i ilisll, ' «\ r.c.

\ l>n«.lluitl(>ll < au

l.M 4
MASCOT T B T NC N» S.

h u. ntiicui o.

Ot'Daiidneiii des
cnemins i

= V ■ -
Soumissions pour les 

fournitures de l'en 
nee 1094

CHEZ

DUPUIS FRERES
154 4

*«t» n .\ii tui luit«*Mil du I.i.l««t «1r I»
• • lu - u à M«*r« n-«ll. A i|hu,-.i lii*iit*-** «lu
nibll lr III Mull tiMIIMIIt. «h H »•* lul*»l«'H» 
i‘S<hrl..s lit) rnoéi* «Il 4’iMllll- I II'
lull»* |'"iit l.i f-'iii un m ri U lur«ii**.ui 
«lr* ilin n1 r 1:111 \ .(-•ni l«- l,<*ililt«' «l«‘« • b*
Itllns «111:1 I» s.illl |»«'tll1nill I :lllll' • |v«|
tri «|»u* il..«iné* -> In liste rl l»i«» rl |ilu* :iiii 
|•I«■IU« III ||< I llllt'M .|ll\ il.'Vi* rl lifillirs •l«' 
•rlllllIsNinll* qll Itll |M»Uri'H M' |M<»« U1* I «*11
• 'mliVKHittit mi l.urrau «In «Mni»*lsin lu* 
I». I' III «lr l i « II. il I Il.i|«'l kl'- \ lll«

«•u nr i •■n*|«|. rri « «n mu* *.»hmiI*-.|'*II **•
• lli- u r*>i fnII«• * u i. - «III* I'Iii-i- *

I.H «|itiltttll«' «lr f«*itrullurr ro«|lil«u* n'rsl 
ni S|«/'« UUh» III lifté» I «-III rr|U «'UrlH «cl ;l 
«•bh^é «lr (•'III III M |I|||««I| I«- nHrIb* «IIUIII 
lllê. «ilir lr « «Mtilté «lr* « liriullls |».i|iriN
or«l«iiin«*r |M*H«liiit1 In *iii*"ii

I «• « iiiiillr «h-s « lirinin* *«• i<-*«*i i «- l«'
«1 mit «lr trjrlri III (illl* l»«l*M* «Ml tllirlllir 
•lr* »< >11 till **l > *11 *

Lr» H<»uini*sluu« Sri .«nI |«>>ur l.-i f-mi ul 
lurr «lr

Tiivntiv «n frire «•nli»' \Hiitb-.
R i«n«-r*> «n i n rr • uli«' vllrllk«’« 

llrlqur « Iuh-iiI. I4««ls. Kli lu1»
I ri i«illtiri lr. I uni» «-I « 'IiiiiIm«ii

l.rs Miitiiiii«*|i«iiiinii•’* «irir«>ui fiHirnlr 
drs érllNlllin««ll*. *iili* qiltil Irut* «uiiml .
• loll* U*' *rrollt |«ns H««C|»lér*

I |iis|>«>r|riir «lr In « Hé,
1*1 ihtvai \\ si «;i:«»iigk

Biimnu «lr I Iiihim - Irui «lr In « Hé.
Il.drl «!«• Vlllr.

Monll«-.'il, N mill IMH IMil*

Departement de Saute

v ySoinnisHioH* i»tmr l'nui’-
V ' tnturt H JHUII h *> / ci

n ih * riiltiiiyr*.

Dr* Moll IiiInmIi >11 * < il- I|«-térs «• I H l| I • 
nu Miltisslgilé, rt |MirlNlll III llirilI lull ' Soil 
Ullssl'lll | M >« 11 f'I'irilll III «‘M |MUII lr H«'l 11« «■ 
«1rs vlilnugrs." ««‘lotit ri^'U*» nu Hun-ini 
«l«* Snnié |il*'|u A Mi l • r«Hll tlllill, l«* Ml \!«I 
rournni. |»«*ur In fournllurr «1rs iitilrli*» 
«'•lilrliii* «Inns lr* *|«i'«-| tl* n t l«*ii s «1é|»,n*é«-n 
nn nnr«-HU «lr Smilé. siiwilr f In muliu- 
son «•» |U||||«-. fri ruuiu'ii'- l»ol-«, • Idii l»«ui.
< ulr. hullo». ni‘|nlnr«-H. |^••n«,* fouiilii'* 
«•( <• nu ni* « ’ « » i • 11 j: « * |»iiH • 1 . i • - • j > 11 i l« |«|ii* 
l»SM««* III niH’lllir dr* koiiiuImmIoii*

I. I.Alil.ltnir 
Mf i|.. In «I. in < lié.

Dépnrli-nirnt i|«* Fsiifé. 
Ilot. ! «l«* Villi- 

Monlréiil. 7 innl l*«5«l 1V> *2

Place Jacques-Cartier
MAGASIN A LOUER

No 19 contigu à rlslrI Jarqurft I srllrr.

parfsitemrnt nriiéi.agé p*.ur |r rornrncrcs <1 é 
p. «-ri» ■<. d< furinr* « I vi-«‘»«" l.xcclU tit | o«is 
pour un ferblant l«-r. hs«lrr*Mjr s

MM BKLIVCAU A McCArFRKY
l*r*tpriélBircs d« 1 lff«t»l Jiu nnen ( nrtlrr

on a au ni t it nt /; i os r,
ISO rus Ht .fscqiiBn.

fi*ll«n de ia iian i«i« d l.pniKu»*
IV4 I M«

MAGASIN A LOUER
No 266 rue St Paul

orritpr vitrcfon par B. 4. I’rfft#*! A t lr. smé 
tiaK«- war n iriqiorUi our.l crmiiunrcc dn «to*, 
•■«.tronipo - d«-«•luqStnjru* avc* •oubas-ctiu r.t 
• 1 ravi «|Ui (H'iivsfit étrr loué* ,« purl *4'»» 
Krit réss *ur b * rue* Ht l*sul ct »lc«i C'ornrnis 
Mine Dm n 1 tui of m <

*.l Mront > ompr.-c* dan» le ball. M sdre* 
•cr s

AK i nt k ritn osr,
I Ml rur SI.JsrflBM,

f>Ai d** In fiHnq'j* «I 1 
IS,IS,21,35,> / .9.,'4lb

a n:\nni:oua / ot i n

Propriété e Beauport, Quebec

Mon Hepo* aur.arfcnen*. k !» puocss- 
Sion Ronnurf Qm

AS Acre* d-i m*- rr»./ « f'-.in»- .
Cr.tnrfr M.-tleon «le fnmills. nn pisrrs
« v«*r toil»*»* 1rs «riiAlior/ition* iiif-lcrns* **fi 
i/mrAn d un fnacrdflqtir jardin . gr«»d< «^rre 
i^»'irl« i/ri« , plentAr «]«■■« ifu-illr . i v i«n« *
rrancnie»» /-• «» •»
Moulin rn - «rrc • ■ o'e • r«t j
« •< Machiner<n «-r,
< «• rn-- (•« -e * '.-i < '*1 < n >iri Rr«»ee
rie » 1 p- r . o .1 1 # ri.' n» 1 '.•«»« I •
qui c I rouie »ur In propnéU* a *t* «r»»l-. -< r a 
« et «-ffet si » reconnue ismnn br«s
«•' • « Hsurrsns ot. Wromm^n
rls ... rat>rtr«us do Coneervr »rf* 
rruito .«'1 ra»>r«r«us rto Airor», «t 
partit »*-*'|irsr un nu> > dm nr s rlo . - 
price* el dr- un<* admini*«rnM'«n pr»’ ' oe 

, , . ■ -
fourtiir urir [sirt ic du C«t .'<«1 q>«i *"-r*it re 
qm* pour une d*;*- out ref- i ■ <1 «los-o-,

!>*•* doi^-r,d»n<o-ot autr»-* b<«:i‘** cn
)*»i>'trtU* S.V^« s R»lK»t • * do foin de In
rueilW-uro u'ih r*rn]t,-. . ,• -f propriC
IS *r»nt venduf- nnnneM* ’•ten», i’t/ur nutree 
infomiation*. «sdrfswr »

ARTHUR PREVOST
|M| r«r »l

ARGENTA PRETER
SUR BILLETS

V.L IMIHMLL \ UK,
70 Rue ftslnt Jacques

U S—i&e Vis A* Vis La i'HfeJMki..

Itiirrau d Hygii'in1

SoiinilftNloiiH pour TrrrAlii

I»«** sou tu I hsI i in s rnrhctêi*» «-t H«lt*,«sér«. 
HU SoUNHluilf rt poltlIMt III lll<‘tlHotl Soil
mission pour Ti-rrnlti." pout In »«'iitr « In 
i'lir «l«* « Iti'i A hull ntpi-Mt* «b- I' lmln 
«*ti «1«*«Iiiiis «ri « n «IrliolM d*-* llinlli-* 'l<- In 
('lté, «ti'vjiif si-rvlr «b- sit«• mix hApitnux 
d«**t lnt * u rr«-«*volr !«•» pitlb-nis nll«-lnls 
«!«•» flêvn*», «•••toill r«-«.u«*n mu Df-pm l«•ln«'nt 
■ b- Siiiilê, IIAlrl «lr Villi- Jtl«'|'i li I
•nidi. !«• I•> mill «««urntit l^«■* plMtin hull I 
qumit l«-“ llinih's «!••* dll* T«'m«ln« |r« 
in*»vrus <|k- l«-* nn«-ln«lr** drvrniit in > omp.i 
sfii«*r > lin«|ii«* sou ml » Ion On in- * obllp' 
p.i <l'/u r*-pt«-r Im phi* biinse nl mu uur <l«*s
«•Mlllll •HIOlIH

I. I.ABFKOi:
Mê«|««ln «J«* Hit nt*'

Départ«-m»*nt «l«* H;intA,
II del •!«• VIII.

Motilré*I. 7 tmil IH04. IWi-2

m:\ti: r.\i{ i:mw
Nu.'Ces l«m «(» '«-u I’ll t:|{| I» I AlH llt.l . 

• pi* in, U •• iur Alift'liokitir MouIi«mI.
Is» m»u**iku<- v inIrM pnr rn«.«t» pnl»!n tu 

Ithu" .«u rn .1 » i » «lexaai pin* Uultiti
i «<• il«* 'rn I* |« i «l«el ,.«-
Lliodl lr Ilemr loin du t«tnl*d«' Mat IHt*4 

a 1# ti«Mti «•• avant ntldi
t«»Ul l « lif <|rl »(■ .•' p.||* l*»x rutmtv, savuir ■
I u «h* k «I aut.-ri ir* rt h< • «*• oi!* # 'IT'4I
M«’ubli'-« «-t fmgei i* .N*-.' 2*1
I«*>»• ■ il< » prrnti •.*■ «u i>>i»\iil 15ft*. I.fti.iftl

H ••• .’I
I.u »enie o'fera i .*u r»i.:*-ot • ou)|»tni<l. in 

xiii'mii eu » «u* nil ion. mi -, IIHihIi ««u \ 
ll« mind. (A rur m Jn>'iiu* Monin al sto.-k 
••t p> « nt i- i . n \ ur .n -s ad i «*■. mil «u No I / '-I 
ru«- Mismuiu*-. l*ou autti infunnailiuts, 
* ad « *«- a

I. \ NHUI» «I . I » rur -d .liiiMpir*, 
I- fti'ruirui Ik-Mi.inu'u..ni•*.

M 11(4 III 11 ,( I lift Hi ».
ft m mil rur*. |.V> i

a\ is ,i,«
I «an* 1 at'alrr ilr

1*2. It. € *4 M ft K I : X < *4 ft.

Montreal. I- altli*.

!.. *«»u* iriiii* v c mh out uat au'Min a leur 
huirau. Null? • Ur HI Jarqlir*. Montreal.

JEUDI, le 10 MAI 1804
A M MH. Ir« Inintsuhla* • I upt-c* «lé. ilia, up 

p/i> h-mint a llnn.iamln Hb'k*. I un dr-, dll * 
failli»

I" I •• lui «lr trirain •.iiiir <• m l«,iiil«arl, < ti 
foi Hiiinl piti l n-il u loi «b o m in p.111 oMtrlrl 
di'lu p.i r« n**»- «lr I .««up m - n 11 sou* !«■ iiunu ro 
« ••id -oixanli* rl «l.x nruf il.'d, .oidimmil « « 
pli d . dr frolil pHl Uai |.|«>d dr pi «lftitii|«<iir. In 
loin uu'-uin .'iisbil «v hIii* ou uiitlu Him n» 
mi front p.u !• i un V (rlorl.i. h I lutbl'i* pm 
mu* « n«'pi ..u I*-- «Inn. oi pat l,i pioprl'-la 
ilr .liltlu . I I. i.n rl ill, rl ib laulrr «'ol' pur 
Urn* lisp n- ilr IriiHiu aiipiti U nHill mi «Id 
•hinn a 1'ip’Oll ai ni. « t | i ««sriitmirMI rn pin 
Ht sd.m dr I. ^ Hrloiirim.» «ni trpi-i >«rnlaul«.
«vr. dru\ n I• m;. « «1rs us«-iIk« '

.’o 1 u h ni i • • moi < nmi «lr In i Hit» •iliunlii 
mêitm plni • * 0111111 «-iiiumr rhiul lu *uInII»I
sioii tiriiu '|idtt i •-«lu lot «b siMne «U plan ottl 
rn l «(« lit «Id •* pm i«l« .«> «in l«HiKin'Ull *oii« In 
liuun-io drux •■nt ritii|iinid«-«’ltu| l2AA.'il|. 
ax • • un ■ « n i nyr «-n Imi* ((«'• ii • • i ly«-,

(«i* plu . Ihiiu m* purlir «lr la -ulsllvl.ion 
I mill «• i ml* «lu dll lot nuniriit driiN «-rid «-In 
quanlr • tn«i (pni l >« ’ . .Ut >111 «Id phiu ««Ob («I. 
< onl« iditii • •« v h • ni I * pi< d* «b pi olotuh'ld «it* 
(•«•di- In lonuiu-id du lot l(< rm mi nord i-b 
pm b «Ht loi .’•■ill hii iui-oiir-l |«hi la bn 
Inid-n du ild lot !tj «•! dr ilriik « i»I«h pnr 
«I iulrn* lot * ofib'iol».

hi >T A TlttlOm,
imtioin a FKftlifts,

i o' ........oi i" i. .m, '..,:tM.:u.9

M
10 Mill

nit HMSMt HIKKRH
HI,I «•( rttrl*d«i Ma-tniur V« ids ml 

Not» ni" Vi'lonii Jnndl Mat in It»
10

Mrilhb-s «|«- •jiloii fnpl* «b Itrnxrllrs, In 
• -••ulrldl il'- plusirnrs « liniubri'M A ' «»iu,li«,r, 
("-mix NtH«'Ul»l<'mrid ». |iihI«*Ins. SOiriinlrr* 
éhiMt l.pii * orrlllrr* «!■• plumr luniKr* rl 
miroir, rl'b-mix rn «Irulrllr. prélnt'l «h* 
|Missnv’r tnnls «I « onllrr bnirmix détin 
l'Illé* liiVilb"» Iriblrs ||«' fiiulnlsii' llh- 
il«- :i poi'ii'M <b pii -sMpr nrinoirr <nl»lr «'t 
i-hslsr* «b’ snlb' A iHnii({<-r. «dr . rt,

>'«-nt«- A I « I \ liriir«-N
H(AM K I HI 1(1 M

I I I'dirnnl•-ur«*r

Mil HI,EH «h- niéiinç»- n«-uf* «•( «im < u 
sb»n. plnnos.lnpls miiKidfi'P"'» iimru- 

ftilriid-ht* «!«• inloii mm iildi'im'iif» dr • bnin 
bn- n « oin liri « i ii.-x' i «b .*iih • n niiirbr n 
• I h ut r<-s. inrirblr* <ir snllr A ui«iiiC"l .pm*
I*-» rnns'-M. ''h «d'

Hnindr v«-nl«' ré^ulléri* h«'bi|o nnilslrr A 
I Mp-nn ii tiotre sil|«- «|«» vrntr, P+ü nn* Hi- 
Jld <pi«'S,

Vriifir « di mntlr llrournnf AlOlirs
Avhii> «-h frill. mu «-"inptMtit. proinpl» * 

ri-ml*«'M (umr mnr> linii«ll*<-H vriidur--. «-ui- 
miiKusIniiffH rv - llrnt pour m -tild"» et«-.

I HftSft li ftllftllfts.
A.Afl Kn«'snlc»irs.

P4K Mil rut 9. h M it N H

MEUBLES EN ACAJOU
/ / I VTHKtf

Lot do la plue b« lie vormrln nn verre 
comté n nn«l« miroirs gla« u ariirlalun 

nrtirln* en i»laqiic sfilondlda 
piano droit etc

?> armoirns mi n< «tiou, Inhlr* a tnilonto pour 
Mille i rnmiK1 «. nmr ublao.'-rd - dr « baiobtr a 
• ourlirr « n « bArn-, lu «u v. m«-nblrs mi «-til», lit* 
«lr plume. < huise* dr salon, «dialaes pour nlln 
h mmi|fer •■ti < (one • « ou \ "i t«v «rri m i , t api-i 
«l*> Hruxi-IP * «•( nutrea. |hk le* deouislne, tor
«leurs, ri'lrnu x . ramipen «i, ei>

Vente mm-ré*« rxe S b« *:ill« de vetils «les 
NounhtKn'a. I7:»2rue N«d«« Dame,

Jeudi matin, le 10 Mai
\ Side S DI X bruM--

H 11 I Pit M. ft. I \K\k.
I • • 2 l.f .inieura.

\ » I M F ft'.Ml Al IDKIÏ ft ft»l ,H ftlChi

U Plus
offmol. el dermer « n»-ft,en*-'ur. Ven*l»«<fl lo 
Vir.^ri riii«i rrml < oui uni. « l>-dll u «»t,/«- b<-uisa 
de (avan mult. )*-s irido'-uMe. auixante sp-

1»m '«-nanl pout neuf seizP me* indlVM h « i, 
i« a ulett*. foip* Mm d'-la < • « de Monlii al, 

ni |«oui (*•* *• pt a«itr»- » nu» «-rifnr 4
mmmir* rt odid-u»- i*-*<iade s'«ri mat iuife av«-o 
feu ftlebu Mn' « hhvoii fto l,.-i to«dlp-«die-ft 
de la mottle « ! pin- noi'l «I «in Jot de t.«-rre *i- 

.<• dan* l« • t .< r » fftn*»• m : i iu « « 'e
MontM-al. * *«n»iu et *l« Kne an » plmi e» livre 
*t« rent m oMi< tel* pour la iidinirt[»all’<- «Je Ja 
I’nroi * «teMoidrftn! -ou- le nuiii'io «Jr-utc 
mille -i. <'-fi’ t i«uit« I, id a>ari> ladde
liiodle «»«i* -l <1*- iii'rd ' • * pi i nord du dil 
lor vintfi qust.ie pied- '!«• front p.«r «dishe- 
vingt p« dit de profondeur meiii«- nnglase, 
«•t iuim- moin- boi ee< <• r i f r o n1 f,m ,.• rue 
fbalr.'ijr «n ,.r-i« . par lauiie mob ,4
ou p" «lu «1d loi N i r| un « «rte a l «*&
pnr |»hi! «* du l»»t N«» 2>*3W. appait«rmnt a 
Alfie'l Hla «' dmt're • «de mi *udoufat 
pai p/tthedu l«'t No2s:n « I âpre* de> rit. avi-o 
une Ii4f i*-* « n hot* « ' ftiri'iu»: p«rrlanl le* nu.
n « r«»- - ' ' 'di • Jl" ■ e la «ii * « .« f fi >
’«■any a «■* n dr«* «lépendari'-t • «b - u« 
« or,*'rulfy«- ’•> I n lo! d«- «er ' silu» hi| dtft 

;* - t < ebm ! r-u-*-. «r.t. • ny’ qua- e
pied- de fiord fmr quel m x Inpt |,à«*d- «P pr«» 
fondeiii plu- ou moins, m«sure anglrtive, f«>r- 
tnsnt r«er tie du i»>t riiiroei«« deu • mille *1*. 
«•«•nt. t.rer,’« *« p» ! | au» n - « i In ie «le 
ren v*o «,'»■• -i* a - - ' <paliU «le .ifs
;o -'-«1« l«»rdre.. « o '«»ir,m* suit en
fr«»n’ par ia rse t ftiatysugua) «I un «-/de u>i 
r,..rd e*« par f«a> tie du le N«i '/KA* p!u» ba ,| 
de«-rife «•’ d md r-e « d'e eu-«id ou«-> ;n- par­
ted i 'o* N'■ ipp.t> renard a I . K.« bef
e- « na rie « p» e ; • *I«1 u «lu dit i'rt N«» 'TX, 
are» «lr«nt «le pe*-ay«- d.in- un pa «aye rnl* 
y»yen «le ft.nit pi*-d* *l«- lary« ur pu lr» ido six 
pie»!* de profrtndmir, me*ure m>ifb« •» pre* - e 
oit paean g «/ rn»dtie sur le t< train r»’i*enle. 
merd de- : d e! ri«>,t ie « ur le terrain «I i dit l(i«
eftier *. -i* bdi -• f*Ouréf'e < rtdi,* fUli le#
lieux 'IVi*' il* < (,■!«• (i.- isy. l’our plu nm- 
nie-inf'.rma'iof, - * ,.; «*« ei a L H Hou'é, 
n ft’ l<i(r InMpeoreura. Monl réel M«>rdr<al, 
Small WH J 5.9 1/ 10.19

a i>l i ;if
!,e ri Sft i»hi No V.«l ru«* N«dr«- («aine, en­

tre m» i o-* | r«»fiteum et du ftlarre Dl« 
| rnemrton* .^i>7H.< «»mm un («i liant h fine Imu* 
i ti«| te A *J«-,x étapes «le .>rx.$7 avant front 

* if ruelle ft’ent être |»»ué sêpnréruent ou e 
I lost reinla p««nr magaaln on fabrique.
1 M adr« iMM-r ssccesMos M u «mou. I.'I me Ht* 
| 2«' ques. fis jno
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L\ PRESSE, MERCREDI 9 MAI 1994
PR0C1S IMKÜLSSm Li (|l AltTIKK -TK-«'M: X

Un d®put® parm i®s •ccuac®
** Im Pr«na«r ” a ®uu«m« é l'autre j .

P* «bV» . «lu • •
rituUu fi Quéfa-< , avait « »é arr- -

Liât® compi#t® dea amélioration® ce» 
rr>#nd«c4

1# r»: j «ét# «les -iti.j-ri» «lu rti't j
>t‘ \nii«;, d* lit tioiiN av'-n* ie hier, ■

iut. Von i «Ht p*r le» |i«rX'ji
Cuits U Lit é • ij sdh W. Ogilvie. If n f« a Cm
ti«,u* «h n. Chas. E. Nuqth. f* J. M douai 1,

M Irai J W M Nsliy. Il ♦-t A. A ii. ury I
Ici h- 1» «lu lirant |s«U» r«fesi A. iio («feu, Willis in H K < » H 1
*«#ur *1® tltu»-1» st «tu ijmf i* Alur» me Iti irian«i. ltiihi«r«l Whit* R <Jar»i-
pini«l<n. lu «a « <li- M J pu l'uh «»**orge k>i|»i n. MH«Iru m H ’«»#■, 1*. i
S4 r, a v«>« ut, « La<l ut* iO » pi li­ .1 Cr«/ry, J-safdi Wird « t tieorge
•ie«ir® a»*» u»^-« <1 i méii •u en* re au M Beau, Me>fad«l . Fil* et 1 ,e, !.. Vi
tl«-S MM. VV H âlljeioi . «lé </ué letnef ••» fils. J Canq»!. eli,. A. ; M
b»<! |e»ur le < «n Ar»« iti«*uil. J «dm li. «u. W. Hnnth, James U j ilium wm. If. ;
lfa»>« , son tim»t é |V* «-r r»ruii \ r«*bi It. Smith, Mow» Parker li A NYlsoli,
l.nld Mf-fan*', J )hti T torn*4 y «•t « 'imk. J M. Fortb r. W. T dit» fia tn. A Rurn-
0 ou» «va iiiM* .eurs a* nt u «las Hti v. '1'. Ou rime Uiurife H. Riosh, Ja­
• ut sur lu f* «une le .1 •a. i*. illiser. mm» Wils«#n. Alfre«l ha v nge et 1 ils, O
daua la soirée lu 8 av ni «Jhrnler. un «li- L. Lockerby. Rit» lue « t t ’ie. Wm ir n-
pu ni tt«- dans 1 U Slfl® «1 t la uiuif*re élec #*ll . <i A H II. E wing. F. X.

X 50e, 75c et 41.00 X
(.■EMISE* ISLAM CME»

v
t A

‘ EL PADRE”
Le Cigare étalon parmi 
les cigares de 10c du 
Canada,,,

Cabinets à Argenterie

WHISKIES ISLAY glacières
ni; Î-111 HJirl J 1 '

-V. X. O, JJt/u+arj I. O, I
Call* a mA.nu?a« sa r

Lan - u«i- <- i»i

GILLESPIESàClE
momtkcal

Auront* 1#*

«• aMlales MtAcrent» mi {hb frf&aet 
v«rr«. ac |4 ce sagmeauiAt

iàijo. \v. iikziciy
763-73C RUE CRAIG

J. G. A. GENDREAU
CBlSrEGXEN OEN riâTE

.• -£10. Hr

MEUBLES
Srtii de ( Utimbt'e....... ..... ... . .. .calant fis . pour . HHKOt

Uil* h«/» ds i havbt ejd» *mum en mu rbre.rnlu nt % SA pour. f 1 h.4Pt.
*i0 .Vf* d* 4 Ua iiibrc* en de* ne............. . .rnianf filtA fnntr f'fA.'Ut
iZO 'Table* tie ^itlon .................... . ......ridant g.T ptmr... yï.so
AA 1‘Ocie 4 hap* inx . . ...................... ... ratant jt !’£. p*n»r jw.jj
HO s* t % *U salon en noyer uoir........... . a t jtour $ih*oo

17 A T aldem de salle a manger.............. calant f IO jtour ... %A.4Hl
400 Chai*es tn bois franc.......................... ratant 4Ac pour ... £Ae

• r j i** iln- K<i<
fuit* I‘*h s'ii^miifs «f^puis
h shi»<h -, \f (tait H

avail iI«mi int^rAta comma prr»i»ri(*tuir«* 
«l»1 la lurniAr fl'cti. ju»» t\t‘ l.achuiM
avci; un M Vip*. ul, fl# Montréal. L>« i 
ni rauuut, M ViiMti i vcrifili toua «« • 
droits et prét 'iitio s à MM Kiifipnon 
at Boyd, il Pali! -1 r, i ill< ni^nt averti 
d1 'etle v»ntf *«• rendit «J'IialH
Inde avec m-k liOiuiue. |>- dliuaindie noir 
I*- H avril dernier, a I*naine fie lu Ium a 
re électrif|ue pour faire iraruber la dy-
Lli >hO

Hans douncr itueuiteiiif'iit connaiiMfln* 
f ' non droit eornuie iiHS'e i(* de M. 
Pimp-ton. M. |lf»>d itrrita aulnteiMeiit 
ù reiulroiI ou éirnt l’ulliner, hjivi <|«> 

pur M. HinifMton et leu uutrea oh- 
f I K et I *• lu t H M. P.liiiMT, le liiiltit 
ItorrilileiMcut et lui brisa la fluvnnle 
du roil el !« br is droit. SujipMMi et les
• titres u« f-uséa pninnt aussi part un 
( otiil.at.

'lella eut b| plsiiite.
En pnuès révélera peut être autre 

fiee sm.I eu laveur des le * o • h ou du 
pl ii411:1 n

l’ette affaire d'assaut n cuttul tm 
grand Hi iinditb* il iiis I.ut h* te, surtout

St Chartes, jus r -.tiue, Kilvarmun,
Houlter et t'ie, et autre*

Les (■•titionnaires demandent : lu. 
la disparition du ütarehê Hte Anne et 
du innrelié au (siisMou, faisant ainsi «b s 
rues des Conttnissuir< * et l oundling une 
artère iinportuuie LexisteOfs» de ces 
m a r<hés ü.niiiuf* ta valeur «le la pro- 
oriété et nuit considérablemeuf au tra 
lie. 'j,j | ». u'<u%<dhs communications 
avec le tirifTintown et b-s autres parties 
du fpiartier Hte Aune, ainsi ijue l'élar- 
gbiseiijeni dus principales rue* |>nus ce 
but, la \liie devra m« quérir les proprié­
tés Mullin et du Héiuinaire à l'est du 
ffiundié h foin. J.«** reipirrauts supplient 
la tille de ne pu» vendre sa propriété 
de la rue MefJill nans prendre les mesu­
res de faire ie« fitter l'alignement de 
de eette rue. .'lu la continuation de IV- 
birgisseuient de Is me William, de lu 
r •• des Ittfepeeti-ui* a l i rue MeCord, 
d .•prés un plan iihMolumeut eoutraire 
ù relui Ijui U été dé|H>sé nu bureau de 
I'illftpefIflir de « lié, p!ireef|l|e d apT-'s 
ei plan il eu résulterait dea trais énor­
mes ► ans produire aucun avantage mo 
oré« iabU- b» l’n parc |rtiblic. Et ville 
.s. aed» déjà lu plus grande partie des 
t'urains tiéces«airex et les fnua d es-

■«(MamjMRtMkUfc. 1,1:1 l: K --- APaHJlS
sn argent u»*-«if o» en ele- tro pla> 
«u4 s'>ot toujours des

CADEAUX DE MOCES
h!ES ACCUEILLI*

ijb* prix bas des article : en argent sterling 
mous permuttent U ottrir ces otjiefs a des 

prix reinarnuab.enioutbas.

Iian.ii le* prote- tants qui m, Urguent I l|.natio|)M «...no-ront m
d'etre îles puritains flans l'obser- 

vui co du jour fin Seigneur.
im

jourd'lim que dur.ü trois ou quatre an 
né'*a : ce"te partie do la ville couribue

— —— sa large part aux revenus eiviques : «die
COMMISSION DU HAVRE ' * llruit “ d‘'" *u,<l'ü"“‘OM

Le'baaain d'Hochelaqa
JiO-t coiiiiiiiHsairuM ilu liavn» su août 

asrr m bien bier après midi, sf>uw lu pré- 
Midniicodu ,M. Henry liiiliner. Etaient 
encore pi' ienta : In maire Villeneuve, 
l'oclievin ilnrtcAU, le aéiiatetir IVIlirpliy, 
Aiifltcw Allan, VN \N . Ogilvie, L. K. 
Morin, ftichanl VN lute, ('haa Oould, 
\ ictor lltidoii et Hiigb McLciituni.

I.a délégation qui v'tmt rondue a Ot 
tn un |M»ur l’affaire du baHHin d'Iloobe 
laga a été bien reçue pnr le cabinet fé­
déral. l>eH voces do retiierciemenU «ont 
adoptés en faveur dos délégués.

I n« lettre «le sir .loin» Thompson an­
nonce utio tous bis documents concer­
nai,t ret to affaire ont été reçus.

la» comité des améliorations du havre 
rapporte «jiio plusieurs travaux ont été 
coinuiencéH. t 'a rapport est adopté.

M. Kodolpho lloy propose son fils 
pour remplir 1a position «laHsiHtant 
ingénieur du havre. M. Roy est ingé­
nieur civil, avant reçu se* diplômes a l’a 
rih.ll represiuitait fa province deUuébeo 
Il Chicago, en sa qualité d'ingénieur, 
la coiiuiiission coiiHidcre fpie la posi­
tion ipn nu peut être remplie que l'été 
est trop pou importante pour M. Roy. 
M. Smith, l'assistant actuel de M. 
Kennedy, continuera à remplir sa posi­
tion.

1.0 rapport do M. Kennedy est la.

MUTATIONS D'IMMEUBLES

KrançoiM Archambault à L. J. I.e- 
miro, lot quartier Sainte-Marie, 46 
x Un pds. avec maison do brique et bois, 

161 à Itin rue l’anet, ÿ.‘l.U<N).
Olivier Mireault a Dénia lacomhe, 

lot UlHl, quartier Saint-Jacques, 4.'l x 
68.6 |kU. atir un coté et 6W jsl». sur l'au­
tre, avec maison «le brique , liîMJ x ‘jy*j 
rue Montcalm, ÿ.l.iitMI.

lohn Cunningham à Michel Downcs, 
lot IMKMîlHI, «piartier Saint I«ouiH, 2D x 
06 JhU, avec maison de brique, 229 avo- 
nut> laval, 02,fMHt.

Succession d. S. Simpson à Anthony 
M ug Sims, lots 47 I et 47 a I, quartier 
Saint-lauront, 2042 pds. du superficie, 
avec maison do brique «*t do pierre, 184 
ru«' Dorchester, SJ 1,000.

Wm. Mann è Dninase lapointe, jr., 
lot 127<b (piartier Saint Jean-Ifaptiste, 
26 x 100 ihIk. rue Mario-Anne, ^560.

Win Robb à NV ni. Owens, lot .*180-42 
et parti «lu lot 41 et 4.'t, Côte Sainte 
Antoine, 40 x 70,10 p«ls. sur un côté ot 
74 sur l'autre, vacant, rue LMulnuM"' 
82,208.

— la) catarrhe dans fa tète est sans 
aucun doute une maladie du aang et 
c’est pour c«*tt«) raison que, seul, un pu­
rificateur «lu sang de confiance peut f»pé- 
rer une guérison parfaite et pt riuaiu n- 
t«>. la Hood's Sarsaparilla est le meil­
leur remède pour purifier le sang, et il 
a guéri plusieurs cas graves de catarrhe, 
la» catarrhe conduit souvent à la con­
somption. Dre nez H«km1s Sarsaparilla 
avant qu'il no soit trop tard.

— Iaîs pilules «lo Ho.nl no purgent 
pas et no causent pas «le «louleurs, mais 
elles agissent promptement, facilement 
et efficacement. (S)

!
LES ÜHANDS3ABATT0IRS

On •• dèclarn favorable au projet de 
M. Gender

Ottawa, 8 I.o comité d’agriculture 
s'est réuni ce matin et a diacuté longue­
ment lo rapport «lu sous comité aur le 
projet Bonder. Co rapport déclaro qu'il 
est désirable que le gouvernement donne 
une aide effective à toute compagmo «^ui 
établira «les abattoirs et uaaiirera un ner- 
vu-e «le réfrigérateura pour l'exportation 
df»a viandes. Lo principe du rapport a 
été adopté.

LE PROCES DE BERNÉ

Brunk, 8 l^j procès des aoixanta- 
doiize individus qui ont attaqué des ou 
vrieiH itfiliens dans les ruos de Berne 
l’hiver dernier vient du ne terminer au­
jourd'hui. Soixante ot un dos ncousoH 

| ont été reconnus c«»upablcs et condamnés 
| a dos peines variant entre une semaine 
i et dix-huit mois do prison. Tous les 
I accusée sont «m plus condamné* à payer 
1 une amende dont lo montant sera «list n- 
| hué aux Italiens qui ont été blessés pon­
dant la fatgarre. Wasailicir, le meneur 
princqtal dos émeut iers, eat condamné a 
un an do prison, Ijcs abords du tribu­
nal étaient occupés par une foule nom- 

I biouso qui pensait que la police aurait 
I «les difficultés à emmener les prison­

niers, mais tout s'est passé sans «ju au­
cun désordre se soit produit.

Hem-y Rlrks X
JfiWELERS

*35*7 St. James St., Montreal

AVIS IMPORTANT
lamalnf i) J. I •’ t é.’ Ole. pou- |>*-,ui a

‘ tut de la v et :.i . « n • i lie c. u-*, .»
onlrc, «»'l sil ut**: 35) Goto St Lt.ml.orf o» 
d<* la rue Korliticalion. ib-inaud'e M. J. 
l’KTIT. •.*, ion

U Drutfiaue

bourdiu. *1 -LlU.eur * Dr*. «. . r*.
<-«l ic pf'ipriefaire aujourd tir: «T 
la mai-oti t>iatwi4. Mut exUuut d ;

' . r la
• h y « ''. Vi;;.: , n. \ «'
de • i> . de de Mltutnt* re«-« ...

AI»- r • Hu.aml. i'U.J nu» d

il«e<. .ait.» au com

Il*T *'l»ot«*^rA|»...,ar«»
^ ^ i ainera, Ucsmii,

.kodua*. ( .tmera» 
*,ur D pbd et «u> 
u-totres rhr*

U tarn Hurrinon
1640*2 Ru^ fîcire-Dams

SLysti:mk i»e
•r KtTlo

El[ UE MFF1EIÜE OF SOU
LL CANADA. MONTREAL

Manufaft uriers de» bucre» ralâneax de î 
cCirbrf marqua

l't T. F 
UTl rue 1)4

ne daoa !• manle- 
M«-:caé par Mtue le 
>t Mme Fin-tj N'o 

tf7-A jiiu

26 liiàgiiiü ju< « A tueubl* m«.4ntj* de *S^lle ;i mmger, compreuant i 
1 joli hidebowd avec miroir. 1 tuble à rallonge de s pieds ds 

long (4 fetiilb >), 6 < tiaiAes avec d'osier liaut,
VALANT mUNI FÜtKthbM».

H. P. LABELLE
lio JBO 1657, 1059 et 1001 rue Notre-Dame

DEMANDEZ - DEMANDEZ
Des Coupons de la Free Supply ( o.

I’artout on vous aehetsx* Us sont donné* dau* toutes te* brandie» de 
commerce* Acte ces Coupons vous avez dt» beaux Cadeaux,

<1 «>K.'A» i: • I)K KOI’ES aju-t■•• t
^ f ouit,-.* Mu». A <\ • t>.in-- dfiu» 

rvmeui ii* -• -i. » K-at*-l al» va ut d .. 
trlr un s:ti«.a «le tufsie» au No ItLÏI n

Uns liste do» u.arc hands qui donnent nos coup- ns »era publié# dans T.a Pkad e
«iamedi prochain. 154—juo

« Hthfrta#.. «.û

jTAWOAF.D
ï

US TEST

[Asw
-.'««lîSési

Cio de Tabao J. H l'a- - , lt:< hiuond, Virginlo 
ut M'uit réai. r>in. t23<

fin- ù
aux Efsfe-rul» Il faut ul>«duu>«tit 

r«drf ce nouToau eystèujf. car 
coraafe d'* r dw «.an* couture. 

Elle reçoit au» 4 tous tes Jours les i»!»i» 
h.«'Tx |i..tnais .!.* Parla. I.-Midrc. N-w- 
York.etc. Cue visita est reapectiic-iHfroeot 
soll .ltAc lllf-A Jno

A-l Bi i IsiBinl.

çJOB IMMENSE
Premiere qualité, pureté abaoluc. 

Faltca d apr.'» les procédés le- plu^ nouveaux 
avac de» uiu ldi. - .uuviioice». l'a»

surpassé.
Sucres en morceaux,

Boite i de J-J ul IJ9li)A
** e- m iCrown ctranuls.

Marque spéciule, la uieii.uur qui ta faix

Granule extra. «
Qualité supérieur*

Sucres crème,
l'a» »• ch ; v

Sucres jaunes,
De toutes qualités et marque».

Sirens,
De toute nualit ) en quart-) et deuil quarts.

Seuls fabricants
Du ropa uo premier ordre en faille* do 

Set alfa AIB—9:n

ABORDAGE

Un navire coulé a fond
Cow-Uaï, Cap Breton, 9—Le vapeur 

“Maint Dierre," au sortant du port ce 
matin, a abordé ut coulé à fond la goé­
lette “ Burke Master,” «diargéu do chai- 
bon, à deatination d'Halifax. I.a goé­
lette a sombré eu six minutes. L'équi- 
pagu a été sauvé.

UNE TRAGEDIE A ROME

Rome, 8 Iji maison d’un fonction­
naire bien connu a été hier aoir le théil 
tro d'un «Iramo du grand motulo. Un 
jeune homme nommé Yen/.i ot apparte 
liant 6 l une des familles les plus aristo 
»Tati<|ues do Home sfst présenté élu»/ 
M Liberati, employé «lu ministère de la 
guerre, demandant k voir Mlle Clorinda 
Liberati a laiiuollo il était tiancé. Au 
moment où la jeune tille s'avancait pour 
lo recevoir au salon, Yenzi a tire un re­
volver et a fait fou deux fois sur sa I 
fiancée (]ui est tombée morte à ses pieds, • 
puis, tournant son arme contre lui- 
mèm«\ Yen/.i s'est brûlé la cervelle. On 
attribue lo mobile de ce crime k la ja­
lousie.

A, z? f

>j ! y!

GARANTI SANS 
POUR LE TRAITEMENT DES 
rhume de cerveau 
Catarrhe NASAL. 
Fîevpe de Foin.
Migraine.____
Mal D Oreji les.
Mal de Gorge.
Mal de Dents.
mimnm
i PUISSANT

Des" VoSe : AEfrfCNNCS.
PI^IX 5ÛC uFiocon 
PRIX SPECIAUX Fcuh 
I D22 JGrSS. 12GRS3

EN VENTE
PARTOUT

DrJ.A.GÂRNEAU
L QUEBEC.

EGAL

Meubles ! Meubles !
NOUS VENDONS nos 

Ameiiblements à des 
prix très bas pour ar­
gent comptant, et nous 
donnonsdegrandes fa­
cilités à ceux qui en ont 
besoin. Ouvert tous ies 
soirs. QU'ON SE LE 
DISE. Demandez notre 
catalogue illustré.

F. LAPOINTE.
1551 rue Ste-Catherine

•DE-

«3,000 pieces de Flanellettes
Nous venons de recevoir d*une maison de commerce 

de Toronto, en difficultés financières, 3,000 pièce* de Fla­
nellettes, valant 17c pour être détaillées à 8c la verge.

Aussi 140 douzaines do Parapluies pour dames et 5 
caisses de lias de cachemire pour dames.

Ces Marchandises seront Vendues aux Mêmes 
Réductions que les précédentes.

DSiPUIS - FRERES
1&'5—Ino. — qh

Belles Voitures
1:4-6

>r Si
rx. STGiMJÊMl

LesHüeilleurs

_________ -.1

ONiQÜE DU JOUR

151-6

GusruT om lm OYseersie, 
seeMissMUCNT. pchte D'Arrerir,

DI2CSTION DimôlLC. CTO*

KENNETH CSKIPBELL S CO.
EgJjTY « MONTRE XL

N01VKAI V M0DFLLS,
Immense Assortiment.

Le> Meilleures Qatilités.

J'rf.r, un tiers m vit leur marr/n 
que a fui di s carrossii rs ou 

marcha mis de dit ad.

I^UMEZU Cigare de IT'nlon “BLACKSTONE” fait à la main. Tout havane. Le meilleur 
^ Cigare *ur 1# marche a 5 CENTS, tu vente partout. 280—Ms-Jn®

^ - Elm#zz©zz«*:nB

3PEIiTDRES A PLABCHEB»

— t1. Nicholl, «le Saint-Joan, dit quo 
lo Tulu «lo liawkor ust lu meilleur re­
mède dont il a jamais fait ututge. Il lo 
recommande fortement à tout le monde.

Le tabac à fumer en pabittes Derby 
a atteint une vente ënonito qui aug 
meute de jour en jour. 152—jno

flux
08HTBE 

magasins 
Cn Detail

FRfilS OE CHOIX 
FRS!S PONDUS 
CRUS'BLUIÜCS

12' c La Douzaine

LA ING Vachiny and 
Vrorision Co, 

tUMITKD»

ALEXANDRE WATSON
BOl" H H HUE

PCStUR OE TAPI#
Mafolas faits et refait*. Tapi» fait•» et posts. 

Itoparations de meubles une sreoialite.
151 jno lë-IJ RUE STE CATRERXNS

Soiûement qib 25cts la Esutsilla
Le Ql KL\ s> L UI; IIKH'KU est une i 

préparation qui r. ml aux eheveux leur | 
ieauté et leur •'ouleur prliuittve. Hirête l« 
«liftie des eheveux. fait disparaître les 
dartres farineuses et fait aussi pousser i 
les cheveux. «'•• n'est pas une teinture, j 
1 es parties elaires -le la ehovelure devien- 
rent relttis-iuf, s. Flt«» est «-(taie à n'im- ! 
porte quelle autre préparation »le ftoe ou 
$1. Ku reat.> eh -r tous les pharmacien s. 

b-1—jno

SÈCHEST EX SIX HEURES*
LES MEILLEURES SUR LE MARCHÉ O

FEUILLETON DK LA PRESS*

LE PETIT FRANÇAIS
(1JA)

SIXIEME PAUTTK

sa poitrl- 
rrprlav»*.

trèsdu il

( Suite)
Espérance avait lo vis«igo fatigué, 

les veux roucos A force «l'avoir pleu­
ré. Et des larmes, encore, étaient 
bi«'ti près de ses paupières.

Lo général l’attira contre 
ne et l'embrassa A plusieurs

— Tu l’aimes donc bien ‘t 
bas.

Oui, j«' l'aime do toute mou fttn® 
et je mm tire horriblement.

Alors, pourquoi le revoir, pourquoi 
courir au devant d’une douleur nou­
velle. aussi bien pour lui que pour 
toi ?

Parce qu'A mol petit-être il «lira 
vérité... lo vrai motif de cet acte 
folie qu’il a eomraia...

—Viens donc, non enfant, viens, 
puisque tu le crois toujour# digne 
toi, «ligne de ton amour...

Oh î père, eu doutez-vous ?
—Je ne sais. . . ma pauvre Espéran­

ce. non. je ne sais vraiment. . . mais 
ce qui est clair, mnlheureuaemcnt.c'est 
que Uola'rt est perdu, car la loi «'st 
implacable... Kilo ne pardonnera pas..

—H me dira U vérité, il le faut... 
ou bien, s’il refus®. . .

—S’il refus»' ?
--t'Yst qu’il ne m’aime pas... C’est 

qu’il ne m’a jamais aimée..
—Il t’aime et il s»' taira, je le crains , 

car pour qu’il ait gardé le silence jus 
qu’aujourd'hul, il faut que le secret soit 
bien grave

Ft pensif, le général ajoutait :
—Qu® noua eaehe-t-il donc ?
Ils partirent en«N*mh1e. Ils étaient

la
de

de

si attrist«'-s que ni l’un ni l’autre ne 
prononça une parole durant le trajet.

Dans la prison, le général s’avança 
vois Robert en disant :

—Je ne puis croire que vous aovea 
cxmpable... X® voyea eu moi que vo» 
tro ami... La présemv «l'Espérance! 
vous prouv® «pie «o n'est pas l*oÛicier 
qui vient vous voir. . . KotxTt, la v» 
rité ? •

En «percevant M. de Trélon Fou 
talnes, le jeune homme avait tout de 
Miite deviné que c'était un nouvel as 
saut il soutenir, le plus grave peut- 
être.

Au vénérai, moins qu’à tout autre. 
R. bcrt ne «lira ri«n.

M «le Trélon Font a i u es, si la rérit«' 
lui «-tait révélée, n'a«'«*epteralt p** 
pareil dévouemt'tit. Mats «piel snp- 
pli«v pour lui que «v* assauts rc;>é- 
tés î . . 11 en souffrit it cruel lenient...

Ai Je fa'soin «le v««us «lire que si 
v«»us confies ce s*‘«-ret à votre géuénd. 
h T»>tre ami. v^rsonae autre que lui r«' 
rapprendra jamais. .

—Je n’ai rien A «lire, mon général.. .
Et si la présence «le ma tille gê 

unit vos révélations ?...
Il Ht uu geste à Evpérau».'®. Celle-ci

s’éloignA.
Robert devint plus pâle tt joignit les 

ntaina.
Déjà ! dit-il. déjà !... Je vous en 

supplie, ne vous éloignes pas !
Reste ! tu 1® général à sa tille.

Elle revint.
S, s b»"iux yeux s»uubres. tout éplo­

ré*. ne quittaient pa* I® visage «fa Uo 
fa'rt. Elle aurait voulu deviner, san* 
av«»ir t*crein «ie l’interroger, ce qui 
re l'assoit dans «®tte Ame «l'honime.

11 sentait bien ce regard peser sur 
lui Uofa'rt. et il n «'®ait relever les 
y«'ux. re»loutant «le se laisser atten 
drir, tremblant d’étre faible au der­
nier moment, alors que l’héreïqu® re- 
eriffe® allait être consommé.

M. do Trélou Fontaines s’assit ®t

prit la main de Robert.
Mou cher enfant, j qu’avex-vous

fait ?
Il fut longtemps sans répondre.
Il avait «1 reprendre tput son sang- 

fr«*id
Enfui il dit :

de suis coupable, monsieur ds'l'ré- 
h'ti Fontaines et je vous prie de m ou- 
blicr. .. «le ne plus pet\s»'r à iu«'i...

Je n«‘ mérite pas l'affection que vous 
nu* nnuitiv/.. . . l’intérêt que vous tue 
l»«>rt« ’ . . Je i o mérite que b» châti­
ment qui mVst réservé et que j’attends 
avec impat i«n«‘c. que je supporterai 
avec résignation... Ce sera la seule 
lagon «le prouver mon re|H*ntir. . .

Le gétmral eut un totirire triste.
--Que «l’offerts vous faites pour met» 

tir. ni«»n pauvre enfant î
- Mou général !
—En me disant tout cela, vous n’s- 

v« z même pas eu le courage de m# re­
garder en fare. . .

J’ai honte de moi «levant vous 
nmn général.. .Y us m'aviex reçu rem- 
me un fils. . J’ai mérité votre colère, 
votre mépris. . .

II n'y a en moi ni colère, ni mé­
pris
- Pourtant î
•-On dirait vraiment que vous allex 

au «h'vant d'eux «t que vous aeries 
heureux de h * prevoqu«»r. . . Ni colère, 
ni mépris, ni n enfant, parce que je u® 
puis « roire que vous êtes coupable...

- J’ai dés«>rtê mx jours et nu mo­
ment où l'on m'a arrêté, je m enfu­
yais. .

Oui. vous a vies un billet p- nr 
Metz Vous allie* en Xlicraagne. Est 
ce A moi. mon pauvre R«*berl. que vimi* 
fcrcs croire que voua renie* votre passé 
du Fort de la Mort ?... Est-ce A moi 
que vous foret croire que vous ave* 
oubli# les leçon» de votre vieux maî­
tre Hans 8chii!«»r

La figure «lu vunl Alsacien, brus­
quement évoqué® par M d® Trélon

Fontaines, lit sur Robert uu effet sou­
dain.

11 «'« lata en sanglota.
Vous le v oy, .. bien ! fit le général 

smiriant touj«*u *.
Espêrainc s<‘ rappro«ha «le Robert.
—Rofa'rt, dit-elle, laissez-moi joindre 

i mes prières A « elles «|ue vous v«*ncz 
d’entendre. Vous comprenez bien, 
n’est-ee pas, mou ami. «pie notre insis- 
tnmv est dictée par l'intérêt que mou 
père voua porto, de ne parle pas d* 
moi, R«*fa’rt... A quoi bon ?... d«‘ 
suis brisée, abattue par tout «v qui 
sYst passé, par la tentative de suu «ic 
«l’Armand, par votre fuit»?... votre 
< mprimmnemont... Je ne sais que vous 
dire p« ur vous convaincre... Je ne 
sais plus «pie pleurer...

Ne m'accablez pas, dit-il A voix 
basse.

Je ne von» fais pour ma part au 
» un reproche. . . Mais autour de vous 

, tous a ux qui vous connaissaient, qui 
v. us oh< : issaiont. n'auraient-ils pas le 
»îr«>it dN^re surpris du silence singu­
lier qui* v«> * garde* vis A vis d’eux ?... 
à s ax« 7. r«\ i la visite «le M. Danm- 
tal et «K* votre grand-père... Voici 

nt i i | èie... Si Armand 
le pouvait, lui aussi viendrait. . . Est- 
ce ainsi que vous reconnaisses l’affi'c- 
ti«'u si t «Irv de mon frère et qne vous 
voules remer«'ier mon père d«' l’aftoctiim 
pntcnu'lle qa'il vous a témoignée tout 
«b* stiite ? Robert, quel «pie s«>it le se 
« ret de votre rer.duite. iwnis avons le 
«Iroit de le connaître... Mon père.mon 
frère, «le par leur nflfretion p»'tir vous... 
et uiv'i. Robert, ««'heva-t-clle «laits uu 
sanglot, moi. qu’il me s«ùt permis «le 
vous le rappeler, en présent'® «ie mon 
père, «fa par l amour dont je von» ai 
fait l’aveu...

La jeune tille Ini arnit pris les mains 
presque de force, car il aurait Toulu ®e 
défendre contre elle.

Espérance, ave.- scs larmes, avec sa 
I faiblesse, était bien daugereus® pour

Epargnez «le l'argent eu achetant di­
rectement des fabricants de gr«‘S.

Toutes nos voitures sont garanti#*.
Venez examiner notre assortiment ou 

demandez notre catalogue, qui sera 
fourni gratis .sur demande.

Harnais et selles aux prix du gros.

E.N.Heney&Cie
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lui et devant elle il s«‘iitait foudre tou­
te son énergie, s’évanouir scs résolu­
tions. s’éehapiH'r sou secret.

— Et si vous ne pensez pas A e»‘ux- 
1A dont je viens «le parler, dit-elle.eoiu- 
prenant sans doute qu«* Rofa'rt *»• lais 
sait gagner par l’émotion, pensez «lu 
moins A tout le mal que vous me fai­
tes, A moi.... Est-ce que vous allez 
me faire «louter «le votre amour ?.... 
Si vous ne repousse» pas l’aeensation 
qui pèse sur vous, c’en est fait «le nos 
projets «l’avenir, vous le savez bien.— 
Je vomirais tant vous parler raison, 
mais je ne le puis. . je suis trop trou­
blé»*. . . Robert. Rofa'rt, ne « raignez 
vous p°s «pie l’on «lise, devant «'e si­
lence obstiné, étrange, que vous êt«*s 
vraiment «'onpable. . . et que si vous 
refus»*-,: de parler, de vous expliquer, 
de vous défendre, c’est peut-être pour 
laisser croire à quelque excuse qui 
n’exfate pas. ..

—Oui. on le dira «ans doute... on 
peut, on «loit le dire... quest-ce que 
«tla fait ?... Je ne compte plus avec 
la vie... Celle-ci est fini pour
mol. ..

—R«d*ert. je vous en supplie.
—Je n’ai rien A vo«is dire.
La jenn» fille essuya ses larmes.
Et tout d’un coup, un éelair dans 

ses yeux, elle dit presque aveu colère. 
pres«me avec mena»'® :

—Je connaîtrai votre »ecret.
—Jamais.
—Malgré vous, je le jure !
—Men i. Espérance, merci, mon gé- 

nérl, de m’avoir ni serré assez d’af- 
fection isnir vous être MU venus du... 
soldat ie ligne... que j» suis... j’ec 
suis profcmdément touché. . .

Robert s’assit sur un escabeau.
Cette scène l’avait brisé.

(A suivre)
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IA LIQUEUK PHOSPKATIQLÜ, ANCHOR est un remede nouveau qui
j ■ \ ■ » ‘

nombreux • liarlatonv réunis.-, nt a altt-rcr pn>tqm2è;nent de- con-titut.. ns c..;» 
utraiblic». Kiie n « si tas non plu» un de ce* 'ii®d cameat® «lui doivem b ur income 
a des r «.lames faniostbuns ni a de» annonces enonnos, en caractère «.e t-ols pon^ 
ces. et de tout»'* iet. ouleurs qui a’tirent forcément lo^ regards ®t vous éblouissent 
sans vou* coiiVa.ncre. , ,

Elle n e-t pas non pins un «le r-e* p'm.'de- sauvages dont on doit la «le- 
couverte my- • r «u*»'a une tribu dfaparuo ou . quciuu® ::ti>»ionnH..® 
deced®. S.» pr«-p.,.:S«:uai n est pa-un secret- Tous !• s elemenus on -oni 
connus : ils sont «*muu*!rvs en d* ail «lan- une broohur® q'ie la c-mi; aiini®
«lo msdeemo A NC HO it fail distr.uuor dan* lotîtes les parlies u® la i'rovji-
ce ot du Dominion. _ ____

LA LlatiLt'R PHOSPHATIQUE ANCHOR e*tle tonique le plus 
comple* et le plus agréable 4 preiulre. Il donne de l appétit, aide a «ii- 
g 'rer e: restaure les forces n . * « use* épuise®*. Il est sans égal d.m* tous 
Tes «-us ie «l« bilite physique. K'b'Cinvi. n a tou* l« s 4ge- *t à tous le® 
sex«'-. Elle met fin aux ma'a üe* prolong, os et hate les convoi *ecenees.

Elle c*t bonn. dans tons le* cas. quell® que soit In maladie ou l irt>e. 
tion «iont on s'UfTre. par-*® qn il e^t un rt'siaufateur du rang et des lisses, 
si pur«'o ou il «l«*nn»' >.c~ r * « - nouvf ll -

Amiel.» «le DEUX CENTS MEDECINS ont témoigné jusqu4 pre­
sent d ' mer veineuses ver’us curative* delà Liqueur Phosphatiqu® 
ANCHOR. Kilo C>- ostin-e a reinp a r un jour les innombrabl e pre;sx- 
ratton* ■•ontre la taib w--o. telle* «;ue ! Huile d« Foie de Morue, le* Emul­
sions. le» Hypopho-piùt. «. etc.eu. qui finissent par « ter i app«t:t «legouter 
le malatie et der,«ng«.'r 1 «s ma»-. « es <; r •“'.«* oonsoam-nccs ne 
acraiadre .«' • «a Uqi.our Pboaphatique ANCHOR ou A CHOR 
Wenkncs® Cure pafrtv «',u elle renferme, »*>«,§ une fonne admirebloinetii 
combinée pour lafa»*rp: ion et tr* s agr« able nu gr*Ut e’ 4 1 estomac, tou* les 
element* mm raux du *anz et des tisau®, Ainsi qu® tou® 1<» agents actifs

I.» >r. .» ce du pub. — «fa-orma -definitivement aoaui-® a la LI-
QUEI R PHOSPHATIQUE ANCHOR F. e-t la veritable ANCRE 
DF SALUT elle e*; le »«.uv-‘r.ir de- omn:utior- «fa abrer-. nom 
ou e le porte a e é Justit e dan* d®* millfa'rs d® en* p®" les < ire remar­
qua «.e- qu elle a opvr» v*. l*our * en « on\ ain« re, il *urîlra de Dre fas nom- 
l •• ux « rtit v< qu: : et« adresse- Ma'. e Modocine ANCHOR, et 
ra-mi lesquel* • n a '«it un <*hoiv p-«ur la public it -.

1 a « otr.;uwii!'d«' Médecine ANCHOR ' «nt J > ;T ir une snccursa e mr la rue 
No r> Liame ''o U35, ai. .e. ne librairi® J. M. Va ou. » u* la direotio# intalh^en- 
ttf M. GUSTAVE PICHE. On pourra - v pre nrer « es echantil'oias de 1 AN 
CHOR Wcnicnc»® Cure. «-r. en «>ntre, tous le* renseignement* n* es- ires. Ne 
. ra.^nv.* t*a* de faire i e**.»! do ce rem «'de *-> ivera.n. ej vous y r •',pro«*erez en 
* . .«' «• r»- <'mnv«n*i«T »««-amis. L'AN CHOR WEAKNESS CURE est «:n
«ente chez tous le* pharmacien*.

OOhl
“ L1 s«iKor* CAX-MATVT.

♦□
s

-S? Donne le Confort et le bonheur dans les families ou U y 
des bebts. Essayez de.
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Le oont du Pac f.ciue* l e^Lse et 
le couvent menaces de 

destruction

ON DEMOLIT Ll> PÜl R LL>
TUt.N>rUMUU

«CS r.nto^;te» du Pecifl^uo m jo.^acat
ab muLxa pour ^rrcUtr lo dcosovro

(ÎK ^kcLo »p*f» iAiOA Ev l’itBMEJ
Sainte Auuo do la iVra.K*.

BonToUe «ntafclrt*i ht* *]ui vieut tU* vi»i- 
t‘r Di Ltaroi»»* <dv S»iDf**-AiiiA^ *«* la 
ï'éradi. o#t U'auioup pius oou*itUrj»- 
hle iju oii uo Eu' ait cru *I’ai*or«l. !>«•
;
u rivk'r- fcaintv-Auue u\-ut ■ • "O «lt* 
gros- . et de rai'.-i lo» lu!«i" » s *

«| le lo lorrain aur ux»o lar^. ir do 
pi is d'uu ar{wut et doiui »ur uni* K*u- 
g tour «1«* viu^rt à i ii.jrt-t i.*‘| an*'|,t» 
sent offoadrCr, cntralunnt dan» la ri 
vit*T'■ grau*;' mu.'*. ij>, Jardiua t* ar- 
trrs.

LES DEBETS DI DESASTRE

Comparée A cello do 8:iiut-AIl*un. la 
ctUaatmphe de Stiut* Auno oui plii« 
terri vio, car aujt livl'hui u:u* ^raoi' 
partit* «lu vill.i^o, . oli> »i ri- li** et >.
flttrivaaut, cal Uiaiiitviiant runô. 11 

r«t iinpttsdM d'évaluer l**» iK*rt«» à 
iiioin» do $73,(*i*». Eu offot, ou' re !t*» 
iiiA it*« ‘UH t]ui out fté dAtrv.ito» ou evt- 
Itor’At-a. il «*ti ivate une vingtaine qui 
ont ouiuplètomont perdu leur valeur «*t 
qui dovrtmt fatalomcut Miivro 1 • 
de» ntitn*», A mom» qu’on no le» en 
lève pour lt» traii»p<‘rit*r A plii^it-ur» 
or|H»nt» à Ensuite, le» t.rram»
ei.'louiinau»'*» menaeent rumo et »o Dri- 

»i*ut cuQtiutielloinont. do » -rte que 
leur complète disparition n‘o»t pl’i» 
qu'une t|uo»tion do mois». peut-A ro de 
romain**». I^epui» luinli midi, tout lo 
villap* eut dan» une ox< itati«ni plu» f;’ 
cilo A comprendre qu'ù décrire. E« » 
premior» aymptéiues tiu cataelysmo »«* 
hunt fait eentir dans la journée d«* 
jeudi, jour do rAs**en»i«>n. et jN'iidant 
tout !■* jour, de» é'.Hnii. tuoTit» s<*nt 
pro>hiits d cohatiuc* eôi* «n la Sie-An 
no. «*n amont tlu pont du ehomin tl" 
fer. Vendre,li. l’eau eui s’était éle­
vée ü une liautour prodit "Ust . comn*" 
on no l’avait pas vu,* depuis de lor- 
gacs nniiée», a soudain, n’ent Laissé, 
rendant ainsi l'esj»ér;iu< t* aux malh» u 
roux résilient» do Saint- Anne. Mai» 
soudainement, lundi, vers 11 heure», 
une vague.—véritable r .z do iuaré>-,— 
descendit la rivière, avec une incroya­
ble iiniH*tuositéf renversant tout »ur 
son passage et se ruant «••mme un 1»- 
lii-r K'^antcsque sur le village, qu'elle 
fhrnnl.i jusque dans sa base. I.»* 
trait fut épouvantable it les gens sor­
tirent de leurs maisons et su e..unirent 
pur le Iwird de 1\ au pour voir eo dont 
il s'agissait. Comme A Snitit-Alhaii. 
on crut ù un tn niMoment de terre et 
ceux qui so rendirent sur lo pont do 
f,-r purent voir les m:i sons d- Mar­
tine Tessior. l’Idoric Boisvert et .1,*. n 
Brière, cbnncelor un instant sur leur* 
base» et s'écrouler jwinr «•ulbuter ,*n- 
luite dans lo» eaux de la rivière Sain­
te-Anne, transformées en torrent

TBANSPORT DES MEUBLES

Lu nouvelle du désastre se colporta 
Baturellemont avec une grande rapidi­
té et on une minute, on constata qu’il 
itait nécessaire d'enlever les meuble» 
de quinze antres maisons qui mena­
çaient d.- s’écrouler, avec 1< s falaises 
gui tombaient on more, aux.

Toute la paroisse aida «vmx qui cou­
raient ainsi des dangers et les mer.’ les 
rt effet» furent transportés soit dan» 
les champs ou les grange a, soit dans 
les maisons éloignées.

LE GOUFFRE S'APPROCHE

Depuis lundi matin, l'eau de la riviè­
re est très haute et dévore le terrain 
qui s’écroule petit j\ petit et avec une 
grande rapidité. On suit facilement 
les progrès de l’éboulis et la chute les 
morceaux de terre, qui diminue tou­
jours hi distam e qui sépare les mai 
Sons de la cime de la falaise. A mi­
di, aujourd'hui, un arpent environ de 
terre séparait six maisons nu nord du 
village «le la rivière, et A sept houn ». 
la distance n'était plus que de cimj ou 
six pieds.

Le «‘hemln du roi est coupé eu deux, 
ft quelques centaines «le pi*-<ls du por.t, 
tt IA deux maisons surplombent. Kll«*s 
tomberont probablement dans le cours 
de la nuit.

ON TRANSPORTE LES MAISONS

Aujourd’hui, les gens ont travaillé 
fion seulement à déménager 1-s m u- 
bles et l«'S effets, mois le» maisons «d- 
Jos mêmes. D ux ont pu •' »r«■ trans­
portées de quelqu,-» pi.-d» «le l'endroit 
i»ù «lies nvai«nt été construit»*».

Plus de trois cent» p« rsonnes »<* 
Se-nt tenuos t- :te l'iiprès-inidi «t tant 
qu'il a fait clair, dans la soirée, sur le 
T 'nt d«* fer. d’où l.i vue embrasse le 
mieux le théâtre du désastre. I«a s<è- 
ne était des plus étrang, -. L'an* «le 
cer«*le fonné par l’éboulis »ur un«* lon­
gueur d'une vingtaine d'aiq^nt» et sur 
monté d'une quinzaine «K* maisons «'é- 
MTtes. vides, dont on avait enlevé !< s 
fenêtre» et les |>orte». offrait un sp« «- 
tocle inoubliable. On voyait courir « a 
ft IA t)«*s hommes et d« s femn!,-» por­
tant qui une chaise, qui ru ««bjet qu- 
Sonqu", et tous sauvaut à qui n. ux 
|-
ê'épargnes et d* travail. Eui». A < :.a- 
<j’:< instant, soit «lau» un «■adroit, 

toit n» l'autre, et S'HiVMit par à 
lt {< la Ci.ii»e et le «able gV-.n’ 
ia, » 1» riv . av- un bn:i» »- i ' t
Pai».int jaillir 1*« ni gri-- et bo, n 
d' - hauteurs i r-.-Ii - u»- N u l«)in
•tt l-'Ut. il .•• et lü ; *• «riioin i

tn - iii«*.mmcnts tra'aillaient m « an- 
trut «b » air» « anada u-. A r uiu« r
! ^
•eurent < \

I^e» eh smp» voisins sent cou-
rerts d’objet» de ménage, que b » ranl- 
•cureuscs vi«fim«*s se K«.nt hâtée» d’y 
transporter. I.n rivière • hnrre u 
Incroyable quantité* «le «lébri» de tout* » 
tort**», qui p:>»«« ut en pir< ucttant -..us 
le» nreh^*» du l*ont de fer et vent frap­
per les piliers dn pem. A demi «lisparn 
Je» voitures, on s'*', hou* ; • tir î"» ri­
res. Le émirent «1, »< end d: s ES f- 
mê par le» î*« tg»*« avec 1a rn; . ' • * 
d’un cheval de ronree et mène rrairre 
la f daise une attaque p; rv,«tante e* ir­
résistible. Cho«e «urieuse à noter.tnn- 
fl s qtte dn côté fM»«-st la rivière est 
presqu'H s^-c. elle offre un** gr • «le pr o­
fondeur dn côté f»«*. CW de «e « *.•.' 
que «e sont produit* le» «légAts et c'est 
de ce r*Atê qu'ils se continrent

■T’êtai» sur le petit de f« r. b r«q-jo la 
auarrièmt sàaizou, propreté de M. Le-
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Borhet. U* «ligna cu- 
f, n «lit A votre cortv*- 
* d, ruicm événements 
nt ninniucmcut et «ju il 
e «*r.tflstr«-phe d'un mo 

A maint**» nq>nscs il 
larontsien» «U* prendre 
s »tin d’éviter un dé- 

. a* le* mais«>u* fussent 
> situè-e* A une nss«*s grande distam e 
j «b* la rivièr*. le danger était imn i- 

i • : t. « «r chaque i»rinicru|vs amenait 
des éb >ulem«*Dt« |»lu* ou m,*in» «*oi»- 

I ».<!é-dil« » I>«-rriêiv le» mnutous.mvsut 
l’aivWetil. le» résidents nvaient leurs 
junliu». Tout «via « »t «UstKina. svvc 
qi;« l«|in** nuiis«»us, la rente et r«'lH«u- 

1« m* a toiisid.érabhment ctnpiêté 
sur l’cutre «ôté «lu chemin. lx*a oiu- 
n-t ’dcalions sont interrompties av«v 

!«•» paroisses avol-inanti*». ù moins «1«* 
fnire un «létoitr «le plu»., ur» lieues. Il 
«»t inutile «le chercher A comniunk)u«*r 
p:*r «*au le «mirant «**t trop fort et 
malheur A celui qui «>»« rait s'y avon- 
tur« r.

De l’autre cédé «le la rivière, mi 
è bouli» excxssivemeut conaiilérablo 

s’, »t pr«xluit sur un ann ul «le prefem- 
d«*>ir. Ta* «hemin est brii«^. mm* au­
cune maison ü'a été emportée

LES VICTIMES
Ste-Anm pe l.a PilKAt r. D Dcpuii* 

quc!«(Uvs années il fc produit, chniiue 
priutenipa, des els>ulomcnts a eu même 
endroit ; mai» jamais il u'ont eu l'im­
portance do celui-ci, qui u coup* la ren­
te ut interrompu les communications 
téléphoniques. L'éboulcnient «lo ce 
coté-li de In rivière su trouve à plu- 
siours arpent.» du pont. 11 s'est 
formé là un amoncellement considerable 
«le terre ut de roches. La |»aroisae ilo 
Sainte-Anne est située a environ 15 
milles de Saint-AlKin et a 2*J milles «le 
l’endroit de l'choulis «jui a eu lieu, il y a 
((tnnze jours. Près du |R*nt du Sainte- 
Anne. la rivière avait autrefois une lar­
geur d'environ un arpent ; mais grâce 
aux éboules annuels, cette largeur s'est 
augmentée et el!«* aujourd'hui de six ar­
pent. Comme le dit M. le curé, a maintes 
reprises, il a été question de construire 
un quai en pierre le long do la falaise 
jKiur protéger les maisons, mais la mu­
nicipalité a touj«.ur.» reculé devant une 
dépense de $40.000 a $50,000. Ce qui 
était prevu depuis longtemps est ar­
rivé. 11 y a un an a peine 
la paroisse a été visitée par 
un graml incendie qui détruisit 
25 maisons de l'autre côté de la rivière. 
Cette perte jointe à celle de cette se­
maine, porte un coup mortel à la for­
tune dos habitants du village, «jui 
étaient, pour la plupart, dans l'aisance. 
Le» pertes causées par l’éboulis sont 
d'au moins $75,001) à $100,0<)0. Elles 
so répartissent comme suit : Veuve 
Pierre Brière, $8<i0 : Martin Lussier, 
80<K)' U. Boisvert, $tH)0 ; N. Laflèche, 
journalier à l'emploi du Pacifique,$500; 
Elzéar Douville, $1,500 : Chrysostome

jÔO ; Jean 
$500 ;

Veuve Jules Bochet, 81,500; Achille 
Hochet, frère du curé, $2,0fl0 ; Prosper 
L'itîèchc, rentier, $l,rtf)0 ; Néréo 
tiodin, $1.800 ; F. X. Leb«euf 
( deux Maisons ), $2,500 avec
sa grange ; Télesphore Rompré, $*.100 ; 
Denis Cbarest (maison occupée par M. 
Rousseau, marchand), $800 : Veuve 
Del phis Trudel, $800 ; Tréfilé Areand 
(maison, grange, forge), au moins 
$2*500. A cela il faut aj«*uter que les 
maisons au sud delà ligne du chemin de 
fer, si elles ne sont pus emportées par 
le courant, perdent la moitié de leur va­
leur, à cause du danger qu’elles cour­
ront toujours. Plusieurs ont été vidé*» 
et un grand nombre de jardins, do 
cours et hangars sont inondés. De plus, 
il se faisait chaque année, le long de 
la rivière, au delà de 150,000 billots, ce 
qui sers encore une perte complète. Les 
scieries Atkinson, Rousseau et 8ewell, 
à Kt-Raymond, ne pourront envoyer 
leurs billots par la rivière Ste-Annc. 
Elles employaient un grand nombre de 
résidents de Ste-Annc.

LA SITUATION AUJOURD’HUI 
Le désastre se continue plus belle, 

et le danger le plus s«'rieux est <iue la 
digue du chemin de fer ne cède devant 
l'incalculable pression de la rivière. 8i 
cela arrive, toute la jiartic laisse du vil­
lage y compris le couvent, l'église 
et les résidences les plus riches,est finie. 
Des ingénieurs delaC'ieduPacifiquesont 
venus de Québec i«our constater dans 
quel état est le pont. Us donneront 
aujourd'hui leur opinion. On attend de 
Québec un convoi ]>ort&nt des pilotis 
que seront planté* pour protéger la di­
gue. Cette dernière sera aussi renfor­
cée par des pierres qu’on jettera en 
grandes quantités dams le lit de la ri­
vière, afin de couper lo courant. On a 
tenté hier de placer une estocade dans 
ce but, dans le sons parai!' le do la ri­
viere. mais on n’a pu y réussir, a cause 
do l'impétuosité du courant et
a cause de la grande quantité
d'arbres que 1 eau charrie. 11 est 
impossibla de douter que la catastrophe 
de Sainte-Anne ne soit la conséquer e 

j «le «elle de ^r.int-Alban, et voici ].■ ir- 
jUoi. Comn»* La Presse l’a annoncé, 

j Apr* » le cataclysme de Saint-Alhau, ü 
j » est f nné. à •>a in t-Basile, dans le haut 
j le la rivière Sainte-Anne, un immense 
| i esc r voir contenant une quantité incal- 

- ulaMe d ©a:i, ce qui avait cause une 
bu * *e dan» la riviere. Or, cette digue 
» * ■ en parti»* 1 , i ée et l'eau, en se pré­
cipitant, a causé d'énormes dégâts sur 
son pa-sage, entre autres la vague dont 
j'ai parlée. L'eau ebuà-iant une "rende 
quantité de terre c: de bois a Haussé 
la jiartie «-tiest du Ii*. de la riviere, 
b nnant une pente «jui rejette l'eau a 
l'c»t. dufwé des maisons, en face de 
1 île des Pins, autremeut «lit l'ile a lia- 
r«l>eau. Le terrain est rongé sans 
ce «tse. et durent la nuit une cinquième 
mai*- n. en. r* la propriété de M. Le 
beuf. s'es! écroulée dans la rivière. Les 
mai •:«* disparues rent maintenant au 
nombre de cinq, et celles tu danger au 
nombre d'environ vingt-cinq jusqu a 
pre sent. On attend .mjvrtird hui de Va­
in acbiche des ouvriers munis d instru­
ments pour aider. » il en est temp* en­
core. a wans^orter p. as loin les liaisons

la ûr«H# |>u.n)

LE HARAS NATIONAL

Nuit» h; 
te ars sur i ann* 
blia le lia . N

u» r«ttvnti«*n «le no* lec-
rtantv que pu

Un l'Ç'

<» IM ! -s. -
mmtt-ra 2*v«M

r

TABLEAU DES HONORAIRES

M L«'»:is D Gâteau, «lu bureau du 
proU>n«>lairv, v «eut de publier un tableau 
ûe* H««n«*nitrc*s «le» avi«oat» |M>ur la <Mur 
du Banc de U Reine (en nj jk D. la cour 
Nup«*iu*uic et la cour de circuit, ainsi 
que le» h*‘imraires d«* preton«*taire*. 
yretîiei» de ce» même» court. C’eet nn 

j travail «le compilation p;*tla.t et «]ui n 
demandt beaucoup de so;ne à son au­
teur.

UNE FAMILLE AU BLOC

Au cour» d'une eut] 
resjKUuiaiit, U* dut ii 

•i» éb«nileiti*ut» e 
le plu» ooiistdorab!** 

mention dan» !e« rapp 
«lotit le plu* .rend >»• 
de* *ie»cnptt«m* iiieii»
8ur une «'te;««lue «U* 1 
u aile» de longue u 
acres de largeur 
rmèie, le a]H.<etnc!e «
HUifaix* du h«i1 v»t t 
«pie le»- habitanta de • 
t*e ont été t< reéa de 
leur est imp«Munblc 
«quelle dire* tnui la t iv 
f««is. Le tetToin est 
sa bit* variant «le dix 
!«aiMKC(ir et re|H»M«iit aui «U* I ai*gi 
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MEUBLES DE MENAGE
• cHthrtiè ai»rt '‘•iittih, 11 tf«ié

Au ■«*» «ta N.» ut- - rue Notre
Data*, le %'«*»!«« u «1 * m»t>on»

I»: tv - #• t r »a»|»*>« le att 4t« «ua 
a«'*aia v»wu. laeintsr 

la viat«
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eio» lot d autre* aiikelc» u*u> l««ni; a Suumi 
rei

V«*tin «■ «« N «'tidre.b sf tirs |vin
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kucatUeur»,

ÏMt pfOPLLS/- 
AtCrifNELRSV. Kciibte*
—lMt«» «I

Veiiit inmcMinie
tapi» i»re 

ta««» «I («rtirlaa
«t** U.« l«i«hO

V t«t a\ 
au niaaa»1 •1 i uo -.et

eut puais d «

Les constab!»-* B.*urir«*<>is et NV a ri 
( ont arrêt»'*, hier aj»rè» midi, «lans la ru«* 

«b*» Manufa' tur»*». le sieur Narei*'»'* U“ 
tour, qui était ivre, puis l'ont «*onfié A 
1s garde d«* un mère. Dolphino Lftt<>ur. 
«■t «!«* M»n frère l’ierr*. Mai» us aviecnt 
ù p mu* le «lo» tourné que 1«‘ U-.iu N:»r 
ci«*«* s'élangait sur eux et les frappait. 
Uni» la mère et le frère ««voulurent 
pour lui prêter lumiu-forie ; mai» t«*u» 
trois durent s'incliner d«‘vnut !«•» puis 
saut* bi«vp» de l'autorité et »** «iiripvr 
|s‘u trioiuphul«-iu«*ut ver» le violon. Us 
ont coin pu ru ee mutin devant b» recor 
«b t qui 1« * a coiulaium-s ft M d'umeude 
uu S jour» «le prison « hacuu.

MARIAGE D UN CONSEILLER

Ce matin M. Méd< ro Raquette, con­
seiller municipal «lu Mil** End. condui­
sait à 1 autel mademoiKelle L misa Nail 
lancourt, fille dè M. David V ai Han 
court, eut repreneur-menuisier, misai «lu 
Mile- End. La bénulution nuptiale 
a été donnée jiar M. l’abb Lesage, cvir* 
de la ps*.«»i»He. 1^«* mariage u été célé­
bré avec une gronde M>lennité. Les «le 
moiselles «b* la congrégation de la 8t«* 
Vierge, à la«piclle appartenait la ma 
née. s'étaient chargées do la Partie mu 
sicale, qui a été d une beauté «jui leur 
fait honneur.

Lundi s«»ir, les amis du marié lui ont 
présenté un magn:fi«pio b«iu<|uct. Le 
même soir la mariée était l'objet du 
même honneur do la part «les demoi­
selles «lu Mile-End.

la*» heureux mariés sont partis ce 
matin p«»ur un voyage dans le bas du 
fleuve.

LA PROTECTIHH' he LA COTTE- 
LENE

La N. K. Eairbnnk Ctmipany, de Chi 
cago, a récemment i»oursuivi, devant la 
Cour Américaine, NN. L. Henry, do 
cette ville, pour $5,000, en coiitraven 
tion avec la marque de commerce «le la 
Cotteleno. La N. K Fairbank U • 
soutient «ju elle est, sous tout ra|ipott, 
la seule et légitime propriétaire de la 
nouvelle substance nutritive, composée 
d'huile de coton rafiinée et d'extrait «1* 
boeuf, soit une substance jaunâtre soli­
de et pres«)ue inodore destinée a rem­
placer le saindoux.

Comme preuve do l'origine et de la 
pureté de cette substance, la marque 
“ Cottelene.” Sa supériorité sur le 
saindoux est telle que la Cottelene a 
déjà lu vogue par tout le |»ays.

Elle est connue partout comme pro­
duit de la N. K. Fairbank Co. «Sa mar 
que de commerce comprend le s suba- 
tonces oléagineuses, etc., et la substance 
se compose d'extrait de tête ou de cou 
de bœuf, ou d’autre substance bovine, 
mêlés avec des tiges ou branches de co­
tonnier.

La N. K. Fairbank Co accusait NV. L. 
Henry, de Macon, Ge., commerçant de 
viandes fraiches et autres denrées ali­
mentaires en général, de vendre ill« ga 
lement différents produits pour de la 
eotteline, vu la vogue de cette substance, 
ce qui cause un tort considérable à la 
N. K. Fairbank Uo.

Los infractions à la loi de la marqu«) 
«le commerce sont telles que N. K. 
Fairbank a décidé de sévir, ce qu’il fera 
chaque fois qu'il s'apercevra qu’on 1«î 
frau«le au su jet de la Cotteleno de U N. 
K. Fairbank Co.—TeUgraph, Macon,

( Archevêché de Montreal, 
\ D mai 181)4.

Monsieur l’abbé Louis Influe, curé de 
North Adams, (Mass.), était membre «le 
la société d une messe.

Alfred Akcuambeailt, Chan., 
Chancelier.

- M. Herménégilde Daoust.de Saint- 
Louis Mis., est do retour au j-ays. U a 
inqiorté, pour améliorer notre race 
chevaline, deux célébrés étalons trot­
teurs et une jument ambleuoe (infoale) 
par Meditator, fils «le Mediator 2.13£.

Brilliant (1D51^ hvjh vUtt-l i & ai d 
2.17A p*r Swigcrt (fiôflj et McditnhirJ 
•in (r» ori 2 ans) 2.18 par Mediator, 
2.ÎJ), par Happy Medium et frero de 
Nan< y Hanck.

M. Daouat doit se fixer à 8t Eusta- 
ehe, B. Q., ou a Montléal.

Union Samt-Jooeph de Salem, 
Mass, E. U.

L’élection semi-annuelle, des officiers, 
a eu lieu le 20 avril dernier, avec le ré 
Kukat suivant : Nap. Thibault, prési­
dent, réélu ; I*. N. Uhoniinatd, vice- 
président, réélu ; J. N. A Beaudry, 
sacr- taire-archiviste, 'réélu ; G. Ula- 
«juiere, asst.-soc.-archiviste, réélu; I). 
Letnelin, * trésorier, réélu; A. Dubé, 
collecteiir-tréH'irior,réélu; I^s. I>«j>oint«, 
asst.-c«*ll.-tiés«'rier, élu : Alex. Louffre. 
scc. corres|»otidatit, réélu ; Frs. Arpni. 
commis'eiirc-ordonnateur, élu ; André 
Dcsroches, asst.-comm.-ordonnateur, 
réélu.

Par ordre
Alex Loi ffet,

8ect. Corr.

Restaurent Occidental
Le nouveau local de l è tcuùcntal « '«t 

maintenant ouvert au public. Le lunch 
habituel -era servi tous les jour* dernidi 
a 3 heures. 156—-4

Déménagement
MM. Primeauet (Jodsrre.a\ocats, ont

transjiorté leur bureau au No 107 -Saint- 
Jacrjue». doue la bâtisac* d assurance

Lnparioi , chambre No 33.

allument, le lit 
rivière et, de­

puis des ani.ci'», la fonte de* neige» et
I infiltration «le* eaux ont detrempo le 
terrain, afinibli ha «xmipacité et p!« ]wire 
ainsi le phénomène g<-' l«*gique «pu a 
laiuleversé la contre*'

1/C révérend roctcur est d'opini«»n «pie 
lilN’ulement *b*it avoir été piaeipitc 
par un élNmlement |*artu*l eu «vaut de 
U chut«* près de la Mcieno Guarne, le- 
«picl a bhxpié la rivière, causé une « rue 
subite «lu niveau de l e «u, j»eut être juh 
«pi a une hauteur de soixante ou cent 
pied*, et f«»ruié un iimiu hhc i« nent,«pu 
« envahi les terrain» lias «lu côté nord 
en x* creusant un nquv«-«u lit dans lo 
sable et l'argile délayée. Ix> terrain en- 
t * U* nouveau cours «i« la rivièreet l an­
cien,s étant trouvé entu renient détaché, 
• est éboulé. La catastn>phe a dure lo 
môiuc temps qu’un «*oup d«' tonnerre. 
I-« «liroction de l'éb.-u'emeut est «lu 
nord au sml, et le nouveau cours «le la 
rivière va «le IVst à l'oiu'st. Du cé>té 
ou r« b«>ul* im nt h’« -t produit, il y a 
«luehpics «bit gereux nmaticuh-s «l'argue. 
«bu»t plusieurs «dit plu* «le « « lit punis 
de hauteur et sont |»er|>c!idirulaircs 
au sol. t'es monticule * \ ont eerîaino 
ment s’efloiidrer avant l«>ngteni|m.

L un do e s moiitieulcH, «buit Mgr 
L'tdammc a pris une \ uo photographi­
que, s’eat effondré le jour suivant.

BOARD DE TRA )E

Le B«>ard «<f Trade a eu sa réunion 
ordinaire hier après-midi, sms la prési- 
« Ici ico <i«' M. NN'. NN . t)gilvio.

Etsient pré«« tits. NIM .la A. Cant 
lio, J. D. R«'liand, Chas. T. Smith, 
John Tonance, E«lgai .lu«lg«*, David 
Rob«riK<>n. D. A. McPherson, «John 
Baird, D. L. liockerby, NN . Cunning 
ham, Joi n McKorgow et E. S. Clous 
ton.

1/3 comité d*.* législation fait raptmrt.
II soumet «ju’il a < msnb rè le bill N«> 
•»D. regardant la c*»in|>ngmo Montn il 
Islam! Belt Lino. Il a envoyé au pré­
sident «lu comité dos chemina a Ottawa, 
a sir Donald Smith, a l’honorable M. 
•L J. f’urran, a MM T. Lépinc, R. S. 
NYhite et D. Oirouard une lettre expli­
quant les suggestions propos es par le 
Board of Trade au sujet du bill No 59. 
Il est opposé au bill et demande qu’il 
soit rej« té.

L'association des banquier» qui s'est 
affiliée au Board «-f Trade a soumis »«'•« 
règlements, dont deux clauses ont été 
amendées depuis qu’ils ont été soumis 
au conseil. Los changements ont été 
approuvés.

L’attention «lu eonseil est appelée sur 
le fait que les lettre» en destination «1«5 
San FnuH-isco éprouvent des i « tards «jui 
sont de nature a nuire au commerce.

Il a ét<: «lécidé de «e mettre en com­
munication avec le maître général «b s 
postes pour rcmtdicr à cet inconvé­
nient.

LA LOI Uh FAILLITE

Changement au sujet des compost* 
tlons

Ottawa. 8 Le* «-«imité dn sénat, char­
gé «l'étudb-r 1«* proj«*t «le lof «!«• faillite, 
a siégé «••• matin « t ce soir ; ce matin, 
plusieurs amembmenti» nir «les détails 
«•lit été adopté». Une motion décrétant. 
•*xeinpt«* de ‘iiisi»* d’après la loi «!«* fail­
lit** les bien» qui vont exempts « n vertu 
«!♦*» lois provim inh*» a été rejetée.

f’«■ soir, l’hor < r bb M. J’rnnk Sbith 
n donné avis qu'il proposera un change­
ment au suj« t d< » « -mpositions. ï^* pr • 
j«*t <1«* loi décrétait que l«*s eoniiK>siti«»ii» 
n«* iKiurraient p: » être « ff« f*tué»*» a un 
taux pins bas qu«* 3.’» 1/3 cents djin» !•; 
piastre. O taux fut ensuite é*b*té ft ** » 
2/3. M. Smith • d'opuiion «pi’un dé 
bit« ur qui peut payer 2/3 en plus «1»*» 
frais «M pratiquement solvable. Il pro- 
[Kisera donc «pic* 1« liuiit<* soit fixée ft 
50 cent*.

NOS COTONNADES

Ottawa, 8-Les min u facturiers de 
coton nodes f«»nt, en ce moment, une 
jolie exposition de leurs produit» dan» 
la chambre No U'*, occupée par les dé­
puté» conservateur» et dans la chambre 
No fl, réservée a la députation libéral'*. 
Uc* soir, pendant qu "ii discutait en C'' 
mité le» dr-»its sur les cotons, la Chain 
bre avait presque l'air d’une salle 
d’échantillon». Iv« moitié des député^ 
avaient en mains des morceaux «le r«>- 
tonnades qu'ils examinaient d’un an 
connaiHHOur. T-ute la partie du tanf »e 
rapi-'Utant aux fer* et aux cotons a été 
•doj tée

MARIAGE

M. C. Descle't.c-s, marchand «le cette 
ville. a conduit « l'autel, ce matin. Mile 
Marie-Louise Ixflnmme. Le bénédi* 
tion nuptioie a été d«/finée \tar M. l'abbé 
Morin, a l’église de Laint-Jean-Ihiptiste. 
Nos meilleurs » >uhaiU à 1 heureux 
couple. ______

MORT AFFREUSE

N< ' York, b I>* corjH» .' ffr« »:s« rn* nt 
mutilé* d’un J^un*- homme de s«*iz»* an», 
nommé wt< ph'-n M.:' Munns n été trou 
vê a i fond d'une < Ucminéc d'aérution 
dans une aran h* msis^m ft «ix étagfu de 
Broom» str •« •. N«*r. York. I>* j une
MscManns av i-* rhabitude d'aller j/»n*-r 
«ur I** toit «h* la mai«u»n et l’on a tout 
lien «le croire qu'il eat tombé ncrid#*n- 
tellement dai.s la cbcmlnéc d'aération.
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r k 8t I. «îa 

C.Ht. <• 
I». ( «IL km 
l! .\ -r
i t'Ul. Now.

\ I vrr» M I AV ANT Mini
l'an. 1 Vu . 7»' a t**'*
U..m iVible 1 a 11U, .’IDÙ 140.
Tel «b* Montréal :*>2 ft 1 17^.
R «V t > 25 -i 73. 2*3 » 72
Sn Uv.—4tM i 141. 23.1 141], .‘K) à 

141].
M. t\»tt 30 a lis 
Dom t’.tt.- .» à U>8.
St Us rts fii’.'* « 131.
Torento 1 à 248 j/
Comiu**rue -3 a 140

Marche Américain s Lotulraa
Fcrni»! nro «lu »t«x,k ai - ! «in m boiulr»»

avc«* l'ctiuivoiiuit a New N m L.

1.on.Iron New York 
in*. Cquiv-tUnl

J»u«lt api «>» mull ot soli. lo 10 Mal
le« beau* lneuhU»i. «-te, «aunpri i-ant 

' Nttw-nifluiu v Miaeulil. nu aïs de ua «>n •' 
es tll 4*i fer. »iii»uni«*,ueht« «'il l»elut l«t- et « u 
«nia. faun iiiU as «’« i> «m l.l ii»(«r ta

j t<l«*ii «tr .‘i-atixv h. r> .‘«i* o» .n* fuhiui-*n'. s me u 
tiU’im u|« de eli.-tiub"«' â cuu«'h«-i « n n»»s»-i- et 

t « u cIu-ih*. « a i MlluaH» inmr «slU* » iiiau 
I g< -»i mm. . Ilia « u n r .* « «tuit)iiiai»<>n *1
J «' Ullll, 1 t I.» -I . ' I . i . ! -, < || « I . l t • I
i l -m rt.t«--t<i\< n ib'«it« Ile tiiluoi* « i Nuttti-k' 
llau l'-'iiKi*.» « u t'henkiu-et l»pl--eiu .-au 
I s . i l M.ir-cilb -. « ullb'rs **l fum. tn t(«'■«.

«*uiii«aux » «1tf|H'(*«'r. <*t«\ \ii---l un li»*» Ik 1
j .i-imii ii.ii-m «le lapl** il«* llriix»lle*« «-1 tari»*»- 

ru- t lu s < k- « ar|»«*it«s» «le lii mxi'IIcm, 
ru »* u it-ju.iic mit t «-M c i miilia*>-MUi'«, pixl 111» 
nii^i.u>, .1 \uiu «'.gupi.iirs.vitrlni - «-n s«*r 
i« ». ni i.ni mIm. <• iutftlaUo, |»«» le «le pu» 
sa» «*. . «Uu. ut u .a et.

N «•«!»« .» i 1 II I» III.

At«'lii»on ...........
< un. P . . h*..
C«tm. ('a
I -
Lk N l.-xa», 
iiOUlMvt!l« »V N’..... 
lal ** Shorts.

I . I*
111. I eut rai 
Norfolk \ \V. Pr .
Ont. fc NVestom. .
i n ............
Fi I ’«ml
Union l,u<,!rto.........
NV aUndi Pr .........
(imiul l’n.iu- 1er». 
Graml 1 «une 2me».
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M. R. Ti rroux, courtier, lfl2 St Joc- 
qiu*S t«*l«'plu»ini 1708, iumih foiunit lo 
rapport auivunt du iimrché b « il :

Kntr«'banque* Au«-omptotr

Fonds do N.-York, pair ftt I :ij 4 «
8l«-rluiK u «lu jour», au |ü «r il P! Ul u»

Hterl. porcablo 10J
l'li«*«|U< ' «-ur Paria, 

l< l.K KîrfTJ/ 5.151
CIm*4,u««m u Pm-it, 

court<‘ «•«dit-anc".
A New York : « ou ran 1 \

5.12) 
i tuel

Sterling a «4" mur»....... | KS »
Sï«-rllnir4 (l«>ninndc,.. . l.«q . i c* «
Bterllnir par «oiMo i.se ft
Rterlinp • •uuinerelal. ................. « T ut *
Cl»«*«|iit- - • ur l'arlalong 

terino
Cb« • snr P ola 

cou ri o «tahranrt}.

............ iM\i <a 7

............ 6.10 39 a

...........  6.15 «» I
Argent a Londrua, u U. Arg«’iit i* 

New-York, .. Taux «le lu ban«|ue d'An­
gleterre. 2.

Hood^s Guérit

Mus M. K. 51 Kit RICK,
Toronto, Ont.

Le Catarrhe et la Névralgie.
]><• bonnes autorités ont dit que la “ né- 

ivralgi»; « st b* cri «b - norfs p«»ur du sang I 
j.'ir.” Le vif « fb t «b* Ibxsl's .Sarsaparilhi 1 
sur le sang, combiné avec son action ton!-1 
que et fortifiante sur !<•* nerf», en font une 

j grande médecine pour la névralgie, ainsi 
juin- jsnir le catarrhe, et nous r<-«ommsn- 
dons la b «:tur« «le la b-Hre suivante a tous 
ceux «jui ont «b- t< it «b rang« inentï, et sur­
tout aux finîmes s«uifiranb-s.

“ I' nd * fit tin prand nom hr* - ati» • > j ai «ouf- 
terl du Catarrhe, «J» la N''»r»lfie **t

Débilité Gcncralo.
M<*a »n.ia «*r»iaD»i«nt qu* J« n» trouT^rait ri*n 

pour n.* fu/r r. Mala j» f .a In4til*«i x «Mayar 
lioo'l'a S-ira-tnaril.a. J t. * -lira in.W' lof-apahl» 
d«; taarcli'-r uu pou a»na acntir ua

in’a! PTortoI.
qui a'«*mparalt «la mol. E*. j* r«aa< nt«ia '1»-a don* 
l«*urst ifit*-i.B^a d* n* arjlf.a «I»r.a 1-. t t.*-. |«* -îoa «t 
loua P a tac-RihraB, «p.i rn'/puiaai'.nl. Mata j* anla 
h#sr*ua« 'W dir» qn«« t/icut'A apr^ avoir r omr»*-n«4
àp-'fi'tr^Il ''i - r'af.anarill», J* «la q»>li# •».* 
faiaalt du |.i« n. t/- arj-t j eu» plia trois boutoillca, 
gttaistnti r m«-Bt

Gnoric do la Névralgie.
J*- r*pr!« ^*a f ,r-«*a r-.pid^rr.»nt *-t pu « fair* un» 
•tar» L«* da d»n* milPa aana »«• »»otir fav.ira >. J* 
n'. • uflr* pas a- t«nt da C ttarrb* -t «-'«natat* «j»*a 
Rif-aur» qu» m*a for <»b -.rgw.^nt-nt, l»- «atarrfe*

ir. rw J « i* f i* ' Pu.?.-. ’Lan» «i «t
auia tr.a r«r-onaaia«»»t* a

Hood’s Sarsaparilla
«

o7 ro* hl.i., Toronto, Or.t.

|f'M»d « l'ilia gnt- 
la bii**. I« ’aum***

— Le Derby t/.«*7, U fumée la jdii* 
fraîche et 1a plus délicieuse jusrpi ici 
produito. 152—j no

it t'-u* P-a n-;a-j« du f oui» - 
a»tiuM, 1* mai d* t(Vt*.

COUR SUPERIEURE

No 1:34.
J. V.. fV»n« hcr.'!c*nf«r.''« *ir. r firri» M. A»i 

bcr’ n k n»it. o . W. ChoAor» ot ai,
n n» en « .**»•«•,

Arl« puWi« «*»t «b.nné qo« loi? mal courant,
A 10 Kf.rcn do 1 avant m ldi. Je- •!'>'» «I* i» d« 
f«;r.d> res*-<* seront rondua. a«i No ’A\ de !.« rue 
Mt lM*rd« a Montn-al. au i»lu* haet etd*-rn)cr , 
en'h* 11--« ur. o.*» " • tout es» cul e*t c*ifiUmu , 
d»n* 4 • a d«* 1» rn* '»n. '.« -«jt* do eiiamt^e ; 

-, • - •: • »ti ip- de rot»» r ■! . ' O' 0
; • .. ; i».s. UtOdMfOa I . « .

A. CHI ! l'IKIt,o i» ia ta ii. .. ... r* . >

1-Sl fill A novum. I n.antcur».

“EL PADRE”

Lo principal et vrai Ci- 

garu qu il faut pour dix 

contina.

CACOUNA

VOUS, s i\ «i
f« , I inlllH‘1

suyoïiH «Uî pou- 
nos vête 

incuts (ollciuoiit bien, 
quo voiib vous ofToiPorez 
tUon luondio stun.

N’,si il j» is ngréiiblo 
«Vuvoir un < ndroit coin- 
ino ct‘lui-<*i, i\ l.t porlée 
do tout \v luontlo, jmur 
«lier vous proctiror oo 
dont vous live/ hosoln, 
ot ro A dos prix folio* 
mont jtiNtoH que vous 
n’auro/. pus A imiroliaii- 
dor. Vous trouvoro/ ici 
toutes soi Los do vf*tc-
monts dYfô.

Nous vouons do reoo* 
voir un n* sortiiiiont oom 
jilot < <* véf «tnouf,s do jou* 
nos gens, fail lés carrés, 
habits dovauts bitnplcH.

tOLUTlMPSO»
Hucrc*«« ar-< «1c In

Dlieci Supp:y Rssocl^ilon
isré» Ht E MH Di;-IM M L

t'«jin «1«* In ru«* * î« tilll, I V.

MS CHAMPS ^
^ DE MEUHIÆS

Pat une otf roN*|on ';«M voua «tonnorn 
uno id«-«-«lo la ffiftiKiour «lo n'»a uxaot 
tirnealN. ■ - ■ ...

I.a traie place nu toutes tes |>er son tien 
qui prennent tnaixon clchenl aller.

la truie place pour toutes le» person- 
ne» «pii ntcMhlriil a neuf.

I.a irate place pour Ionie» les person­
nes «pii u nient ajoute r au con­
fort de leur Maison, c i l le saison.

AMI M MI N I^

A*1

A VLMMIL Tu 11c‘ s j«»li cot- 

luge* uvee* c iin| ucios de* toi ro 
Horu vomi u A très bon mu relié. 

Pour doscription, h’iidrc .ssor ii

H. JOSEPH & CIE
l.’ril I

CADKKIC OK MUaiyUB IU*«»r> Tl .»
* • •• .* t - a-n»

-u • n.i... i»« nu k «uv«*s*r
t«» Cl t-1 - 'xt 1 « tt- .-«O k4Mr-> », MB - In
tuatiiw«\ ' x» v- Xi.«^>«a»vn, «»u «x txxi» ».< r

imt*> r«* rs -« «l.* h'ian*-- K > «i* 
•> « -<» «M»!tvl«l ' c »n>li)> »wu«*«i- »«*,

la ,-«»'«»«.•• l.i.iriit* ù* Indou» l*r.x. 
Sx ' . i a « ma , ti.tiii ou \ « al»
- .« N«irU><« «w i «. Aituu . r - « 4

A l'AUkMli: DE MUaiOltE
lit U«tU *«. u'oMlalt tti g« r*aat.

«•» v 6 u.«; .n.* »aiit*»ti . o-miONia vont
Fi»*t<t4Z**tneoi «Je 54. 51 <Ml 1***4

M . Jane il - U«> U* «SM».< «4t<*
.tpauiîle- nat Mnn-1 .«*^«>M,i W «*b»r.

«tir fi*, t, ul»*'. «-( U>. ' t •■-.pa «•«■m
a 'ir« < U«mi do Aid*', délai

Q

rtpmtMrv «uttant
- i * - - 'i-■ - n u«Hll. Uniul»L
•k.d,l>» S«M.

Il o» uaut.
lluy Uiaa. 
r Au4r«>n\a«iu»

4L l'is »« nLtUuu «l *4l»u. pro
n

‘ * >t. * •> * - u«*~ •« a » Ml» ch»»
t t 1 - t- r. 154 «»

OXEN'S TMEATRI *-a.ï» 4 8.16 1)10.
M**Oi - -mi. . . x . t. d» « 1 a.*»»l«»«ll
‘ ’ I». ix . «t.- m« i « «<ill«-4

j «lu « >■ u otu-v mi,4. lsMai«h«t*| «MM-
l i* l «It\ —«. d«. pr*<to-w,*iir I» \1 lin «toi. fO 
, «'lit-mu \ -t, .» »« * m» i-M m mu I» Milia, lit-prè*
I xoutAI i it ». u u w >*'l ,»«.-. Il,-, till, r<w». «Ut», 
! «nr-i ml», o,--. m -lt uoii« v. «-nf««uu> k- «*uIm, 

i • . •
j «b •,'11 : * u! I « ■ u v ■! u i lu1 - - r*- n*pi « im< »«*
I au'.ti lilo «»«• into • u «m r. nut

» m ..,x ,x CW i mit -n
W

• ‘ 1 - • oi , • N-* .‘S
1 r»-- 8 N»- .u» • i .,ii\ h<*,i U. I.t4 tm

THcarRa novAL mm»h«:anl
luiuli. I>- ? o. ui.uil, ai-.*» mut, «'i Kuita. 

S«- t'nito « i d. Ul« l«' 'H.iiik' Ml. i . - ..m*
r* * » • i..« "s.i"- « m «n ik-uai «i«»
*« i.i.ui *•' Su«it ixii um. m «i-ii, lUiiii-iuiaa 
1* u.« ' «Ii. |t«i,-« u. l«« ; i. i,«li. I'.ilUit. «ou
U, «*«ll. Ih.r.mi> •.»»,„« «n, b'«M ni ftlidt!).

I i.ltv.' I. .M ». -nw.- IS* -1 \ »N l«K,
« v .i i .''t-iimlnt- piv« htiin** I lio |)..u « i ?'»- 
Ktinl i ... ,i

-J-IUÙATRK DK LOFKUA FRANOAIA

Mi i rd i ' I '«Mi « «-..«r do II i' «triono • n 
•* m>-i» • «|«* M M (i. uumitmdi « l «I Faner»

5 mtdill I - ti « . |<*t'; uhI") lo «lo-dnmoM, ps-; 
ndmin^ion. , «inll«*a, es orchoi (i*«', . is*, 
U.l < « . u » on ; r nu thSiiro, i a\ I

Sâanco l)r.m;itii|iie et Musloala
Au .1i»r«lm d«* 1 Kiifiuu <. lins ru»' Xl gunuu»

Pur lo*' olt-X « - d«- i «'lubh «Ma'liii Mi M, pix» 
Itltlo l oi'plioliiini Hc Aloxi'»

MKRCABDI. IK n MAI Irttt
l'KiKn, * x, m r

C>u\i ittin*-v-. M«fnli- <•« rogrct d«> lorph». 
l.m !.. I lu i. I «• ». o - i > Ii- «■ u t — I «u - • i»--
t ink*» «* «ii»»i a « m..... . Du.-» i « i tpiiiMit
«1 A N IM ll)l«ll(tlll I li-oll.'. ul» 11* Joillll*
I M«l It ut t l«'u « itu«|««« lll«< Dun. 111:111111111,
iiiutrolio uillllulm, Aiig 11. i k. Dllo* II. 
I • ur <- i > •■«n i i s ii Do
I ur H.«IU iM.« - ni | . U»lir, DI N! |,.

C •• »r« «il I d-1 '-'pi ilttf nml h<r < l.ll 
droii, \N IIIm In- I «i- ■ loiino- \lriui>a<4 
i • » - ml ** • I -•'••■. I.ii Dll- A. I . ml. I. A. 
M IL iiuud « i ^ . Mmi-liittul 

UNE IMHt'DTKC HI I.) I . Mm
nnu<- I «•< «Ii \ |mi lu- .i i «Il o mk < Duo. 
l'Iiilom. Hl'u'kn t'iillinli. Iluaikcl,
Dli I Mnlliieu «u «•. Mnthii-ii. 

nt 'I \ V M »« I « l‘ i t o i»v«Hr «linmn
«IllS !•' l> )*« K . I «' . IIM-I.MM.IK'ilM-li, 
« I. «lii l)il<|l,v . ‘Ju it. lii Solo «|«< I.inuo,
il .llio Mi.ciionm i M C'iiniinu. D lo F. 
s i u « u. •• 1 u U- a* i. Ii- ,i t L \. i. . . a 
inlü i i « Ii ut fl nul, Il > mil" ft In Vlcr* 
gu. F. Utu»

A«lmi»* iMi< ■d«* ; al^gra r. •'r««'-* SI Porlr» 
I «-u « «'i l 4 7* In -, I->«'-r du ibb au 4 N lu m tl 
i y n it i i - ix-i il Ion Jriiitl‘ n r lo !«•. ri « ondr«'iii 

i" H. • ■' lu •-«. pour lr «i.rMiiU , admlatli.ii, 
lo • ' l.vi i

DERNIER TEMPO DE PAQUES

ORANDCYCLORAMAde JERUSALEM
< 'mu dr» iu« m M» C 'nlhoi liir ot M l i Wnln

A» l'nuttlu : iin* \diiiD>l«m U6o Chivrrb
do U n lu. jii-<|ii 4 IU p.m. Il-’t Jim

LE FILGATE ”
1m) «•«’iimtioni lo pius nnnronrt" mix » x«uir 

■iuu•« * u, b lM,iin*»i, IVut IC • • uiihI. 1 i.r« 
<'ui/.lu- > |ni- .«gi i*. I.i< Kklm"- puiiria
Cio b<u j ur de- cx< Ui Mini.* u*- loin goufif 
aur l«* Imui ou l«« l#««> «lu flou « < «-n •« odri- «mit 
4 M |«< oipiiuln» Cioulnt, mi burumi du I il- 
ga'»*. ' mi j. ■ d d" Ift , uo M-« .Kt. II), lui

SAISON DC 10^4

Etalons du Haras National
C'mntu di- Pcnttan

l'cn licron pur ««lia. b«< T*»N X
b i prix I ftiidou. Man . red
Irr pris . Moutrrftl,
lin pli I'. IpOMlltOII «l«- « hi< ago. I V.!.,

Comte «In Wolfn
Pm. h»eon pur mihiu. 6.^ F.N TA II. (Dl'lWt) Û,

CointX «lo Lavnl
l*»r<:baron pur 40044, i)KIIJ<A Vi UI-.N’

<IW) 7.
Comte «t'Ottnwn

l*ur«h«*ron pur »nn»r. V«»LT A IKK. (11100)
4u prix h.x|MMitlun do , Uloawu, i >'.»3 

Cointd «tu CbatoaiiBiiay
P»i- Imroii pur amig. HO NI KMI’rt (AiriJs» n.

1<-i pil . . Mo rlir«»nl<«i. I --'j
3«) prix, . I «uonto, re*i
l«-, pn x . . Montn ni, is d
lei pitx M«rtiir<-al. IKirj

Comtd du Montmort-ncy
Angio Normand, pur mu*, , IICii^Ol'HKtlNK. 

2.«io- prl ». Mont r»*/*!. re.il
*>»no prix M'iuirfal. I
Muta pnx KipoNiLion «l"<'liiLnau istO

C-'im»«•. «1 U »che]agu
Parc baron purrauii. JOLY, l.»l«iH

lorprlx o'tawa, issft
lu: prix hii«-« I r **>l< • . IHi'»
l«-i prix . . .................... 4fontr«-al. I"IM
lorprlx.. iamdiaM rexi
l«» nrlt TommiIu

Clvd«'»«Iali pu i ►.mi.- .IAAII. Alfl
lorprlx h-uldingtoi/ fUlin.. I-'SM
loi p< i x Moiitiffai. IM'j

KOI Di. l’I « > NA N pur rang. lit»;», 
loi prix

I.aa prl* r,«>nt raMannnhlua nt on fait don 
eonflitlon* pour conv« nir a votro beurso

-------ooo-------
f>n Uo»vo «1on«- font, hou- 

luveme riurimt uo t«:r,ip»d < 
d«,,n<*n>«itaniont.

Von u ver • -«•rtalnamcnt 
l#«***«d,i «lo tapN, Ot <:'«Mt i«* 
via* pïmnm P1 Air oebatar 
* «»k tapi*.
i plu - gr-md» rrmr« hitîidn du
r» d u |m} ».

Non» »omm
IT)'-«ilib d< .u

V'ou* tro' «
f armant n île. Whin

N'diibllcz pan. Oavort la soir jusqu u Idor- 
orodi lu U, nmi.

Metropolitan Manufoiituring Co.
107S et 1090 r ue Notre Jjamo

T. A. KM MA N H, r au. m jno

/ <A A t • D, -o* i<A* L! /. ii * 
™ fa*. 'UM.I u* .» x r. iff h.ir,-. - f|r . fPn.'
«Je rmil «f.-i.

D* « — IhbI'Mi* . r dr' •'»«’•«•« Mil
m. mmlvhf «?, porl.i; ! ft 1 «•i:d<#« "huimiifl- 
•t'.ii-* pour r-Ifu »ut ,,i’ Porftfifid," ft> rnef i '• 
çuu» u ro iMir.-MU ji,N»|U • Luudl l«* Il
Mai l*»M. |K»ur i xpprovlnl »u,i(*rit«>iii « » la 
llvr L/M) b J.irx» Im ri la d« «Km n« «î«* P«»r 
fîr d Mm ... rota*!'m .dr.-« p«.-«
pr«»' ,r«*r I*-» »1« -. la »•? J"» l.l ima «j« aoumlj.- 
al«i - . i, «1«- riii*éul«- M . . « ii«-f «!>•»
c|)«-TMlri*i «b- ft r « f * ;• r.. Ofta". »

lUlOM J«- «'Il M «1«- B-.<1 «■•«/• «,. «!«•« fl ftpfK»-
nt-r au lori* lu «lgii*tm<- «P « har-ui, «Ja» 
rr»«*nd»r«-i*. la unttirc «1«* I «»«•* »pm «. , n rt- 
ni'lt ti' f d«* « lui n «b » ni<-i«ii»r«-« d*|cçft«-«f 
et «!«* p»«im, lia «liAqu.- d*- i*mi<|u#- ;««•« ««j.lA 
P'*Ir la «>fmne «J«- I.Vn «l«-*,rt ;i'-««.npigi.ur 
l.i ► 'Ml lui» ► i '.n. C «• «h*-',.- a«'«f.tA «b ■ rü 
étr** r-tnlftonS- «*«, faruur *]«i lulnlafre «Icm 
« Ki-hiIum «1«- f#*r «o «-.-/iiflitx «•» ii k r.i «'.n 
fio'ju/ kI | w.'ioilpHpjunairu r«f’;«< (Vtntn-r 
«n '«»,i»ra« I»*» travaux a- x firlx et
eut ''«jfidlthuia »!»/•«-i fl <■- dan» I ’ off ro »««,ij.
i,i!“«* * • «h'qn* a«««-p»r- m-rn teu i- nix 
p«.MTf.l-M!'.rijiHir«'* al boira ar/ui.ilraV/n» n«*
4«*Bt pu» nrri-fpltr.

I.f dftp»irt«-ii»«’fif n«* ft'cn*acn «-«-(«endnat 
p«a A n''««-pfef lu piua r.l aucuii» «J<»
au*/fut rai'», a.

Par ordre,
J II BALDKKHDN*.

► • « retalro.
Déf»t «b-x «■.V'i/iln* d«* fer et canaux 

Ottawa, 7 mal 1L>fVa

.g ii*,#.
lf«»clielagi* 1SKH 

F«rme KxperfmcnioJo A Agnala c. A.
« IjU'-«lu* p««« a«ug. ,i A l#A Ni AlOIlKLI'.. 

... . P r pil- Kliuax «>:m. K« «M-M- |«s,.i ; Irr 
pn*. fp •• I - ; li-i piIv. Hhcrbr«K>kc IHn,,

K»rm - F ni>« rlmont «lu. IrirtDin Iluad, 
A*sa < Ijd mg. IIA lÏLOCL'O,
.. i. K i p i .. .'.ion! 1*^1 Pl>) ; l> i prix < Ot- 
la**.ten i-i . i# iul prit a I «#> pm>ii ion de < iib 
« aw# un ren.

I ciinu kJwpcrlrnnntala nriindon Mnn.
I*. i * i,. r**u pur rilin'. « Li ..\t INI (.iZiT.'b 4. 

I«;r prix UfMitdon. irai.
Ferma KxpérlmontMlo Ccnirato Ot

tiw'n 1'«-i'Ti«-i »»n put uug IONNW 
• Il A •« I, «‘î'INi» A. le, prl*- Ur i «1 *n, Mao., 
I «I. K ’n* p ■ I t>o-illori «o c;,»i-i u:j. 
.■.n.)'' > inai.'l, pur u C.LsKHAli
Kl O ri ! .. I« t pr, » '1*1#,' -I , l.v-ma
prix. I.« p«Milb»,i «l«- < bii iigo l-.r.t.

J « rmo Ea,»r r Imonfalu tef^appnn N E. 
.Migl«« -oMi.and pur («fi/. MAIî‘^1 I i Ji|«J 

PI I: A Y i pi i . «n iii.i, - I 'i J< in»
pi Mori'1-..i j- d, 14> i,iu pr.x, K poxitK.n
d< ' )i « l i I ‘l

Vit» ■ «vu* Ik->c i Mnnlcipnlttft «lo la 
i-- - • l u r , Ville d« la (Joto
( omi- d Il«/cl»*..n^.i. I 8t. Antolno.

ÆXÎH

Un. I iitlf.tntH de la \llle fie ta (fliq 
ht '.ntaine, et b tons ceux ) 

rnac ernè s.
j AVI F*f lîLD »■*■• par l«- |»rfftent «bitinft
j pfir 1«* i a >nul' im-« r f'' .i i i«« t : l'-H.rli-r. qu'A

iîik- ►< •|.,ii Mp^--JmI«» «lu « «ihaHI «b- |.i ijl»« 
XIII**, «pd #Hir i M» u .i r. ndKdt ««r-dliinlr»*

I <l«-« .« «•inuM «la «a In «lit#- vllb-, Lundi, la 
rlnirt *-t uni» «m J«»ur «b- 61 «il r-ourniit
* 1 'Mi ù bull li»-ur«-a «b Knpt.‘-m midi, b*a
1 • i'ii rm nia milXüiit- >'.i-r«#til Nouiui* mi 

: Ioi.mü |»«»ur a|#t»i«*0n,b»n.
I«» I o M-Kiemt^it «wn'«-rnaiit le ruaea- 

I «liiiii «li t <•« « li'-fnlii «luit In vdf«*. ut
■ I . i r ' 'i.'"./ <.c.’ »«« ■•• r j'«, - *

• l' p i • - «.-- * * «i-'i.« pur lu villa
p - • • dii« - p.-1 b-M pi '.pi i- falr«*a

i liitCr»-»m.'-m «-t |*<#ur nu»r«-a fin».
2»« I n r« ;'•<•!•/«' * « «»#/«•«man, !«•• r-c«mff 

«• .mnns «-t p«Nirroyant « I» ««•(latructlon
«

d<*p« • — « «•■i ft «■•-< r]f *.«i, •/ « pu r «i villa 
feu-r b*» #111 «-a d'» f»ar i»*« pf'.-.rlF*:,ir«t 
i^.-;r ii • r«-" * - ■ * . • - i.nplira
2 ' «i i< r1' ' ' ' - ♦ «i u «ut t - i,.. : i

■ ’ • t f/ p ; • •■n' Xliu rvl/inl le paiement
, ■ d e. «J

plu* nu bur I*** tin» pour |«**<pj<d*, I'ciii- 
j.runt «|«* rifthu*»». a*i*..rl4# par !<• «lit re- 
ir!«-u. • • N«* ;u. f tm npidtqiii'-; «i variant 
« ii *,u« lqn«* ««.rf» I»*» Cria nrit«im-!« b u nr-
Ifenta «loivenf Aire d«*«,ln£a; el nifieudftiit 
.#• «lit rf-arb u*a',t( «pinut 4 «•«• qui p'annla 

j b pab'liu-n, d'InféfM et du fonda «l'aMerr- 
! tl*«neru«-ii» et fmiir autre» fln».

l#ofif./- û lu ville de la f;.',t«* Kt Antoloe, 
» li iltb u ' J«#ur de n«al lull huit cent 
quatre, x lnat q'jntorxe.

liK.JP
David Holland,

8ecrétalra-'i rt-orlar.



DERNIERE EDH ION LA PRUSSE, MERCREDI » MAI ls*J4
TEMTliltATLItl.

l'ioLutilMé* poor l« proekaii^ 24)<cuim
Toronto, 9 Tei<i[« »>c»u, i>eu tic

ch tiigcment dann U i4tur*.

l.\ UIAMJ PROJET
Le chemin do ceinture

Montk» Al.
fcfii rrr. d *

ci JUmuoy.
Aatoordhiii Moxirr 
MCntCdotr Hii ' • n 
Aajounl l»ul Alinlm >f* li.«- du* 1 UK «l« ri

9 Mu» Ii94
ftn., • rm ti> lit
u* So- »e
rn H

'I se prolonger* 4*0* plusieurs 
comtés ioMiis

LE DESASTRE
DE SAINTE-ANNE

(âltiiic de la £«mm yayt)

LE PACIFIQUE ENTRE EN hCENE 
St*-A mu: de U Perode, 9.

TROIS BLESSES
Un grave acotdent de voi­

ture

li at»t« k J1a> 
K.fTi. U hr. rt •

. ul'i
* hn» a.ru. *

AVIS AUX
Les annonces pour le nu­

méro du samedi seront re­
çues jusqu'à ü heures p.m., 
Vendredi.

Nous ncj pouvons garantir 
J insertion, dans ce numéro, 
des annonces qui seront ap­
portées le samedi matin.

Iai j'! reniât ion île ** LA 
LULSS/; M (Itl/SW eopiiM 
\mr jour ) est elm/ Loin an su! 
vonnhléruble (/ne celle île 
tout antre journal Jtutneain 
n Montréal»

IA Kl K SAI\T-LU REM

lie
vaut lo. «oiinlt1

<h l<;^a(loii do- 
<|(‘M IluaiireH

I ne iin| roi t ante «lél^t/ation du iiiar 
cIihimIh du U ruo Suint Lhiim nt ut. «lu 
jiut'Honnus intén ‘-('■un ru |irolonouninnt 
«lu lu ruu Suint-Dtiirunt jusijti’nii ih uve 
nu pr^Honter». vendredi procliRin, do- 
vant lu coiuit«' «Ioh tin.'im'UM inniH-
tur sur lu im‘« u -.itu «lu ««iiiiinuiicer huim 
rutard l«rf. tr ivaux «lu cutte ^rumic uuu - 
lior.ition. Di loi « Ht iinju rat ivu, «*t l'on 
veut iiuo la ville proc«:«lc brun plua du 
délai a rex|iropri.ition «{un turminn ii*- 
Cf-'sairuH un proloii^uinunt «lu la »uu 
Saint Liurunt

TAMMANY HALL

On mande «le Now- Pork «pio le fa 
mo ix Richaid Croker r uniKincé son m- 
tentioii dRlmiidiniiior la jrosituui«luchof 
du T'aiumany Hall, «ju’il occupe dupuis
ti ente run.

nouveauTeminaire

Un «lu !!«>■ confrùru.s annonce «pie le» 
IN'îiuh Uéduuipt«rrirttcH «loivunt. fonder a 
ALnitnal un n«>uvunti Huminaiiu du 
théolo^iu ut i.u phihmopliiu.

LIGUE ELECTORALE

Lu Voluilteur Electoral Longue a 
fait, hier «us éloctioim Rimuollus ; c’eut 
M. -1. F. RiumiKter «pii succède à M. 
11. II. Aiiiuh uoinme préaiduiit.

A QUI LA MONTRE ?

Une mont ru d’argent, trouvée diman­
che «Diiih la rue Ua«lieux et remise au 
lieutenant Prévost, attend son proprié­
taire au ponte central «1«« jxilicu

ACCIDENT

Uo matin, un employé do la «•«.mpa 
gntedu Pacifique Canadien a été IdeW’ 
k la main par la chute «Tune lourde 
caisse ut est tombé sans e«»nnaissance. 
11 a été conduit à l liôpitul N«>tre Dame

D; C«>1. CsjM/liil.iUt pt*ltU u! cr «le 
*r * i . a Ot’^vka. télégrapM** qü

i
I ' • •
..nt lu c«>iinté dea chemina, 
itfiyens de M< mtréal, «ie Sa 

et «Je Samtu-Cunégoiide, a 
U atanec. M. Bargeroii, M. 
constitué LaV'X'at «lu la eompa^

Ce loatin. M > 
g«n«:rai d' la Cie

de fe

.lent a
, n eat

pâlit <

I «alite* 
•ointe

Ivi comiMignie - uir» *u a » y i' erne- 
munt f«sl« ral |»ar<«: «pie ►* ' ««u tiaver- 

« ra le . Lu'n* s «lu Ur.iiul'1 ; - , «iu C. 
P. U., le canal Ia« hine, et il faut l au- 
toriaatiou «lu parlement.

M. White répr>i«d qne L « Larte «lu 
mamléu eat la même «pie celle obtenue a 
qm l#« «•, «Uns la«pi<-lie elle « tait *<b !y«-u 
d’obtenir le c««na* utuii.r-ut de* inuni* t- 

ehemin |*aaa<.ara|>Hr leemunici> 
rte Mainoniieuve.U n^ue P«uiite, 
aux Trembles, Rivière* des I*r« 

ne*, S.iultau Hécollet, TAlxird a PiouHe, 
Saint Laiiis'iit, Sainte-Guneviùvi, Sain- 
tu Anne, Pointu Clairr-, Saint H« i n « » 
S.iint« U'uné^'Hide. TraverHant U lîi- 
vieru «le* Prairie*, la v«<w traversera le* 
e«(nitéw «le ri errebotnic, L Asv«mption ut 
.M««iitcalm, juh#pi a Raw«b*n. Par un au­
tre p«>nt sui la Rivière «b » î'raniu*. < llo 
traveiM ra 1««* « «»mt« s «!«« Dtwd, Deux 
Moutaguc», juvjii a Ar^«uiteuil, pour ae 
joindre au Draml N«*id, a t iron Ville. 
Parut! pont uur l’Ottawa, elle |*aaiiera

cr-1üiro, M. 
ii#<»peutuur «Ju-. 
tuur de la iign 
Hurinturidaitt, sont 
Am * * ' «»ut viaité t 
cà* «strophe.

:<enu*er, earmtciidant- 
lu Pacifique ; non ne- 

Neighorn ; M. Muno, 
l*mu . t.«*ju«tr. tusfiec-

II«H, aj»'i*t«nt-

l*r»
IU*
kj

jen.ii

t M
revenu* a ."unnt 
ut le i ii « aire du

m néant* Cimpa-
eux et avec M
la |>ar«M *e, kuf 

x pieudre, ["«ur

f u* «iHiciura <1h la p 
gi.ie ont conféré entre 
ICou-«eau, le maire «ie 
le* mctlluum moyei.a 
«i /i m • i- r«tun*iue «lu dévistie. en l ar- 
i« Utiii iioioéd .à cnn et. lit* ne ntt mut 
jk-m fait il ilbi i »ri » «r 1 nijf.ort*nce du 
faire xana rut..» 1 lea e'I »rt* » «y.«*»*aire» 
j»«*ur protéger la p*.' «. la plu* ii»;|*»r- 
tantu «iu vUlag«) o«i au t : uvunr 1 égl.ae, 
le c«»u\ent, 1*' plua riche* i« ».dcuce< 
«pii n manqueraient nas <i • * ru d« in.; 
t**, m lu travail ..e continuait tel «pi il 
est commencé.

LE PONT RESISTERA T IL ?
M. Spem er & émia l'opinion que, du 

train «jue vont lu* choiu?*, il n'uat pas 
imp(>*«ible «pie la digue <•< de et alors la 
rmoru changeant non « «>ur* «lu aud a 
l’eut passera « n arriéré do l’enrlroit ac­
tuel ou m- tr«»uve l'église ce <|ui eau- 
Murait un affreux déaaatre. M. S|»ei»cur 
ut huh «xmqttgnoüa ont parcrjiiru tout le 
terrain «lévasté *;t ont parl«; de l’appor- 
tuiuté «le juter dua eatacade* [>our rom-

Nl. Infecta u# e 
rant au No
aa fetuu^c, aa £U 
I*eil»- m/ re et miu 
#1* « ntiaîent iut-r, T**r*
|»n - la rv- «iuy
«pie leur rheval prit i* 
ferrière 1* «1
ch#** f»réci|Hta a'ir le > 
1 an!» d*- la voiture, • 
fut r« nversée ♦•t im**> 
In njHr'iin» r*«;ut tl* a 
fra lure «lu lurS «-t «1 
*i* n* iri!«Tn<'M et lar^« 
M nr*jard:Qa »'ei*t i 

A
611* qui 
n p* rdu

jardina, <lea>«*u- 
Iarque* C artier.
« «le r> mou. »*l
s fill* de 17 an*, 

1 Leur** de l a-
en v *»»t*ir«f.l«>r»- 

in«>r* aux «leDia. 
t M««utr*al, un 
ri t«ina iea occu- 
t « elle «lemièra 
un Mm*
•ave# bhaauraa : 
i braa droit. l(- 

plu'.e au froi«t. 
«Hi** «l«»a cotitu- 

U fiaur*. ain*i «pie la jenn* 
ni'*m«*atauAni*nt. san« d«*i**, 

la ran***. La bellemkr* •,**t
ré le droit : n 

aouffurt. her al
braa

i*’ « n»u*m« nt
« *.« sa-n et ariuf.

L. r#»«iure «i*nmlmlame d* l’hôpit-d 
N’otn Dmim- *‘«-«it rendu* sur 1* lieu 

|*n« «-ident et le* vietiir* » ont été 
trnii«i»ortûu* au ilouii< île de M. Dua- 
jtudiua.

LE NETTOYAGE DES RUELLES

Ix » officiera «lu aervtce de r«*nlév*- 
roent «1** vulange* annoncent au public 

i «ju'à l'avenir I»*# vidangeur* nVuléver«»nt 
j Iuh déchet* «lan» !«•* ru«*ll<*« «pie s’il* sont 
j rni* «lan* «h** barils ou l**!t«-*. D* dépar­

tement ti«*nt A fair#* !«•* «•boa**a auaai é*«>- 
n«*nii«piein<‘nt «pi* ixmmM**. ait<‘n«ln «pi’il 

• no lui reste i«ln* que p«>ur termi-
I ner le nettoyage d«.*a ruelle».

LA Kl L MI1.TU>

Le* proprietaire» ms pré»cut«> 
rôtit dexiàtit le coaiilte «le» 

fliiMUceu

Le» cuuuiuiMaiia* ehargéa d« 1 expro­
priate «n <ie la ruu ont au une
fime »eanc« ce matin. Le# avocat* 
de» intéressé», 1 h#»n. H .ne.e Archacii 
Uu It, Techavin Prciontamu et MM 
Duhaïuttl «t Meiriil, «/lit c*«t..}*aru d« 
vaut le* c#>uimi’«HA;r<*i et ont deinan le 
du délai, afin de («ennettre aux pro­
priétaire* «le ae préaentar dev ait le co- 
nu té de* finance et devant la leginlaturu 
au be«i«>in-

La L/i adopt«»e u la deriutre *e«»»i n 
iuipoea à la ville et aux propriétaire* 
nveraiu* le c««ftt «le cette ameli<>rat<« n. 
Ü appert «pie cette hn oecaaionæ «ie* 
injustice* graves quant a La répartition 
du c«ifit de* travaux j»«»ur b«»ii nombre 
de pr«»pnétaire*- deii)an«ieni au*^!
du ren#lre tinifonue la |irof#>ndeur de* 
propriété* d«»nnani ur U rue.

Le» «•oininiiaiir***, MM. L. O Ilétu. 
J. T. Wilson et Thomaa Gauthier, ont 
ajourné leurs pnxédc» au 3 juillet.

LES ELECTIONS
Riimc ur uuroiil lit u rn

oi^rr

L\ VlblMKlTlKE

Le do«*ier contre le ju^e
IM.uuoüiiou

«■9 aura juge en chef

it a «.te 
ar que

m. r

COLONISATION LT 
MLNT

UAPATH1L-

où lus soiiiH néceshairea
né*.

lui ont été d«>n

Vomi

ANNE

Une importante reunion lundi aolr
La eociétr* «1* col on i nation et «!<* ra- 

patriemeut aura lumli w»ir nue iuii*>r- 
tant* réunion. I.* li«*ut*nuiit-gouv*m*ur 
*1* Ih provim**, M f'baphrau. Mgr Fa­
bre, Mar Duhamel. Mgr Lart« « h«\ l*b«*n. 
M. Beaubien, •■t«*.. y a**ist*r«iiit. I-a 
K'onion aura Ii«'U «iana la gran«le aall* 
lu Monument National. !>• publi<a iu*ra 

lini*. sur préaenration «l'um* carte que 
ae«Téta»re «le la iwn-iété, M. <'aruf«al, 

sera heureux «1* donner i\ tou# «•eux qui 
se doun*ront le mal de »‘adr«*»i**r A lui.

PAUVRE PETIT

Il perd son pere et sa mere
Joseph Price et *a femme. Mary 

Cunningham, dont noua avons mention­
né l'arrestation par le député graml 
connétable Dimonnette |K>ur ivresse et 
va^alxmdage, ont crunpnru en cour de 
p#>lico eu matin. Les deux accusés ont 
été condamnés h un mois du prison du 
travaux forcés chacun. Leur enfant, âgé 
de 11 mois, a été remis aux s«»ins du M. 
Marshall, secrétaire du la société |H»ur 
la protection des femmes et des enfants.

e dernier verra à placer lu bébé dan» 
une institution «le charité.

villa!'#* Ste Anne de la IVraflo La partir située entre le eheinin «le St ( asimir et la riviur© Sto-Annc est détruit© 
dula du «Tiemiii «lu f««r et inenac»* «le «lustructioii a 1 emlroit où su trouve 1 cgliso. L* chemin «*81 rompu au delà 

du la voie f«?rrée «*t plusieurs maisons au delà «le ce chemin sont au.-,si meiir.cci-s de ruine. Du la 
parti© ombrée, il ne rest#: que lu souvenir «les habitations indiquées sur 

cette gravure. (Voir la cinquième page).

au

UNE GRANDE ACTRICE

Ij\ grande actrice Rhéa fait, «*ottc so- 
mainc, le charme do ceux «jui frc«piun- 
tent l’Académie «lu Musique. Elle at 
tire des auditoirt's nombreux et récolte 
des tonnerres d’appisudissemeiits. Ce 
soir, elle joue «lan» uu r«Me où elle ex­
celle le plus : “ Joséphine.”

DECES D'UN CURE

L# rivérend M. Louis Le«luc, curé de 
North Adams, Mass., est décédé, hier 
soir, à eu «b rni«*r endroit. Le défunt 
était le fils «le M. L. t'. Leduc, «le la 
compagnie «les chars urLiius, et avait 
été «ptuhpio temps secrétaire du Mgr 
Fabre. Lu t*orps sera transporté à 
N ur «'dre inhumé dans la i^a-
tl medi matin.

PROCES D EIECTIONS

Hier après-midi, on a piaulé certain» 
points de «Iroit «lans la « anse «le Per­
reault «* RoHUs«*leiI élection contest eu 
«lu quartier Est.—I«a contestation de 
rélectu»n «lu maire vieiulra lumli ; ven­
dredi, celle do M. l’échevin Turner.

AU MONUMENT NATIONAL

Pno centaine de jeunes garçons et «le 
jeunes tilles, appartenant aux meilleures 
familles, se s«mt réunis hier soir au 
Monument National mair se préparer à 
figurer «lans les représentations «pii au­
ront lieu prochainement. 11 y aura des 
scenes féeriques, des tableaux vivant*, 
«les tableaux historiques, cto. Tout va 
à merveille.

DOUBLE ARRESTATION

Un nommé Michel Rossiter, journa­
lier, âgé «le 29 ans, demeurant rue 
Saint-Patrua», a été arrêté, hier s<*ir, en 
compagnie de John AV*. Pullen, accusé» 
«l’avi'ir v«de le cheval et la voiture do 
M. E. J. Marsha’l, à la porto «le M. 
Georges VVado, marchand «te 1a rue «les 
Cmunussaires. Riwsiter est eniphvo 
chez. M. Wa#lo c«>iiime me- iger. Ix* 
constable Richard, «pu a opéré barres 
tation des deux accusés, les a traduits 
•n cour de indice, «'o matin. Ou»lcn|a < te 
acquitté faute de preuves, mais Rossiter 
o>t condamné à subir un j>rocès vendre­
di prochain.

APPAREIL D* SAUVETAGE

Ta* chef Rcnott a i\\u, ce matin, le» 
p'ans d'un nouvel ajqaxreil de sauve­
tage fort ingénieux, t’es plans seront 
s«>uinis au comité des incendies, a sa 
prochaine réunion. P ost un anparcil 
automatique qui peut jmrter à la fv*is 
de cinquante à soixante-quinze |»or- 
sonnes. Les inventeurs «le cette inven­
tion sont MM. Mills et Young, «le Ha 
inilt «n. Ont. Le coût do ces appareils 
est de 81.500 à $3,(àH).

UNE BELLE LISTE

Le* recorder était enchanté, ce matin, 
de D liste dos pris«*nniers «pii lui avait 
été remise, t'ellc-ci semblait être Déli­
vré «l’un artiste calhgrsphe. Vn bon 
point à s«*n auteur.

—Ls tabac ù fumer en jvdcttes Der­
by est reconnu comme étant K* meilleur
sur le marché, 5, 10 et 20 cents la pa­
lette. 152—juo

à travers Vaudreuil, «Soulangea, jusqu’à 
Coteau Luiding, pour se j«»indre au C'a 
nada Atlantic.

Iaî mairo Villeneuve et M Rouer 
R«»y, ('. R., ont c<»mbattii le projet au 
nom «lu la cité du Montn al, mais ruche- 
vin Deaiisr.Lil, luxéchivin Clendiu- 
neng, etc., ont insisté énergûpiemont 
sur rim|K»rt.Hi»co «lu chemin «lu for «lu 
ceinture |H>ur t«»utvs l«'s municipalités 
«pii environnent Montréal

M. (Memliniieng a mis lus comités en 
garde et lors»pi il eut terminé on enteu- 
«lait les cris “ carried.”

M. Lighthall commença à parler, mais 
lus iuterruiliions 1«« jMiralysaicnt tellu- 
munt «pic M. t’unan vint ii s«m secours 
et pr«»p<‘sa «juc lu sous comité ait lu jh>u- 
voir «le décider la «lUestioii du j»a.ssago 
de 1a voie dans la ville et «les dommages 
en résultant.

Sur la prtiposition de M Ouinmt, 1«* 
greffier en l««i est chargé de nio«litier la 
clause selon lus vues «Tes prtdostatuiros.

M. Rurgeixm pn»poso «ju’un s«*iin «•<»- 
mité c«uni'osé de sir A. P. Caron, MM. 
Curran, Ihiausoleil, Rergeron, Lépine, 
Edgar. Lmgelier, Guay, Tisdale, Su- 
tlu rland soit nommé avec instruction «le 
ruf«nuire le bill de Quéliec avec celui 
présent#' à Ottawa. Adopté.

M. Luigeliei pr««pose «pie le sous co­
mité insère une clause obligeant la com­
pagnie à se faire autoriser par les muni­
cipalités à parcourir telle ou telle rue ou 
chemin.
§jM. Madoro expose que Saint-Henri 
« t Sainte-Cunég«»nde no s op|H>Kent pas 
au principe, mais veulent le contrôle «lu 
choix «les rues.

Instruct ion est aussi donnée «iue la 
compa.nie devra av«>ir un « apital payé 
«le fil’.'AtHHt Vussi quelle ne puisse 
avoir «le bureaux télégraplmiuea et télé- 
plunmpies «pie rs'ur son usage. I*a pro­
position lance lier est amemlihî de ma­
nière à ne Happli«pier qr'à Nbmtréal. 
M. Jeann«»tte fait amender l’acte «1«! 
inaiiièrc fine les mots “Ville «le l.\s- 
soinptin ’ H«'ient substitués a “Comté 
«le r Assomption.”

Iaî comité se réunira mercredi pro­
chain.

Notes oarlementaires
M. Leduc «leinaiulcra «Icmain au gou- 

veniemoiit si aucune requête n a été en­
voyée «leinaiulant l«*«b sa\ eu de 1 acte «le 
Qu«‘l i>c aut«>risant la pat«»i»se et 1a ville 
«!«' Nicoh't à voter un Ixmus «le 88,000 
ehaipic |H*ur aider à la construction 
d’une «•atlié<lrale n Nn tdet.

M. Bernicr«b>it demander,cette après- 
midi su sénat si le gouvernement a r«\u 
quelque réponse au sujet «les«>bscrvations 
«mi auraient « té faites à la législature 
du N«»r#lOuest, sur r«»ixl«»iiiiance de 
1 éilucalion.

sir John Th«mips<ui est allé ce matin 
à l’aivihevéclié et a eu une «inversâtion 
«1 au delà d’une heure avec le R. P. 1-a- 
conibe. Rien n’a enc#'re transpiré «lecette 
entrevue.

DU PETROLE

Ce matin un ct'inmenceinont d incsn 
die s'est déclaré chez M Cl«*utier, 52t> 
avenue la## al. Les p«*nipiers, après 
a\«ùr éteint le feu ont découvert deux 
lit* imbibé* d'huile de charbon. L’en­
quête «les connu isoaire» des uu'undica a 
ajourné à vemlrodi pnxdiain. On croit 
que le fou est lùuuvred une main ineen 
diairs.

pro le courant mais cette i«léc a dû être 
abandonnée. Il a ai«»rs été entendu «pie 
sur Tordre do M. SiHinccr, un convoi j 
«le pierres et tlo Isinnourdes, venant «le j 
Torrelxnino, arriverait demain s«»ir et ' 
«pie le» {laroissiuiis s’oc«niperont «le lus 
dé« ûarqrr «^, «b* lus placer du façon 
a pr«»t*gcr le teri-asacmont «lu 
chemin do fer et. par conséquent, ; 
la compagnie du Pacifique a. en ce us­
inent, deux eciits hommes employés n 
des travaux |>our protéger le p«»nt «lui 
chemin do fer.

Apresavoir inspecté le pont de Sainte- 
Anne, qu iis ont tr«»uvé en Ihui état, les 
ofüeiurs sont partis pour P«*rtnuuf, en 
tournée «1 inspection. Ia^ moyen em­
ployé par la c<>ni|Mignie du Pacifique est 
ie seul qui puisse empêcher la destruc­
tion «lu village.

ILS INVOQUENT LE CIEL
Hier et aujourtThui les membres du 

clergé de Ste Anne, ainsi que les en­
fants <lo chœur et les fidèles de la pa- 
r«*isse ont i>r«*nien< d .ns le village la 
cr«»ix et ui»eieli«pie«lo Saintu-Anne jniur j 
arrêter lo fléau. La rivière a eonsidé- | 
rablement Laissé ce matin et,ce|>cii<laiit‘ j 
les «'boulements se continuent e«»iiime 
de plus belle. Vers minuit la see«>iule ! 
maison «le Ld»«euf s’est ongloutie. Ce 
matin un hangar appartenant à Télés- ; 
phore Rompre s’est éeruul#' et est «It's- 
condu au fleuve. Comme il est devenu 
impossible «le sauver la maison «le 
Rompre et celle de Mme veuve Trudel 
on les a démolies, tant jiour avoir le 
bois «juo pour retarder une él>oulemcnt j 
«|ui paraissait imminent. Deux autres 
maistms ont été transportées tempo- 
rnireim nt à une quarantaine tic pietls ; 
mais « lies devront être «lédogéesdo nou­
veau à cause de beau qui approeho Uni- 
jours.

On commencera demain, si beau 
Iwiissc. ù circuler un canot «lans la partie 
basse de la rivière Suinte-Anne. 

NOMBRE DE BATIMENTS 
PETUlTbs

A 11 heures ü y avait sept maisons 
et cinq granges de disparues d’autres 
suivront inévitablement.

MG U LAFLÈCHE A STE ANNE
Mgr Latlèche. évi que de Tix»is Ri­

vières, acvonii'Ogné «le queltjucs mem­
bres «le s**n clergé, est venu visiter les 
lieux «le l'accident aujourd hui.

LAI) Y VU K KD LE N LT LES TON- 
LAT10NS 1H \0KD-0l LsT

T.a ly AL'ixhx'ii xieiit «bndix'sscr 1 n 
mnivci npiH'l nu publie, eu faveur cette 
fois dos ]>«>puls fions «In Nonblhiest.
Après iiv«*ir établi «ine lo-« habitants 
do cotte région iv*nvent «lifhciluraent s#* 
ptxM-uror h's «uua res litt«'rair«'s et art:s- 
tiipies si r*M*«nduos «lans U** autre* 
proviiKX's. elle ixxoninmmh' l'oriranisa- 
li->n dans lo» prinoipah s villes «lu Ca­
nada. de exunités «iui reçue i liera Jeu t 
l««s revue*. bnK-huros. •‘magaxluua" et 
j«>\irnaux illustré». |»oiir U'* «listriluier 
franc «le ix»rt aux colons du 
ihiest.

0\ K\ PARIE BEAlfOIP

La mesure radicale proposée par Té- 
chevin Beausoleil

D’umams «lis#*nt «jwe la mesure radi­
cal* ft la quelle bûxm'Gn Uoausvduil v«-ut 
avoir reoura ft l’égard «le» employé# «lu 
département «lu servi**© «1«»» vidangea, 
nVst «pi»* p«)nr j«,t«,r «le la pmnlre aux 
y«*ux «lu coiuit*' «lu» finniiu«*a et «lu pu­
blic. Il n’y aurait ri«*n «h* sérieux Ift-de- 
«lans. <’«• s«>rait tout simploment un 
ni«»y«*n «le mettre ft la port»* «piatre ou 
ciiuj employé* pour 1<*» ronipla«'er par 
!«•* «Téaturua dus membr»*» du nouveau 
«•omit* «!<* snnt»'*.

En t«nit <*as. l’on parle joliment dans 
!«•» ce roi es municipaux «le l’attitmle «le 
notre «•ommisahm «bhygi*nc municipale. 
L* acrvice «lus vhlangu» «xnnpte aujour- 
«bhui RH» uniployé» régulier* ainsi «pu» 
BT» vidauguurs temporaires chargés «lu 
nettoyage «l«‘s ruelle#.

( 0N(0l KS FORT IMEUtSS VNT
Le club do chassa et de pôchetdu

chenal du.Moine a l’oeuvre

Ta* Club «le chasse ut «le pêche «lu 
chunal du M«>ine su pr«»i»osu «lu faire 
les chose* grainlument «'et ét*'*. Il or- 
ganiae actuellement une superbe excur­
sion «lans les îles «le Sor«*l pour !«• mi­
lieu «lu mois «le juillet. I n bat«‘au très 
confortabl«\ le ..erthier” <»u 1#' “t hft 
teauguay,*' «cru noliaé i»«*ur la eiix'on*- 
tam*e. En trè* intéressant programme 
«bamnseroeiits est «*u voie «le pr«>parn 
tion. Il y aura «!«»* etnirs*'* en ehaloup*' 
nu «x»u«xmr» «h* tir au pictxvn et un autre 
«x>ii«*nin» très «»riginal : un con«x>urs «ie 
iKH-he. Qu’il suffise «h* «lir»' «pTuii prix 
M>ra a«*#x>rdé natuixdlement ft celui «pii 
pix inlra b* plus de poisson, mais il y au­
ra aussi deux antre* prix, «lont l’un ira 
ft «x'ini «pii premlra le plu» gros isfiss«*n 
et l’autre ft «*«'lui «pii hnj>pera le plus 
ix'tit poisson. Ce conemir* ne mampiera 
pas «le eré*'r une int«'r«*sannte émulation 
parmi tous le* excursionnistes.

LE RECORDER A PARLE

Quel «pies «xxndamna tiens «b'oernées
ce matin, par le r«Hxml«r : $RJ <1 a 
inend#' «ni 25 jour* «le pris«»n ft W.Mer 
«ier. de la rue Mignonne, «pii a battu 
M /.« n.-phile Benoit : $5 d’amende <»u 
1 mois «U- prison ft K«d*ert Brown, «pi 
a lutté sur lo» quais, étant ivre : 
«Tanu'iide ou 15 j«»ir* do pri*«»n A Fran 
ci* Dillon, employé «le la <x»rporHti«m 
qui a brutalement frappé un p«'tit gnr 
çon. Liguorl Laurin. par«*p qu’il le r« 
gnniait travailler : SI d’smonde ou 
jour» nu j«‘iine Andrew M«»rrotv. 12 
ans. pour avoir j«'ué ft la cix)*se dan 
la rue St-Martin.

Nord-

DVNSINK ( VYK

NOCES D OR

M. J. C. t'holotte et madame (.’h«v 
lotte ont célébré, Im.di. leurs no« es 
d'or. Après la messe, ft la chapelle 
\a/ «n th. rue 8aint«'t'atherine. il y 
eut déj«ainer de famille ft la réshleneo 
d« » re-»jHVtable* vieil la ni s 

M. t’indette «'»t flgé de 
ma«lan»e t’holette de «H» ans 
mariage *«'iil ré* seize enfants, dont 
s.-pt encore vivant*. Farnii «x* vb'r 
nier» MM. t'harlcs 1. t'holsli' l. 1 
Adolphus riiolette. l’un de* gérant* «le 

canadienne #lc caoutchouc, et 
A C hold te, avocat.

Ou vernis enflamme oui met tout le 
monde sur pied

A Cofttioook. la semaine derniè.-e. 
comme le «x'mmi* de M. t\ Weteter 
était A transvaser «lu verni» noir dans 
la cave du magasin, la lanterne qu’il 
tenait ft la main enflamma le liquide 
et «'ii un instant, la cave fut remplie 
«le feu t't «te fumée : bon ferma toutes 
le» is#ue* pour empêcher le* «xmrants 
d’air et Ton appela la brigade, qui eut 

1 bientôt inomlé la cave Quoique temp* 
’» ans et | :«i rès. M Welter lui-même «Lscendit 
: de leur

; Adolphi 
i In Cio
1 M. U.

ft la cave aveu mie lanterne avec «pn i 
que» amis et était ft montrer e'mment 
le feu s’était allumé, lorsque le biiril 
qui avait été la cause du trouble s u 
tiamma «le nouveau et M Webster 
ont la barbe, le* sourcils et les che­
veux yuixaUcuicnt brûlé*.

LE NOYE INCONNU

Solon le* renseignement* recueillis 
par M Lacroix, l’officier «lu coroner, 
le cadavre tio l'homme trouvé hie 
dan* le fleure, semble être celui du 
sieur l-éger Gélinn». originaire «h 
Saint-Barnnl*é toomté de Saint Mau 
rieeh Le* «^rtiftuat* au nom de Fri 
meau que b«'»n a trouvé* sur lui étaient 
«mu dont* faux. M. Isalé Doxoi*.«'U 
n'> de la IVmte aux Trembb*. assntx 
qu’il n’a jamais vu cet imlividu. Lé 
evr Oêlinn» aurait demandé baum«ftn« 
obéi M Dumainc et Cie. en présen 
tant les cx'rtificat# en questmn. 
famille du défunt n été prévenue.

CONVULSIONS

Hier soir. U voiture d'ambulance de 
bb qùtal N. trc Dame est allée recueillir 
au poste do« jsumùer* N^ 17 un lu imne 
«lu nom «le Van M cil, qui était pris de 
ctmvuLion*. ____

LES MAISONS DE JEU

l. enquête «'.en* la cause «le Edward 
F. Riley et ai. accusé* d'avoir tenu une 
maison de jeu (po#d room). No 7î? rue 
Saint-Jacques s est ouverte, cette 
a; rèe»midi, à 3 heurta.

jautti* uu {pjuverii 
*«>n t* nt ne. kouf 1 
qui a etc drfair au 
En deuxien.e lieu. 
Hem tiiuuiciuru ju 
I ni* (snirrait blet 
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ELLE S’ECROULE

Plusieurs jeune* garç«m* jouaient, 
hier matin, dan* une bâtisse en bois, au 
coin «lo» rues Wellington et McCord, 
quand U dite bâtisse s’écroula soudai- 
ment. L’un des enfants, Edward 
l’Briun, a uu lu hanche fracturée ut a 

été transj>orté u l’hôpital Gênerai.

IL AVAIT TROP BU

En vieillard du nom du Ab>xan«lru 
lîfiir.v. muuix connu sous le nom «lu 
1Vt«* Ib nry, de tfimipton. a été trou 
vé mort lan* son lit. ver* aupt heure# 
du matin. Il sY*t»it lové ft six heures, 
avait parlé il quobpi’uu. ne paraissait 
|).'is malade «*t qiudquus instants après 

n lu n’trouvait inanimé dans son lit. 
Is coroner \V«HHlvvnr«l n tenu une en- 
piêt«* et n «xmstaté qu’il était m<*rt 
d'une *yncoi>e «lu «xi*ur causée par nn 
exuê* Je liqueurs fortes.

MORT SUBITEMENT A 12 ANS

G«*orge Grég«»lro f’nrnn. figé «le 12 
«ns. fil* «h* M. Grégoire C’aron, on- 
a ri« r. «l«*meunint sur la rus du Mar 
lié. Sln*rbrook<\ est mort subitement 

lumli matin. Il s’était couché assez 
bien la veille au soir : lu matin, vers 

lu'iiro», il dumamla ft Lure ft sa mère 
qui lui porta un v« rr«- «l'eau « t ne se 
plaignit d’aucun malaise : une demi- 
heure après, sa mère le trouva mort 
lans son lit. L’on attribue ce dêcèa 
subit ft une symepo du occur.

BONNE ARRESTATION

Le* constables Jodoin ut Campeau, 
ont fait une bonne i.rrostation. hier. 
Dans la nuit du 10 juillet «lernier. 
Françoi# Dubé, journalier «le la ru«' 
Poupart, a été la victime d’un assaut 
«h*s plu» grave*. Quatre ou cinq imii- 
vidu» après bavoir «lévalisé, le lais­
saient sans <x»nnaissanex.’ sur le trot­
toir. lui ayant brisé la mftehoire ft 
deux endroits. A l’arrivée d’nn hom- 
mc de t*oli««'. le* voleurs ont pris la 
fuite. L’un «beux. <x p«ii«lant. un nom­
mé Joseph Leriehe «lit Pigeon, n été 
arrêté et «vndnmné qu#lqu«*s jours 
plus tard, ft une nnn«V «le prison, tra­
vaux forcés. En «lu» autres «!«' la ban 
«le. nommé Désiré Thibault. .1 été arrê­
té par K» «’oust:-i-le* Jo«b*in «à Cam­
peau dans une nu lle. «*oin des rues 
IxY'ran et llxrvilb'. Son pr'H-is est 
fixé ft demain. Thibault, pnrnît-il. 
avait quitté la ville lu lea«!eniain du 
Tassant on question. Il arrive dus 

chantiers «le l’Ottawa.

RENSEIGNEMENTS COM 
MERCIAUX

M. Chs Desmarteau a été nommé cu­
rateur dai s la faillite de R. Beauvais ot 
frère.

J. W. Mackedie A Go.—J. W. Mac- 
kedie. J. R. Mackedie et J. F. Mc- 
Martin. marchands d'habits en gr«-*, ont 
enregistré leur dissolution.

Aeadémis Sainte-Marie M. G. Bour- 
bonnière et Ida Labelle font affaire: 
«xuiime mstitutrii'es.

Ducliorme, Dan*ereau et Lie—Geo 
Ducharme et D. H. Dan serra u, fabri­
cants «le pianos ont enregistré, leur dis­
solution.

Ge«.*. Ducharme et Cie.—Geo. Pu- 
charme et P. U. Larue font affaires 
comme fabricant» «le pianos.

Marie Louise Massieott* et Cie—M 
L. Massicotte, ép«'u»e. séparée du biens 
de Odihm Gagn«m. fsit affaires dans la 
fabrication «les chaussures.

John Martin Sons A Company— 
E«lith IL Martin, marchand de f«mrru- 
res en gr«»s, a cnrecistri1 sa dissolution 
Henry Wui. Atwater fera désormais 
affaire* s«*us cette raison sociale.

Sajala et Frère Chrysologue Sajala 
fait affaires comme épicier. ^

LEGATION RUSSE PRES LE 
VATICAN

Rome. 9—Le gouvernement russe 
ii*f«'rmé le pape de s«'ti inten:i«>n u « ta 
blir une légation régulière près le Vati­
can. _____

VOLEURS HABILES

Gk»m' Falls. N. B.. 8—Des voleurs 
ont pénétré avec effraction la nuit «1er 
nière. «lan» le magasin «le nouveauté* et 
d’épiceries de M. J McCusky, ont «>u 
vert le coffre-fort au moyen de la dyna 
mite, se sont einj*arés d«' sc'ti contenu 
plusieurs montres et autre* articles «le 
valeur ainsi que de tout 1 argent qui y 
était dép«*»e, puis ils «ont sort» son 
avoir donné be veil. La manière don 
ces chevaliers s'y sont pris pour opérer 
prouve qu xie sont habiles et exi>énmen 
téa.

M. LAURIER
Dtp*' r.» ap*Ci»i* * L» Pux*ax)

Ottawa, 9- Le chef d«. l«jpj*»*uion a 
pr n réuni. au lamquut de la j)ruaMe, une 
aüocutioki tre* spirituelle. Au <x>ur» de 
sen remarque* hunmnatique*, ** J *i 
confiance, dit il, au apres lu» MX'chamu# 
éleclioit* générale*, j'irai prendre un 
siege dan* la tribune de la pru.xœ.

IL PARTIRA DIMANCHE

»!>épé«:he kpécialri
Q- ébEc, d. M. le comte du ViHe- 

nuuvt* partira p«*ar la Fruice dimanche 
prochain a b«^rd «lu ** Vanixuiver." Il 
sera sou» la garde du M Talbot, du 
greffe de la {>aix.

MENACES DE MORT
La greve en Penaylvanie

Bcottdale, Pe., 9—Il n'y a pa» une 
usiu*? «lan* ht région de CannelUville 
«lui soit pluin«‘iii«'ut en operation nn- 
jourd'hui. Ia** s»1!!!»*» usim** «>ù bon «?*- 
sai«* «!«• travailler sont «relie* «lu Valh'y, 
No Î5 et 4. Morew<x»«l, Hill Farm et 
Rainy.

Hier, 3*» hommos sont arrivé» p««ur 
pp-mlru !a pla«*e «!«•* gréviste*. On s'at­
tend ft la ré|»étitioii «b*s m'ènoa de 
L«‘* gréviHtu* ix*<x*vr«»nt la wmaine pr«*- 
chainu l’assistance «]«• l’Assoifiation na­
tionale du* mineur*. Partout, «lan* !«*» 
environ* «le HUI Farm, on voit «i*’» pla- 
« ard* portant <‘u* m«*t* en encre rougu :

‘’Mort Tout homme qui va travail- 
lur ft HUI Farm doit se préparer ft pu- 
raitjy «levant Dieu.”

Grande fete musicale

Ex«'(*llonto nouvelle pour ceux qui 
aiment la grande musique. Vundrc- 
li pnx'hain. A la salle Windsor, nous 
aurons le plaisir d’entendre un de* 
plus célèbres l«arytons «1«‘ buniver*. 
Nous voulons parier «le Ludwig. iA'K 
hours lus plu* un renom «lu l’Améri­

que du Nord se sont unis pour engager 
gram! chanteur ft faire une tour­

née sur «x? continent parmi ces 
h-rurs on «îomptu lu “Philarmouique,** 

h* Montréal. Ludwig «haute depuis 
plusieurs années dan* toutes les gran- 
!«•* cathédrales «le l’Kuropc <*t sur tou­
tes b*s suèin*s 1« * jilus vastes «lu vieux 
ontinent. <”«*»t un réel bonheur pour 
us nmahmrs «le tmisiqu*' du Canada 
qu’on soit parvenu ft l’attirer chez 
nous. Vendredi, Ludwig sera assisté 
par le chœur d«* nos meilleur» artistes 
françai*. Ludwig chantera, en mu- 
r*‘S choses, ‘‘T/Etoile «lu Soir,” d«» 
baunhnuser : “I^cs Rameaux,’* et le 
sublime trio «le Faust : “Anges purs, 
ange» railiuux.” On entendra aussi ft 
la salle Windsor. Mlle Terroux. une 
enluuheniK'française, qui marche sur 

tra«xw d'Albani : Si. II. Lchcl el 
M. J. B. DuUns. Tout ce que Mont­
réal compte d’amateurs se propose 
«l’assister ft ce grand coneort. la's bil­
let» »ont en vente nu Nordheimer.

PLUSIEURS SOLDATS MALADES 
A LA FETE MILITAIRE DE 

SAMEDI

Samedi «lernier, lorsque le général 
IIerb«*rt a fait son apparition nu ' Drill 
Shed” le commandant de la brigade or- 
lonna aux différents bataillon» dt* se 
mettre ft l’attention, pu:< donna le com- 
mamh'ment “Shoulder Arms.” <^e qui 
fut fait avec un ensemble épatant.

Mais du rester «laa* cette position 
pendant une heure et quart en ayant 
jH-ndu au bras la massive carabine et 
par une «•haleur aeablante, n’est pas 
au^si facile qu’on le croit. La preuve 

«•st que ving-slx soldat» ont perdu <x.>n- 
naissamx». Gh. se remarquable, pa» un 

omnie «lu <î5e bataillon n’est tombé. 
Nous félicitons mis soldat» canadiens 
«le leur bonne tenue et «le lenrs foix.*us, 
ot nous concilions aux militaire* qui 
sont «!«' «xviistituthui trop faible pour 
fair#' le* man hus for««*e* ou pour pou­
voir rester immobile* pumlant le t«‘mi>» 
ixxiuis par un commamiement, de prun- 
dru trois f«>is î*nr jo«ir pendant un moi*, 
un verre «le Vin St Mieh«'l. Ce puissant 
tonique leur donnera toute* le* fon'u» 
««Vussaiix's A un bon soldat. Ia* fait 
«'st que le ehimrgien-major de chaque 
bataillon devrait toujours en avoir das* 
sa gourde.

A SAINTE-CUNEGONDE

Hier s*>ir le conseil «le ville de Sainte- 
Cunégonde s’est assemblé et a résolu de 
faire commencer aujourd'hui les tra­
vaux des évaluateurs.

—Samedi «lemiers deux jeunes gar­
çons étaient arrêtt's i>oiir avoir donné 
«leux fausses alarmes. Ils ont comparu 
devant le conseil «jui les a relâchés après 
leu* avoir fait une forte remontrance.
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RETROUVES

Le détective Gladu a retrouvé à Saint • 
Henri un cheval et une voiture qui avaient 
été volés a Léon Gagnon, propriétaire 
«Tune écurie de louage de la rue Mai­
sonneuve. _____

COUR DE POLICE

t*n journalier, «lu nom de Denis 
O’Neil a été arrêté par le constable 
Rù'pel, accusé d'avoir volé un paletot, 
la pr«>priét« «le M. Joseph Presse au. 
niaitre-charretier. demeurant au No 25 
rue Lé«*nanî. Procès vendredi.

Le détective Guertiu. «ie la compagnie 
du Pacifique. ^ traduit en cour un nom- | 
me N \- < i- n B* nanl. qu'il accuse d a j 
\oir volé une cert«ûne quantité de cni- j 
vre, la pmpnété de la omjvignie qu'il 
représente. On * rvcèdc .t 1 enquête.

M ONTREAL QITKN S MARKET. Mar-
h«* a ix viande» "t aux l-gntm« de 

: re ni-rt* :«>*e au No. 68a rue «iraig. 
..O i< . F \RLT«'N. 1*» 1

nrSSAFLT-M. et Mme L. H. DiiêsauIL 
foiit purt * leurs amis d» la nainHancc d* Icul 
fils Fernand.

Li:i’A«ïE Ei cette ville, le 8 courant, au 
No 1 :rue î «. Catherine, lépou** de David 
Lepage, une fille.

THERIAULT—En cette ville, le 8 mai 
courant, au No 452* avenue Laval. l*û- 
pouae de M. C. D. TbêrUult, typographe, 
une fille.

Mariages
GALARNEAU LKCLAIRK A St-Ylncenl 

r’e "hu1. Ile Jeaus. le T niai IS^I. Françoi» Jo- 
s«pii Galarncau. de Montreal, contloiiiaii *
1 Hut«‘l Mlle Kug«-me Josephine Leclaire. 1a 
bén«.‘dictions nupimle a été donnée par le 
r. v. M. «iaudet. curé de 1 Epiphanie. < ou»in 
du marie. L heureux coup c c»t parti pour 
voyage. No* souhait* de bonheur.

LEGRAND-OUIMET—Ce 9 mai. à Mont­
réal. en la rhapellu de Notre-Dame du Sacre*
< our. M. Gaston Legrand, ingénieur, a M i€ 
Marie Alice Eugenie, fille ainée de M. Adol­
phe Ouimet, av. cat. I.c mariage fut célébré 
par M. l'ahbé Marre. F.S.8. Apre» le «lejen- 
«cr de famille, le» nouveaux «.-poux sont par­
tis pour voyage, emportant avec eux les sou­
haits et ’.e- « ««eux de bonheur de leurs proche* 
et do leur» intime*. Pas de cartes.

CHAPLEAU-PILON—C# matin, d l'eglis* 
St Jo-e.)h..M. Gédéon Chapleau. entropreneui 
de pompes fan« bru-, conduisait a i autel Mil* 
Philomene Pilon, fille de feu Placide Pilon, 
Ia U éiiction nu, f aie a « te donnée par 1* 
Révd Ni. Foucher. M L. A. (Jucsnel. rentier, 
«te Lochinc, et cousm de feu M. Pilon, servait 
de perc a la marit o. L’heureux couple es* 
t-arti pour «m voyage a New-York. Nos tneil- 
lours souhaits les accompagnent.

BARBEAU—En cette ville, le 9 cou­
rant. ft l'Age «lo 1 an. Bois-Doré Lucien 
Barbeau, enfant do M. Edmond Barbeau, 
«Himptable du la Bnn«|ut‘ Moluon. Lus fu* 
n«'railles auront lieu vendredi, le 11 cou­
rant. Le convoi funèbre parti» du No 121 
avenue Laval, ft 8..TO hr* n.m.. pour se 
rendre nu dun-tlère de la Cdte-de*-Nelges» 
Heu de la sépulture.

Parents et amis sont prié» d’y assister 
sans autre invitation. 2

CHAMBEKLAND-En eette ville, le » 
courant. A l'Age «h* .2» ans. 2 mois et 10 
Jours. IMphlne Villemalre. épouse de M. 
ovlla Chamberland. entrepreneur. Lus fu- 
n.'rallie* auront Heu vendr«?dl. le 11 cou­
rant. Lu convoi funèbre partira du la de­
meure mortuaire. No :«♦&» rue Drolet. A 7 
hr*. p« ur su rendre à l'église St-Joan-Bap- 
tlste et de là uu cimetière de la «.’Ob-tle»- 
Neiges. lieu «le la sépulture.

Parents ut ami* sont priés d'y assister 
sa»-* uutr«' invitation. 2

DESJARDINS-En cette ville, le 8 cou­
rant. A l’Agu «le «VJ ans. Narcisse Dusjar- 
«lins. Les funêrailli** auront lieu Jeudi, le 
10 «courant. I^e e*»nvot funèbre partira «le 
la demeure mortuair#'. No 228 rue Iber- 
vilb». ft O'., hr*, pour se r«*ndre fl l'égliaa 
S;-\'in««-nt d. IMul et «b1 Ift nu eiinetb-r* 
«le la Cète d«'»-NeIges. Heu de la séptil- 
ture.

Parents et «mi* sont priés d'y assistei 
sans autre Invitation.

DES#'ll AMPS Décédé le 2 mal. fl lïe- 
nenilgny. M. Ls Dus« hatups. bourg^is, 
Agé de 81 an* et G moi*.

GAGNON V «'nmpb.'ll. Neb., fl l’Age <1* 
v." an*. M 1’ i.-u «. gnon, autrefois d* 
sit-Jaeques l'Achlgun.

L - -urnnux «!«• Juliette sont priés lf 
reptxululre. 2

1 EDI . \ North Adam*. Mass.. 1«- f
Courant, à l'àg-- «le 40 .-mis »-t * mois. Louii 
1 : . «' ré «b North A«îams. Ma*s.. îil|
T.. G. Imlc' . I,e survi.e 5urn chant*- v*-ii« 
«• ‘dh A N tîIi Adam* Les fuu.'rnillus am 
ror • 'it-r. s; •• «.«li. lu 12 • "Urant. Lu ■ «uivol 
f- ••’ ru partira «lu la deniuure «lu défunt, 
v. n ln «H soir. p«*’ir sc rundre ft Montréal 
larrlv.V dn train sa modi à 7.40 hr^ n.m, 
fl la gar*» Bonavuntnru.ut du IA ft la cathé* 
ara le. Heu de la sépulture.

Parents ot i* - ,nt priés d’y assistm 
sana autre Invitation. 3

MATHIEJ'—A St-Lnur«- it, lu 8 courant, 
ft l'ftge «!«• 71 ans et 9 mois. Emelie Beau*
< hamp. épouse «le Antoine Mathieu. l.**f 
f raillu* root I ; ndL !• 10 cos» 
rant. I^u convoi funèbre partira «le la «le* 
ni* tire mortuaire, ft 7G hrs. p..iir s»- run- 
dre fl l'êgilsu St-lAnr*‘nt ut «lu ift an rtme- 
11ère d*? la Côte-dos-Neiges. Heu de ia sé­
pulture.

Parents et nmD «-.nt priés d'y assiste! 
sans autre Invitation.

L'a/bE DK GRAND-CHAMP Ittcédl 
’ e • le R - • . • 1

1 ' .-• «le 74 at'-s et 11 J -- André-Etiunu»
I \ . - •
tor Lus funêraill*-s ««nt «. i lie j iu 5 «'•••!• 
n»nt. 2

T ED’ O-F-. out te vf !• 7 «^«nrar:* 4 
t ‘.g* •’ 54 an» jour». Dnrn*
M «rie Lou «.• Mar *■ ••.éf*.-*UM> «b- E«lo-.ar4 
I «'«lue. mattr«*-bouehur. I^s funérailles *>u- 
rotit l!»*’j Jeudi, lu 1«» c«Kinint. Le convoi 
funèbre i*jirtlra du la du meure du •» «a 
époux. No 2*^1 nn S: An; -iue. ft «G hr*, 

ir se ron.Jre •> régli«u >*t-Joser»h et <îa 
• 'e-dcs-Nulgts, Hea

ON DEMANDE
lh n\ A'tto'i 9 iit/aut quclt/ttr 

Capita!
Pour • associer à un autre dans un commtrcé 

general <?e provi-ions, de chevaux 
et d exportation.

Placement -ûr. bons profit*. Bureau d# 
I Poste, boue TU. Maattuak 8.10,12
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